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APRÈS LA TRAVERSÉE DE L'ATLANTIQUE

La réussite par l'organisation
ta traversée de l'Atlantique vient d'être

réalisée par un Américain; elle a failli
tëôtre par un Anglais; aucun Français n'a
jencore tenté la gigantesque épreuve. Peut-
être y a-t-il une morale à tirer de ces faits,
i Laissons de côté la tentative d'Hawker
rit Grieve; elle était superbe d'audace,
knais remarquable aussi de témérité. La
'tentative américaine était sans doute
jovoins belle au point de vue sportif, mais
jfcOe demeure plus féconde en enseigne-
«nents, à cause de l'organisation parfaite
M. a présidé à sa réalisation et en a assu-F& la réussite.

Sans doute on fera des calculs; on éta¬
blira que la traversée ainsi réalisée a coûté

aprix fou; que le fait d'avoir réussi une; ne prouve pas la possibilité d'un ser¬
vice régulier; on ajoutera que les Améri¬
cains ont laissé en route deux hydravions
jet on dirigeable, et beaucoup de gens con¬
cluront que le résultat ne valait pas les
tocrifices consentis,
j; Pardon ! il les valait, et au delà !
i S'il ne s'agissait, en effet, que d'une
petite blessure d'amour-propre, nous au¬
rions l'élégance de nous incliner devant
l'exploit réalisé par nos alliés et d'y applau-
rar de tout cœur et sans arrière-pensée;mais il y a malheureusement ici autre chose
qu'une question d'amour-propre, il y a la
question extrêmement sérieuse de nos in¬
térêts industriels.
Comment! la France a été le berceau de

l'aéronautique ! Nos inventeurs, avant ou
pendant la guerre, ont fait réaliser des pro¬grès immenses à toutes les branches de
l'aviation, et nous nous laissons aujourd'huidistancer de cette manière !
Certes, nous n'avons pas l'habitude des

récriminations maussades; mais comment
ne pas_ faire cette remarque qui s'impose,à savoir qu'en France, si les initiatives in¬dividuelles et privées sont nombreuses et
excellentes, elles sont presque toujours ré¬duites à l'impuissance, parce que l'initia¬tive de l'Etat est nulle.
S'imagjne-t-on que le lieutenant Read,livré à lui-même, aurait réussi son exploit ?ÏI ne l'aurait même pas essayé. Mais, com¬

me il bénéficiait de l'organisation parfaite
que le gouvernement américain mettait à
sa disposition et à celle de ses camarades,il a pu tenter l'épreuve et la réussir.

_ Félicitons le lieutenant Read, mais féli¬
citons aussi, j'allais dire félicitons surtout,le gouvernement américain d'aveir comprisl'intérêt industriel qui s'attachait à la réus¬
site, et d'être entré résolument dans lavoie de l'effort coordonné et intelligent.Cet intérêt industriel, en veut-on une
preuve? Dernièrement, à la suite des quel¬
ques articles que j'ai écrits dans ce journal
[sur l'aviation, je recevais une lettre fort
intéressante d'un officier que je ne puisdésigner, mais dont je puis dire qu'il ar.endu à notre aviation des servives inap¬préciables, et cet officier, parlant de la tra¬versée de l'Atlantique et des initiatives an¬
glaises et américaines, écrivait :

« Où vont aller maintenant les comman¬des d'avions et de motebrs des puissancesde second ordre, qui cependant seront des
clients importants? Sûrement pas à l'in¬dustrie française.

» Je viens de causer avec un Américain
de marque, qui ne cachait pas sa satisfac¬tion, et il me disait : « Les Français sent
»*■—-«M—i^ ■ • H» i

» des inventeurs et des initiateurs, mais ils
» se laissent devancer pour l'exploitation. »
Et il ajoutait ; « C'est la faute de votre
» administration, qu'il vous faudra briser
» (sic) dans l'intérêt de l'avenir de la
» France. »

» Sans commentaires ! »

Sans commentaires, en effet ! Mais non

pas sans tristesse ! Quand donc nos r :-
geants comprendront-ils l'avenir qu'il ;
pour un peuple dans l'exploitation du do¬
maine de l'air ? Notre aéronautique a tou¬
jours souffert du scepticisme gouvernemen¬
tal, et maintenant comme pendant la guerre
bien des initiatives heureuses viennent cha¬
que jour se briser contre l'inertie des
bureaux.
Et qu'on ne vienne pas nous dire qu'en

ce qui concerne la traversée de l'Atlantique
nous avons été surpris et devancés irré¬
médiablement par la rapidité de l'organisa¬
tion américaine, car alors nous répon¬
drions en rappelant l'information que tous
nos confrères ont reproduite ces jours-ci :
Tout le monde sait maintenant que le gou¬
vernement français a été invité à profiter
des facilités apportées par la marine améri¬
caine pour l'organisation de la traversée
aérienne de l'Océan. Voici d'ailleurs, le
texte de l'information :

« Une lettre du ministre des affaires
étrangères de France au ministre de la ma¬
rine française, en date du 8 avril, fait con¬
naître que l'ambassadeur des Etats-Unis à
Paris a informé le ministère des affaires
étrangères que les Etats-Unis préparaient
dès cette époque l'organisation de vols au-
dessus de l'Atlantique par les Açores. On
considérait que tous les préparatifs devaient
être terminés pour le milieu du printemps.
L'ambassadeur américain invitait la France
à profiter des facilités offertes par les Etats-
Unis au cas où elle désirerait voir ses avia¬
teurs prendre part aux tentatives du raid. »'

Sans doute il était assez humiliant d'être
redevable à l'Amérique d'une organisation
que nous n'avions pas su mettre sur pied1;mais enfin, puisque nous n'avions rien fait,
je veux dire puisque les pouvoirs publicsn'avaient pris aucune initiative, ils auraient
agi sagement en invitant des aviateurs fran¬
çais à profiter de l'aubaine.
Mais il est probable que le document,adressé dès le début d'avril au ministère

des affaires étrangères, a dû accomplir, de
bureau en bureau, un voyage presque aussi
long et aléatoire que la traversée de l'At¬
lantique; peut-être même n'a-t-il jamais epla bonne fortune de tomber sous les yeuxd'un spécialiste compétent, capable d'en
comprendre l'intérqt!

■ Et pendant ce temps, des centaines d'a¬
viateurs français attendent sans beaucoupd'espoir le moment où l'initiative intelli¬
gente de leur gouvernement leur permettrade prouver que leur science et leur courageégalent la science et le courage des avia¬
teurs américains.

Les constructeurs attendent de leur côtél'aide pratique des pouvoirs publics,et as¬sistent impuissants aux expérienoes réali¬
sées par leurs rivaux... et à la fuite des
commandes.

Peut-on espérer au moins que cette der¬
nière leçon donnera à nos gouvernants le
goût de l'initiative et de l'effort organisé?

L. V.

Ce que disent les Journaux
QUE LE BOCHE PAIE LE PREMIER I

En novembre 1915, M. Ribot, ancien prési¬dent du conseil, déclarait au Sénat, qui faisaitafficher ses paroles ;

■«Après la guerre, la France retrouvera safortune entière. »

Trois ans plus tard, M. Clemenceau, prési¬dent du conseil, déclarait au Sénat, qui faisaitafficher ses paroles :
« Le plus terrible compte de peuple à peuples'est ouvert. Il sera payé.... »

Le 11 décembre 1918, M. Lloyd George, pré-"T sidenl du conseil de Grande-Bretagne, décla¬rait à Bristol, et ses paroles étaient acclaméeset câblées dans le monde entier ;
« Ceux qui ont déclenché la "guerre devront

payer jusqu'au dernier centime. Au besoin•cous irons fouiller leurs poches... »

Jean d'Orsay, du Matin, qui rappelle cesparoles, remarque que, six mois après que leBoche vaincu acculé, étranglé, a capitulé etdemandé la paix, les paroles de M. Ribot, deM. Lloyd George n'ont pas été confirmées etque bien plus, si quelqu'un doit pqyer, c'estJe Français ! Or ;
« On aura beau faire, beau quintessencier,■beau torturer les idées et la logique, on ne ferajamais comprendre au peuple français, victi¬me et vainqueur, qu'il doit payer avant le peu¬ple allemand, criminel et vaincu. La Francedemande: «Qu'a jusqu'ici payé l'Allemagne?» Où est son premier versement ? Quel est son» effort financier? Vous nous demandez une

^ première tranche de 1,280 millions ? Com-» bien Ebert, Scheidemann, Dernburg et compa-i» guie ont-ils demandé déjà de tranches de mil->> lions à l'Allemagne ? De combien ont-ils sur-
» taxé la bière, le sucre, le gaz et le tabac bo-i»che pour nous payer ce qu'ils nous doivent?»(Il n'y a pas à sortir de ce dilemme dans lequelChaque Français est bien décidé à enfermerItous les ministres des finances, dût-on les yétrangler. Nous paierons, mais après le Boche.» C'est entendu : Il faudra que la France paieCher sa victoire, très cher, si cher qu'elle enmourra peut-être. Mais elle veut ne mourirqu'après l'Allemagne. »

j LA MANŒUVRE DES ALLEMANDS
A VERSAILLESLa manœuvre des représentants de l'Allema¬gne à Versailles commence à se desèiner. Voicicè qu'elle semble devoir être, d'après M. Ray¬mond. Recouly (Figaro) :

« M. de Brockdorff, d'accord avec ses commet¬tants, s'oriente visiblement vers une solutionintermédiaire, qui consiste à se faire forcer lamain. I) s'apprête à obliger les alliés à un com¬
mencement d'exécution militaire. La machineiirmée, une fois mise en branle, le blocus ayantété resserré, le gouvernement allemand peut-être, après avoir changé son équipe, déclareraitqu'il ne cède qu'à la violence, qu'il accepte, nepouvant pas faire autrement, une paix absolu¬ment inacceptable. Cette manœuvre lui procu¬berait un double avantage.

■*» «Tout d'abord elle lui sauverait la face à/ l'égard de son peuple. Celui-ci, en effet, vientD'être soumis à une propagande des plus acti¬ves, don' ceux-là même qui l'ont organisée neparviendraient pas sans cette échappatoire à sedégager. Ayant crié sur tous les tons que leprojet de traité comporte des exigences Inad¬missibles, comment se résigneraient-ils à le si¬gner sans avoir l'air d'y être forcés ?
» Et plus tard, dans quelques années sinon■Sans quelques mois, l'Allemagne ne manque¬rait pas d'invoquer cette contrainte comme un«"aites d'abord voir la couleur de l'argent dujBoche, vous verrez la couleur du nûtre en-Suite.

excellent prétexte pour ne pas tenir ses enga¬gements. »

UN CHEF D'ETAT
Les messages, discours et dépêches de M.Raymond Pomcaré pendant la guerre viennentd'être publiés. Déjà, à leur heure, ils apparu¬rent comme des modèles d'éloquence, a-à-pro¬pos et de patriotisme ;
« Mais aujourd'hui, écrit M. George Lecomtc,président de la Société des gens de lettres, dansl'Intransigeant, lues avec un certain recul quidéjà les fait apparaître comme dans l'Histoire,en corrélation les unes avec les autres, quellegrandeur impressionnante ces fières pages ac¬quièrent'. surtout lorsque par un effort tout sim¬ple d'imagination en reconstitue l'atmosphèrequi les a inspirées.
» Son autorité — que l'on devine sous une ré¬

serve volontaire, — son influence personnelle
— exercée avec discrétion selon les moyens deisa charge toujours en accord avec le gouvernement et à sa connaissance— résultent, nonseulement de ses hauts mérites et des éclatants
services passés, mais de tout ce qu'il fit en touttemps jusqu'au bout pour le maintien de la
paix et aussi l'énergie clairvoyante avec la¬
quelle sous la menace allemande il voulut quela Fraûce fût mise en état de se défendre.

» Peu à peu, par les confidences d'hommes
d'Etat étrangers, comme par certaines justes
paroles de politique de généraux français, on
arrive à connaître quelles furent en des cir¬
constances décisives les initiatives, l'action etle rôle personnel de M. Poincaré. »
LE MARECHAL JOFFRE DEVANT

UN TRIBUNAL DE PARLEMENTAIRES
La commission d'enquête des députés sur laquestion du bassin de Briey et de la métal¬

lurgie a convoqué, pour l'interroger, le ma¬réchal Jolfre. L'idée que quelques parlemen¬taires s'arrogent le droit de mettre en juge¬ment l'homme que le monde entier appelle levainqueur de la Marne indigne M. Pierre deVallée (Ordre public) :
« Devant liaithe, Dalimier, Dalbiez, Enge-rand, Reaaudel, Mayéras et consorts, expertsmilitaires de premier rang, comme vous sa¬

vez, qui n'ont pendant la guerre vu que le feude leur cheminée, et qui seraient. incapablesde commander une escouade, un maréchal deFrance va comparaître. Qu'ils fassent compa¬raître devant eux une des gloires de l'armée,qu'ils émettent la prétention d'interroger unmaréchal de France comme un juge d'instruc¬tion interroge un Landru, cela dépasse vrai¬ment la mesure; la disproportion est trop for¬te entre les accusateurs et l'accusé. Leur con-viendra-t-il de faire des confrontations? Et
mettra-t-on le vainqueur de la Marne en pré¬sence d'un Percin, d'un Verraux et de tantd'autres dont il a cru de son devoir de débar¬
rasser l'armée française? Misérable et honteux
spectacle à donner à la France victorieuse. De¬bout I les morts de la Marne 1 Levez-vous pourdéfendre votre chef ! »

HUMOUR BRITANNIQUE
Les fanatiques buveurs d'eau qui mènent

campagne en Angleterre pour la prohibition
absolue des boissons alcooliques servent de ci¬
bles à d'innombrables brocards. Exemple rap¬porté par le Gaulois :

« Au cours d'une conférence donnée par uneSociété de tempérance, un brave homme, qui
a mis ua pied dans les vignes du Seigneur,
apostrophe le conférencier : « La ferme 1 vieil
» abruti ! »

»—La ferme vous-même, vieil ivrogne U
riposte l'orateur.
»— Je sais aussi bien que vous que je suis

» saoûl, répond l'ineffable poivrot; mais de-
» main matin je ne serai plus ivre, et vous1
» serez toujours aussi abruti 1 »

EXTÉRIEUR
ALLEMAGNE
Concentration allemande en Haute-Silésie
Varsovie, 28 mai. — Des trains chargés desoldats allemands, d'armes et de munitions

arrivent continuellement dans la partie occi¬dentale de la Hatrte-Silésie. Les Allemands
ont procamé le district d'Opole en état de siè¬
ge renforcé. Les ouvriers âgés de dix-sept à
quarante-cinq ans sont forcés de travailler
sous peine de mort. Toutes les Associations
polonaises sont dissoutes. Le pouvoir en Hau¬
te-Silésie est aux mains de l'administration,soutenue même par les socialistes allemands.

La grève des cheminots allemands
est terminée

Berlin (via Bâte), 28 mai. — La grève deschemins de fer est terminée grâce à la média¬
tion du ministre d'Etat de Prusse.

Où va le kronprmz ?
La Haye, 29 mal. — L'ex-kronprinz a quittésoudain Wieringen, accompagné par M. vonHuntheim et du bourgmestre Peereboom. Ilpartit en auto, s'embarqua sur le bateau

postal qui le trnsporta à Ewycksluis. Là, uneauto ou se trouvaient déjà deux messieursl'attendait pour continuer le voyage dont ladestination et le tout sont inconnus.

RUSSIE
Les bolcheviks battus partout

sauf dans le bassin du Donetz
Londres, 28 mal. — Le War Office annon¬

ce que dans la Russie méridionale, l'armée
volontaire a infligé une défaite complète
aux bolcheviks dans la région de Manich.Le butin comprend 3,500 prisonniers, 1,500
fusils, 13 canons et plus de 50 mitrailleuses.
La 10e armée bolcheviste a été défaite tout

le long du front. Elle a perdu environ 10,000
prisonniers, plus dp 120 mitrailleuses et 28
canons.
Le général Shkung a anéanti deux régi¬ments communistes à l'ouest de Rodakova.
Dans le bassin de Donetz, après un vio¬

lent combat, les volontaires ont été rejetésdu saillant de Makyexsky.
Les bolcheviks sont maintenant en pos¬

session de presque tout le bassin de Donetz.

Les bolcheviks avouent leurs échecs
Paris, 28 mai. — Le communiqué du 27 de

l'armée russe bolcheviste annonce de sérieuses
défaites sur tous les fronts, sauf dans la vallée
du Donetz.

Une grande offensive en Ukraine
contre les bolcheviks

Berne, 29 mai. — Le 21 mai à commencé
une offensive générale centre les bolcheviks
russes sur tous les fronts ukraniens. Le co¬
lonel Chapoval s'est avancé jusqu'à Zbroutch,
et le 23 mai les patrouilles de sa cavalerie
sont entrées à Kamenetz et à Podolsk. Des
combats se sont engagés dans le voisinagedu Dniéper, dans la direction de Poltava
et d'Ekaterinoslav.

Sur les fronts de Galicie
et de Lithaanie

Varsovie, 28 mai. — Front de Galicie. — Les
troupes du général Imvaskyewicz continuent à
poursuivre l'ennemi en fuite. La première voie
ferrée de Léopol (Lemberg) à Brody est entre
nos mains jusqu'à Zablotce.
Front de Lithuanie. — En Russie Blanche,

nos détachements ont franchi la rivière Subla,
repoussé l'ennemi et pris d œ mitrailleuses et
des arme-,

Après la prise de Riga
Stockholm, 29 mai. — Les troupes nationales

baltes de Riga annoncent que nos pertes, lorsde la prise de Riga, ont été faibles. Les bolche¬
viks ont été complètement surpris; une grande
partie de la garnison a été faite prisonnière.
Nos troupes continuent à progresser. Une nou¬velle et importante quantité de matériel été
capturée. .

Arrivée de renforts à Arkhangel
Arkhang-el. 26 mai (retardée). — De nou¬

velles troupes sont arrivées ici ce matin par
un temps superbe. La ville est pavoisée. La
population est enthousiaste.

Une mission militaire britannique
en Finlande

Helsingfors, 29 mai. — Une mission mili¬
taire britannique, sous le commandement du
général sir Hubert Gouch, ancien comman¬
dant d'armée sur le front français, est arri¬
vée à Helsingfors, où-elle a reçu le meilleur
accueil des autorités finlandaises militaires
et civiles, ainsi que de la population.

Prise d'Orenbourg par Koltchak
Omsk, 27 mai (retardée). — Les troupes del'amiral Koltchak ont pris d'assaut Oren-

bpurg. Sur le front de Kazan, l'offensive se
développe le long de la rivière de Viatka, à160 kilomètres de Kazan.

Les bolcheviks cont-ils perdre
la Crimée?

Paris, 29 mal. — Les difficultés dis alliés
à Odessa et en Crimée provenaient surtout
de ce que, s'étant montrés incapables d'as¬
surer le ravitaillement des populations, cel¬les-ci leur étaient hostiles. Mais les bolche¬viks n'ont pu faire mieux, et les infortunés
habitants de ces contrées ayant toujoursfaim, un nouveau revirement se produit. LaSituation dans la Russie du sud devient ain¬
si chaque jour plus défavorable aux bolche¬viks. En même temps, l'armée volontaire
russe de ces régions, qui reconnaît l'autori¬té de l'amiral Koltchak, s'est grossie de l'ar¬mée de Gregorief. et l'ensemble de ces trou¬
pes approche de l'isthme de Perekop. Ilse peut donc que là Crimée échappe augouvernement des Soviets. 1

HONGRIE
Les bolcheviks hongrois assassinent
Paris, 28 mai. — Le radio allemand du27 mai annonce que d'après une nouvelle de

Presbourg, l'ex-commandant de la flotte
austro-hongroise, l'amiral Horth, a été assas¬siné à Szolno par des agents de la républi¬
que des conseils hongroise dans des circons¬tances horribles.
D'autres personnes que l'on ne nomme

pas, mais qui occupaient un rang élevé dansla hiérarchie militaire, ont subi le mêmesort. •

ITALIE
Graves incidents de grèves,

Rome, 29 mai. — Des incidents graves o&t
marqué la déclaration de grève générale dansia province industrielle de Biella (Piémont). Des
troupe: ont été envoyées pour rétablir l'ordre.

ESPAGNE
Le gouvernement espagnol refuse

d'envoyer des enquêteurs en Allemagne
Madrid, 28 mai. — Le gouvernement s'op¬

pose à ce que les Universités espagnoles ré¬
pondent à la requête des professeurs et des
maires d'Allemagne et d'Autriche invitant les
doyens des Facultés de médecine des divers
pays neutres à envoyer des délégués cons¬
tater les effets de la famine causée par le
blocus. La plupart des Universités d'Espa¬
gne se sont excusées; oelle de Séville, eepen-
dant, se disposait à envoyer le professeurEstanislâo del Campo, lorsque le gouverne¬
ment a interdit aux Universités de se mêler
de cette affaire, essentiellement politique.

LES PRÉLIMINAIRES ET LA CONFÉRENCE

MM. Wiîson et Orlando en désaccord
sur la question de l'Istrie

»

La première partie du contre-projet allemand
a été remise mercredi soir

Paris, 29 mai. — Les efforts tentés'mer afind'arriver à une solution ont porté surtout surl'Istrie. Le président Wilson a refusé de con¬sentir à son annexion totale par l'Italie; il ad¬mettrait un plébiscite. Pour la partie orientaleM. Orlandp consulta les autres délégués italiensqui décidèrent qu'ils ne pourraient accepter deplébiscite pour aucune partie de l'Istrie; laquestion en est là.
La question de Fiume

Paris, 28 mai. — Le problème de Flume est
l'objet en ce miment d'activés négociationsdans lesquelles M. Tardieu représente spécia¬lement la France. La nuit dernière, les négo¬ciations se sont poursuivies à l'hôtel Edouard-VII jusqu'à une heure très avancée. Il sembla
que l'on s'achemine vers une solution. On se¬
rait déjà d'accord sur le côté politique de la
question.
La discussion ne porterait plus que sur lapartie économique; usage du port, attributiondes voies d'accès, etc. ,

La {première partie du contre-projet
allemand

a été remise mercredi soir
Versailles, 29 mai. — La délégation alleman¬de a remis hier soir, à neuf heures et demie,à MM. Pierre et Emmery, secrétaires d'ambas¬

sades, un document qui constitue la première
partie des contre-propositions allemandes. Cedocument était accompagné d'une lettre de
transmission. Il comprend 88 pages de texte
en allemand et s'intitule : « Observations de la
délégation allemande sur les conditions depaix. »
La délégation allemande n'a remis que troisexemplaires de ce contre-projet, attribuant au

manque de temps l'impossibilité dans laquelleelle se trouvait de remettre des textes en fran¬çais et en anglais.
Le travail de la dernière heure

Versailles, 29 mai. — C'est aujourd'hui, àquinze heures, qu'expire le délai accordé parl'Entente aux plénipotentiaires allemands pourremettre leurs contre-propositions écrites.Les imprimeurs ont travaillé toute la nuit, etce matin de nombreux documents leur ont été
apportés, mais ce sont des documents confiden¬tiels qui ne concernent que les plénipotentiaireset les membres des principales commissions.
Un train de T. S. F. allemand

arrive à Versailles
Versailles, 29 mai. — Hier soir est arrivé un

train de télégraphie sans fil, de télégraphie or¬dinaire et de téléphonie. Ce train servait pen¬dant la guerre au grand quartier général alle¬mand et au kaiser pour leurs transmissions. 11
comprend un wagon-salon, deux wagons dematériel, deux fourgons ordinaires. Les appa¬reils transmetteurs et récepteurs sont installés
dans le wagon-salon, dont les dispositifs com¬
prennent une antenne à trois isolateurs, quipeut se replier pour passer 6ûus les tunnels,
un poste émetteur et récepteur de télégraphiesans fil, dont la iorce est fournie par dynamosservant à l'éclairage et de puissantes batteries
d'accumulateurs; un poste de télégraphie ordi¬naire, un poste de central téléphonie. Deux ca¬bines spacieuses forment une salle de travailet" de rédaction; l'éclairage mixte est au gaz età l'électricité.

Ce dont menace l/Allemagne en cas
de rupture

Varsovie, 29 mai. — Un message du G. Q.G. allemand, qui a été intercepté, contientun ordre très secret envoyé aux divisions
échelonnées sur le front "polonais de- se te¬nir prêtes au premier signal à passer lafrontière et à envahir la Pologne. Les con¬sidérations accompagnant cet ordre sont les
suivantes ;

« Les Polonais sont nos ennemis les plusfaibles. C'est contre eux que doit se déclan-cher notre offensive. Contre les alliés, nousne pouvons que rester sur la défensive. Dès
.^que l'ordre en sera donné, le commande¬ment fera sauter les ponts, tunnels, voiesferrées et tous les ouvrages d'art. Toutesles personnes parlant le polonais, le fran¬
çais et l'anglais seront activement et minu¬tieusement recherchées et chargées particu¬lièrement de faire une grande propagandebolcheviste en Pologne, en France et en An¬
gleterre, qui sera déchaînée suivant les dé¬cisions prises par ia Gonférence de Versail¬les. »

Départ prochain de délégués
allemands

Berlin, via Bâle, 29 mai. — Suivant unedépêche de Versailles, le grand mémoireadressé aux gouvernements alliés et asso¬ciés ayant été mis au point, une grandepartie de 'la délégation allemande va quitterVersailles. Les deux ministres d'empire,MM. Landsberg et Giesberg, ainsi que pres¬que tous les spécialistes et la plus grandepartie du personnel de la chancellerie re¬
tourneront prochainement à Berlin.

La communication du traité
à la délégation autrichienne

Paris, 28 mai. — C'est vendredi après-midi
que le texte du traité avec l'Autriche seraremis au chancelier Renner, en séance publi¬que, à Saint-Germain.
Le protocole sera le même que le jour dela remise du traité aux Allemands à Versail¬les.

Communication aux belligérants
à intérêts particuliers

du traité aveo l'Autriche
Paris, 28 mai. — Jeudi, à quinze heures,au quai d'Orsay, les représentants des puis¬sances à intérêts particuliers qui ont déclaréla guerre à l'Autriche recevront communi¬cation secrète du traité de paix, qui doit êtreremis vendredi, à Saint-Germain, aux pléni¬potentiaires autrichiens.
La Belgique ne démobilise pas

ruxeiles, 29 mai. — Le nouvelle ayant étélancée que le gouvernement était à la veillede décréter une mobilisation nouvelle, leministre
_ de la guerre déclare que cetteinformation est dénuée de tout fondement.

Commentaires anglais sur les contre-
propositions allemandes

Londres, 29 mai. — Exception faite de deuxjournaux pacifistes, la presse considère unani¬mement que la contre-proposition allemandeest une nouvelle manifestation de l'esprit dechicane teuton et qu'elle prouve en outre uneabsence totale de sincérité de la part de ceuxqui laissèrent passer sans une parole de pro¬testation les traités de Brest-Litovsk et de Bu¬carest.

Londres, 29 mai. — Le « Times » de ce matinécrit :

«Les contre-propositions allemandes trahis¬
sent une extrême incapacité, qu'elle soit feinte
ou réelle, de porte-parole de l'Allemagne à
comprendre la véritable situation d'une nation
pour laquelle ils revendiquent le droit de traiter
d'égal à égal avec des nations auxquelles elle
a porté de si graves préjudices. »

Le « Daily Chronicle » estime que du fait seul
que les contre-propositions de l'Allemagne rem¬plissent 500 page$, on peut très bien déduire
que ce document est destiné à une màhifesta-
tion plutôt qu'à une négociation. Il faudrait, eneffet, aux hommes d'Etat alliés plusieurs mois
pour l'étudier paragraphe par paragraphe,alors qu'assurément ils ne sont nullement dis¬
posés à retarder d'autant la signature' de la
paix. La plupart des contre-propositions indi¬
quées dans le sommaire publié par les Alle¬mands sont manifestement inadmissibles.
Le « Morning Post » se déclare sceptique eii

ce qui concerne la conversion démocratique surlaquelle la Note allemande insiste :

« Les Allemands qui gouvernent aujourd'hui,écrit-il, sont les Allemands qui ont appuyé detoutes leurs forces le régime déchu, qui l'ontsoutenu dans toutes les agressions et toutesles atrocités perpétrées. Deux Allemands seule¬
ment ont protesté contre ce régime. Ce sontLiebknecht et Rosa Luxembourg. Où sont-ils
aujourd'hui? Ils ont été mis en pièces par ces
prétendus .démocrates. »

L'opposition contre M. Wilson
s'accentue au Sénat américain

Washington, 29 mai. — La demande de
communication du texte complet du traitéde paix a donné aux sénateurs opposés aM. Wilson l'occasion cherchée par eux de
soulever toute la question de la Ligue desnations devant le Sénat nouvellement réuni.
Quoique formulé par les adversaires irré¬
conciliables de la Ligue, qui sont en mino¬rité, le désir de connaître le texte completdu traité leur a donné une force considé¬
rable, et il se pourrait qu'ils obtinssent levote d'une motion invitant le président à
communiquer ce texte. Toutefois la situa¬tion requiert quelques explications au sujetde la non publication du traité.Le sénateur Lodge a fait remarquer quele tejpte du traité a été lu par tous les garçons ' de magasin allemands. Or, cet argu-iment semble irréfutable à beaucoup d'Amé-vricains. En tout cas, la 'lutte est déjà com¬mencée au Sénat. M. Taft et lés sénateurs fa¬vorables à la Ligue des nations préparent,h chemin pour le retour de M. Wilson. Oninsiste auprès de ce dernier pour qu'il enappelle directement au peuple en faveur dela Ligue. s

Nombreux incidents à Smyrne
Paris, 29 mai. — De nombreux incidentsprouvent que l'hostilité croit à Smyrne en-tre les Grecs, les Turc6 et les Italiens.

Les Grecs occupent Tourbali
Londres, 29 mal. — Les troupes grecques ontocupé Tourbali, à 50 kilomètres au sud deSmyrne.
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SECTION DU SUD-OUEST
25, rue de Ruat, Bordeaux

(2e liste de souscription.)
Marie Brizard et Roger, spiritueux Fr. 1,500Comte Eug. de Lur-Saluces 500G. Gounouilhou 500Latrille fils, vins 500
I.atrille et Ginestet-, vins 500
A. de I.uze et fils, vins 250
Carde fils, frères, industriels 100
A. Droz et Cie. spiritueux 100
Jouaune et Guillot de Suduiraut, assu¬
rances 100

Baradat, ass., agent de change 100
Ortal et fils, ingénieurs chemins de fer... 100
Descas père et fils, vins 100
Béraud-Sudreau, fers et aciers 100
Chabrat Georges, Industriels 100
.Vicomte de Pelleport-Burète 100
Calichon et Tachon, Industriel.... .r.... 100
Nathaniel Johnston et fils, vins 100
Le «Nouvelliste», de Bordeaux 100
J. Calvet, vins .'. ir.. 100
Mesnard, bijoutier 100
Vital-Mareille, avocat » 100
Despujol, avoué 100
Mortier, chocolat Cantenat 100Boissarle, assurances maritimes 100Docteur Mauriac 100Caillier, avocat t..... 100Grands Magasins des Dames de France... 100Manhos G., courtier inscrit 50
Reday-Hacliette, vins 5l<
Turpin fils et Riot, vins 50Marbot, chaussures 50
Servan, bijoutier 50D. Pinaud, assurances 50I.avertujon, direct. Agence Havas, Bordx. 50Docteur Arnozan 50Chèze et Fournet, mercerie en gros 50Bounal et fils, spiritueux 50Belet .< 50Massé F., camionneur 50
Les fils de V. Faur 50
R. et F. Giraud, automobiles 50
Varon. assurances 50
Docteur Bégouin >.... 50H. et P. Rey, assurances . 50Félix Soulié. négociant n. 30
Besse, négociant ...—. 25
Un comm' de brancardiers 25
Bo'uchet. publtciste, 20 fr.; Peyrelongue, no¬taire, 20 fr. ; Dantlau, établissements J.-J. Car-

naud, 20 fr. Un vieux convoyeur, 20 fr. Da-
mestoy (café), 20 fr. Peyrelongue, avoué, 20 fr.R. Gajac. Paris, 15 fr. Menim, pasteur, 10 fr.Reynaud. employé compta,be. 10 fr. Anonyme,10 fr. Glajolea, comptable, 10 fr. Dubern, comes¬tibles, 10 fr. Bentéjac, bronze d'art, 10 fr. Phil-
Uppon et Balaresque, assurances, 10 fr. Min-
vielle, café du Musée, 10 fr. Doussou, employéde commerce, 10 fr. Thomas, 10 fr. A. Baril,dentiste, 10 fr. Gas, aumônier 10 fr. Anonyme,10 fr. Germon, 10 fr. Boinard, café, 10 fr. So-
bella, rue Faucher, 10 fr. Bouynes, treillage,10 fr. Anonyme, 10 fr. Curtliat, 5 fr. Pintal,
5 fr. Ribes, 5 fr. Guelpain, 5 fr. Cou,pin, 5 fr.
Torah, 5 fr. Une femme de disparu, 5 fr. Graves,5 fr. Morant, 5 fr. Founet, 5 fr. de Basquiat,
5 fr. Cazali, 5 fr. Lacaze, 5 fr. E. M., 5 fr. La-
nau, 5 fr. Beigbeder, 5 fr. Mouret, 5 fr. Un
combattant, 5 fr. Un écolier, fils d:u précédent,
5 fr. Pour mon fils tué, 5 fr. Un ancien du
21e R. A. 5 fr. Etcheverry, 5 fr. Sautoadon, 5 fr.
I.estrem, 5 fr. Monbpezat. 5 fr. Fernandez, 5 fr.
Adet, SewaFd et Cig, 5 fr. Loude et fils, 5 fr.
Goupil, 5 fr. Chesnaud de Lestang, 5 fr. Peder-
nay, 5 fr. Symphorien et Muselli, 5 fr. Pla»-
caret, Maury, Daugas, Loutoéat, de la maison
de Luze, 20 fr. Les enfants de la Crèche de
■Saint-Médardl-en-Jallas, 5 fr. 'Amblard, 5 fr,
Dublanc, 5 fr. Laîné, 5 fr. Brun. 5 fr. Tissan-'
dier, 2 fr. Thiesset, 2 fr. Chabrerie. 50 c. Four-
tinat, 1 fr. Barbé, 50 c. Calvet, 2 fr. Fuseau,
2 fr. Bougu, 50 c. Capdepon, 1 fr. Lumière, 3 fr.
Aurturiagre, 1 fr. Abraham, 2 fr. Carie, 1 fr.
Loubie, l fr. Montoroy, 1 fr. Camelle, 2 fr.
Chevallier, l fr. Boisseau, 3 fr. Dauba, 2 fr.
Cayla, i fr. Dargelas, 2 fr. Périé, 2 fr. 50. Dé¬
mon, 2 fr. Mme Desoamps, l fr. Plantey, 2 ,fr.
Lava'ud, 1 fr. Une Coopérative! Bravo! l fr.
Un poilu pauvre, 50 c. Gibiel, 50 c. Chrétien,
1 fr. Pour un fils tué, l fr Dufau, 1 fr. Mazelle,
2 fr Rebèyre, 2 fr. Condat, 2 fr. Phézaud, 2 fr.
Sén'ard, 2 fr. Grégoire, 3 fr. Tajan, 2 fr. Bour-
bouîey. ! fr. Jouneau, 2 fr. Tatin, 2 fr.. Cla-
perce, 3 fr. C-oguet, 2 fr. F.tcbeto* l fr. Vital,
3 fr Hos 1 fr. H. T., 2 fr. Suberbère, 1 fr.
Louise Lagourde, 50 c. Marroy. 2 fr. Bartfha-
buau, 2 fr. Mlle Jun.qua, 50 c. Lucinet, 5 fr.
Veuve Plantey, 1 fr. Couture, l fr. Cholet, 2 fr.
— Total de la deuxième liste, 3,128 fr. — To¬
tal de la première liste, 6,493 fr. — Ensemble,
9 621 fr
D'autres souscriptions parvenues au comité

de l'Union nationale des combattants après
rétablissement de la deuxième liste, seront
publiées dans la troisième aveo celles qui se¬
ront apportées ou envoyées au siège, 25, rue
de Ruat.
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LA TENTATIVE AMERICAINE

LE « N.-C.-4 » A LE RECORD MONDIAL
DE DISTANCE

Paris, 29 mai. — M. Brcguet, l'ingénieur à quiest dû l'avion avec lequel le lieutenant Roget etle capitaine Coli ont fait leur raid France-Ma-.
roc, fait observer que contrairement à ce qu'ontdit les dépêches, il y a de Paris à Rabat à vold oiseau, seule distance qui compte, moins de1,800 kilomètres. Or, les aviàteurs sont partisdu sud de Paris pour atterrir avant Rabat, ilsont donc fait moins de 1,800 kilomètres. Le re¬cord reste donc au « N.-.C-4 » avec le vol deSaint-Jean-de-Terre-Neuve aux Açores, qui re¬présente également à vol d'oiseau, jusqu'auxpremières îles d'Açores, plus de 1,900 kilomè¬tres. Les aviateurs américains détiennent doncle record du monde de vol sans escale.

LES FELICITATIONS DU PRESIDENT
WILSON AU COMMANDANT DU « N-C.-4 »

Washington, 28 mai. — Lo lieutenantRead, commandant du « N.-C.-4 », a reçu àLisbonne da président Wilson un messagesans, fil dans lequel il lui exprime ses féli¬
citations les plus cordiales et sa profondeadmiration : « Nous sommes tous fiers de
vous du fond du cœur. »

M. Daniels, secrétaire d'Etat à la marine,
a également reçu du président un radiotélé-
graihme de félicitations pour ce succèsnaval.

LA TENTATIVE ANGLAISE

QUELQUES PERIPETIES
DU VOL DE HAWKER

Londres, 28 mai. — Hawker et Grieve ont-
fait le récit de quelques-unes des péripéties da
leur voyage.
En quittant Saint-Jean, ils mangèrent un1

sandwich et" un morceau de chocolat; ils ne
prirent pas d'autre nourriture pendant 72
heures environ. Lorsqu'ils se virent contraints
d'amerrir, ils manœuvrèrent quelque tempsavant de pouvoir le faire sans danger, la mer:étant très houleuse. Pendant deux heures ils
restèrent sur l'eau, se demandant si leur avion:
pourrait résister longtemps aux vagues. Ils
n'allumèrent aucun feu dupant tout leur voya¬
ge, Quant à la fameuse « lumière rouge » aper-giiû nor- In „ Qr\mm n r-i rra », il a noncou f mi'/allxai

que
sence sur. les 1,400 litres qu'il avait emportés*

Un avion postal va dë Berlin
à Constance

Bâle, 27 mai. — On mande de Berlin qu'unavion postal a couvert, le 24 mai, avec deux
passagers, la distance Berlin-Constance èH4 h. 5 minutes.
N. D. L. R. — La distance en ligne directe deBerlin à Constance est d'environ 630 kilomè¬

tres.

Curieuses expériences de téléphonie
sans fil

Londres, 29 mai. — Un des journalistes qu»ont, assisté à Chelmsford à une importantesérie d'expériences sur la téléphonie sans fil
et sur la façon de découvrir 1a position des
stations réceptrices relate ainsi les résultats
intéressants obtenus ;

« Au moyen d'un autobus portant les appa¬reils récepteurs et d'un camion portant unestation complète d'envoi de T. S. F., agissant
conjointement avec une troisième station
d'envoi près de Chelmsford, on arriva à dé¬
couvrir la position de l'autobus et des appa¬
reils récepteurs. Pendant que ces opérationsétaient en cours, une station située )à en¬
viron 50 kilomètres de Londres conversai#
avec nous, qui nous trouvions à BroomflelçVune localité à proximité de Chelmsford, ' ,

NOUVELLES DIVERSES"
i . riiez M. Clemenceau

Le trafic ie notre or Monnaye
Des bandes organisées le faisaient-passer

en Italie
Nice, 29 mai. — Le trafic de l'or monnayé,qui avait pour ainsi dire cessé depuis la

guerre, a repris plus que jamais dès la signa¬ture de l'armistice. Avisée de ce fait, la Sû¬reté enquêta, et apprit que le précieux mé¬tal recueilli passait frauduleusement en Ita¬lie, où, contre 100 francs en or payés par lui130 francs, le contrebandier recevait 850 lire.De retour en France, le fraudeur échangeaitalors les billets de banque italiens contre220 francs environ
On acquit aussi la certitude que l'or fran¬çais ainsi importé en Italie était centralisé

par des individus louches, ayant pour mis¬
sion de Je faire passer en Allemagne par laSuisse ou l'Autriche.
Une surveillance fut établie, qui aboutit àl'arrestation de tout un lot d'individus. Fran¬

çais et Italiens, se livrant au trafic de l'or
et ayant, en l'espace de cinq semaines, ex¬porté pour plus de un million de pièces d'or
en Italie. Ces contrebandiers appartiennentà trois bandes différentes, agissant isolémentmais dans le même but, et vraisemblable¬
ment avec te concours des mêmes compar¬
ses résidant de l'autre côté de la frontière.
Un premier coup de filet opéré en gare deNice démasqua une association d'Italiens,dont le principal membre était le chef de
train Labati, attaché aux chemins de fer
italiens à Vintimille. Ce fonctionnaire, qui
voyageait librement de France en Italie et
vice versa, était plus spécialement chargédu transport de l'or. Au moment de l'arres¬
tation, les cinq associés italiens étaient en
possession de 36,510 francs en pièces d'or, etils se disposaient à partir pour Menton. Us
avouèrent sans difficulté se livrer au trafic
de l'or, mais ne voulurent donner aucune
autre explication.
La Sûreté mit ên outre là main sur deux

autres bandes. Le chef de l'une d'elles. Gros¬
si, opérait en grand. Possesseur d'une puis¬
sante auto de course peinte en Jaune, 11 cir¬
culait fréquemment entre Marseille et Nice et
entre Nice et Monaco, et accomplissait da
longues randonnées à Biarritz, à Pau, à Avi¬
gnon. Il draînait l'or TTe toutes ces régions
grâce au concours de collecteurs, puis il al¬
lait le livrer en auto, la nuit, à Monte-Carlo,
à un complice Italien venu en barque par la
mer. Grassi fit des aveux complets, et dé¬
clara qu'à chacun des voyages effectués à
Monte-Carlo, il livrait au mystérieux pê¬cheur Italien 200,000 francs en or.

L'AFFAIRE LANDRU

L.a c. u.

Paris, 29 mai. — M. Clemenceau, président
du conseil, a reçu la délégation de quinze mem¬
bres qu'avait désigné le comité national confé¬
déral de la C. G. T. et qui avait à sa tête MM.
Jouhaux, Merrheim et Bidegaray. Cette déléga¬
tion a mis le président du conseil au courant
des récents travaux du Comité confédéral, et
lui a soumis les diverses résolutions adoptées
par celui-ci relativement à la politique de la
France au regard des pays , en voie de trans¬
formation sociale, tels que la Russie et la Hon-
srie, et aux conditions du futur traité de paix.
M. Clemenceau a répondu par un exposé

Aa la TNniit.imip. rrfVnérale dont il S ei-ensemble de la politique générale dont il sef- l
force avec son expérience de plus de cinquante *
années de vie politique de réaliser les concepiSIlIiCCto Ut7 V1U -y *
tions au mieux des intérêts généraux du pays,
pour arriver à une paix juste et durable.

N-ouvellêS charges
Paris, 29 mai. — Deux faits dominent l'af¬faire Landru à l'heure actuelle : les experti¬ses établissant formellement que ce soni des

ossements humains qu'on a trouvés à Gam-bais, et l'attitude étrange de Landru, qui, in¬culpé de multiples assassinats, refuse de ré¬
pondre au juge d'instruction,
D'autre part, l'enquête faite au sujet de ladisparition de Mlle Marchadier, la Borde¬laise aux griffons, a permis d'établir cer¬tains points qui semblent assez concluants.Lo 13 janvier, Mlle Marchadier, qui avaitdonné rendez-vous à une a/mie à Paris pourle surlendemain à trois heures, est arrivée àGambais avec Landru et deux sacs de char¬bon.
Le 14,janvier, Landru quitte Gambais seul.Le lendemain, il rapporte à la concierge lesclés de l'appartement de Mlle Marchadier.La 16 janvier, Landru vend le restant des

meubles laissés chez elle par Mlle Marcha¬dier. Le 18, il revient seul à Gambais et en
repart le 19.
Ainsi, du 13 au 14, puis du 18 au 19, Lan¬dru ne quitte pas la villa. Qu'y faisait-il ?Un témoin a déclaré avoir remarqué dans lanuit du 18 au 19 une lueur intense qui illu¬minait singulièrement la cuisine de Landru.Mlle Marchadier est entrée à la villa le 13au soir. Elle ne semble pas en être sortie, etpersonne ne l'a remarquée après cette date.D'un autre côté, d'après les carnets de notestrouvés chez lui, il est établi qu'à la fin de1918 et au début de 1919 Landru était sansaucune ressource, empruntant poux vivre depetites sommes â sa femme. Et, dès le jourde la disparition de Mlle Marchadier, il esttout à coup, sans aucun motif, en posses¬sion de ressources nouvelles : il se livre àde nombreux achats; il solde le prix de sacamionnette en versant une somme de 703francs; il envoie à son propriétaire de Gam¬bais, M. Trie, le montant du loyer. D'où pro¬venait cet argent tombé miraculeusement duciel, dont il ne dispose qu'à dater du 14 Jan¬vier, le lendemain de l'arrivée de Mlle Mar¬chadier à Gambais T C'est ce que M. Boninaurait bien voulu savoir, et c'est ce que Lan¬dru ne lui a pas dit, puisqu'il « n'a rien àrépondre ».

, t

Le nouveau prix de vente du tabac
Paris. 28 mai. — Au cours de la discus¬

sion du projet du gouvernement portant re¬
lèvement du prix du tabac, la Chambre
adopta un amendement de M. Jobert, majo¬
rant de cent pour cent les cigares de luxe.
Le texte, voté par la Chambre et ratifié un
peu plus tard par le Sénat, ne comportait
aucune précision quant aux catégories des
cigares qui devront être considérés comme
cigares de luxe. Aussi l'administration des
finances a-belle éprouvé un certain embar¬
ras pour déterminer le prix à partir duquel
les cigares seront taxés comme article de
luxe.

. ... ..

Un agent <je cette administration a été dé¬
légué auprès de M. Jobert pour lui demander
de faire connaître la portée exacte du texte
qu'il avait fait accepter par la Chambre. M.
Jobert a déclaré qu'il n'avait jamais entendu
viser les cigares à bon marché ni ceux d'un
prix moyen. Ceux-ci ne seront donc soumis
qu'au relèvement de taxe de 25 % applicable
aux tabacs.
Aux termes d'un nouveau décret, les prix

de tous les cigares, cigarettes et scaferlatis
importés se trouvent relevés de 100 %•
Les prix de tous les autres produits fabri¬

qués en France seront majorés de 25 % en
moyenne. Ainsi, pendant que la boîte de
vingt cigarettes grenades maryland qui se
vendait 1 fr. 20 se vendra au prix de 1 fr. 70,
le cigare favoritas passe de 0 fr. 30 à 0 fr. 40.
Cette augmentation de 25 %, d'apparence

modeste, double en réalité les prix auxquels
en 1914 étalent vendus les tabacs nationaux.

paiera 0 fr. 40, ne valait que 0 fr. 20 en 1914.
Pour les produits importés, frappés aujour¬
d'hui d'une majoration de 100 %, leur prix
se trouve porté au quadruple et pour cer¬
tains au quintuple 'de"leur valeur d avant
guerre.

Pour !es officiers dë complément
Paris, 28 mai. — M. Clemenceau vient de

décider' que les officiers de complément non
titularisés et qui ont démissionné de leur
grade pour rengager comme sous-officiers
aux termes du décret du 10 avril 1919, ajou¬
teront à leur ancienneté de,sous-officier 'le
temps qu'ils ont passé en qualité d'officier
et de sous-officier de complément en acti¬
vité de service en temps de guerre.

»

Légion d'honneur
Est nommée au grade de chevalier de la

Légion d'honneur :
Mme Jules Siegfried, présidente et fondatri¬

ce d'œuvres d'assistance et d'œuvres de guerre.

L'enquête lu» ta iaeyuiuïgip
LA BATAILLE DE VIRTON

Paris, 28 mai. — La commission d'enquêie
sur la métallurgie a entendu la déposition,
du général de Dartein sur le rôle de la 56e
division pendant la bataille de Virton, qui
devait libérer le bassin de Briey. Cette dépo¬sition avait été rendue nécessaire à la suite
des auditions des généraux Ruffey;, Maunou-
ry et Tanant. Le général de Dartein a décla¬
ré qu'antérieurement au 16 août il était pla¬cé sous les ordres du général Ruffey. Le 17,
août, il fut avisé par le général Pol Du¬
rand qu'il dépendait. de lui. Mais la divi¬
sion était, toujours sous le commandement
suprême du commandant, de la 3e armée. La
division Pol Durand devait s'opposer à tou¬
te tentative des Allemands débouchant sur
Metz. Le général Ruffey ayant déclaré que
le 19 août, au moment où commença la ba¬
taille de Virton, il avait donné des ordres
au général Grossetti pour que les trois divi¬sions Pol Durand prissent, position de ba¬
taille, et le général Tanant ayant, de son
côté, affirmé que deux divisions sur trois
n'avaient pas répondu à cet ordre, le géné¬ral de Dartein, au cours de sa déposition, ai
dit qu'il avait ignoré cet ordre.

■ ♦

Le programme de démobilisation
Paris, 28 mai. — La commission sénato¬

riale de l'armée, réunie sous la présidence
de M. Boudenoot, a entendu aujourd'hui M,
Deschamps, sous-secrétaire d'Etat à la démo¬
bilisation, sut le- programme de démobilisa¬
tion arrêté par le gouvernement en vue des
hypothèses à envisager relativement à la si¬
gnature plus ou moins prompte de la paix,, ■
ainsi que sur le nombre et l'emplace¬
ment des troupes françaises et alliées affec-

#tées à l'occupation des provinces rhénanes.
Elle a décidé de mettre immédiatement à l'é¬
tude la question de la composition de l'or¬
ganisation et du fonctionnement de l'armée
française d'après-guerre. Enfin, la commis¬
sion a pris la délibération suivante :

« La commission sénatoriale de l'armée ap¬
pelle de la manière la plus pressante l'at¬
tention du gouvernement sur les retards ap¬
portés au paiement de la prime de démo¬
bilisation, sur les formalités multiples et
abusives imposées aux intéressés et deman¬
de que les mesures les plus urgentes soient
prises pour assurer aux démobilisés le hé- »
néflee de la loi votée en leur faveûf. »

Les revendications des travailleurs!
de l'Etat

Paris, 28 mai. — Une délégation de l'Union
fédérative des travailleurs de l'Etat et des
tabacs a été reçue au ministère des finances
par M. Privat-Deschanel, entouré des direc¬
teurs des établissements industriels de
l'Etat.
En réponse aux questions des délégués, M.

Pri\,at-Deschanel a déclaré que le projet
gouvernemental allouant aux travailleurs
de l'Etat une somme de 500 francs à valoir
sur la prochaine augmentation de salaire
serait voté à très bref délai sans donte, la
commission du budget l'ayant déjà ratifié.
D'autre part, les ouvriers des manufactu¬

res des allumettes de la Seine se sont réunis
en assemblée générale à Aubervilliers et ont
déclaré que si le 3 juin les crédits nécessai¬
res n'étaient pas votés, ils cesseraient le
travail et espéraient que le mouvement se¬
rait général dans toutes les manufactures
d'allumettes de France et même dans les
manufactures dépendant du ministère du
travail.

FEUILLETON DE LA PETITE GIRONDE
du 30 mai 1919
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i!iiorrible drame
Y Charles MÉR0UVEL

PREMIERE PARTIE

^outrage

— Entendons-nous, reprit l'autre ? tranquillement... Un misérable pour nous... Aux
yeux de ses compatriotes, c'est peut-êtrele phénix des héros... Pour eux, toutes leslaçons de servir la patrie sont bonnes, mê-ioe celles qui, à notre sens, passent pour lesplus déshonorantes... Le mensonge la four¬berie, les pièges de toutes sortes, l'invitationla trahison et l'achat des secrets des tral-.tres qui, lâchement, consentent à vendreleurs services, tout leur parait honorablegès qti il s'agit de l'intérêt ou do la gran¬deur de leur exécrable pays. Tu ne l'igno¬res pas plus que mol.

.

_!i "■£fcfc,yra/' ce qu'il y âyait.de6spus!^jBpui6<tt;affirmër'*qlie;'k P'gh h mon .cbcr^Roland.' tu ne sau- le. la gais»> y "

rais t'imaginer la peine que je me suisdonnée depuis six semaines, les démarches
que j'ai faites pour découvrir avec preuves
à l'appui ie métier de ce Stein, ou sa mis¬
sion chez nous, si tu préfères ce mot. Stein,
colonel de uhlans à Berlin, au 2e régiment
de la garde, n'est en réalité, à Paris, quel'agent à la tête d'un service chargé d'infor¬
mer son maître, l'homme de Potsdam, de tout
ce qui se passe chez nous, dans tes minis¬
tères, dans le peuple, dans l'armée, partout
eu un mot... Il a des sommes énormes à dé¬penser dans ce but... Sa banque n'est qu'unrideau derrière lequel il se cache; 11 entre¬tient une véritable division de subalternesdont Oi'emploi est tracé par lui.

| «Là-dedans, il y a des hommes et des fem¬
mes, des étrangers et des Parisiens, des gensde tous les pays, et même des Français. C'estune tourbe de malfaiteurs recrutés, faut-il l'a-.vouer, dans toutes les sphères et dans toutesles classes. Que faire contre eux?... Commentles réduire à l'Impuissance... Ce n'est pas àmoi de le dire, et la tâche est sans doute diffi¬
cile, surtout parce que nous sommes en paixavec ces sinistres voisins d'outre-Rhin et quenous avons une manière d'envisager l'hospi¬talité qui n'est pas la leur. Le Français estaussi insouciant que brave; pour qu'il combattel'incendie, il faut que sa maison soit à moitiéconsumée par les flammes.
Bréval versa un doigt de cognac dans soncafé, et dit;
— Il est bon.
Puis il continua :
— Loin de moi la prétention de conjurer iefléau et de faire mieux que les autres. J'ai

. voulu simplement dissiper l'ombre et savoir.'il .V avait d66SO»Si4»ÏSÏteuisîtt'affiwrier.ïmi(»

— Mais comment?
L'oncle Guy se mit à rire avec sa franchise

coutumière :
— La tâche m'a été facile, dit-il, et j'ai étéservi par le hasard... Tout s'est passé en« nopees » et festins. Tu as reçu chez toi unecertaine étrangère d'une beauté remarquable...
—Madame ae Leybach ? demanda Fontelle.
— Elle-même. Elle t'avait été présentée parnotre opulente voisine de l'Aisne... Quand onl'a aperçue une fois, on ne saurait l'oublier,pas plus qu'une amie qui ne la quitte presquejamais et qui est aussi jolie qu'elle, plus joliepeut-être. Je leur ai offert S dîner.,.- Je-me; suisinsinué dans leur intimité...
— Deux espionnes?...
— Oui.
— Des misérables, alors...
Le mâle .visage de Guy eut' line" expressionde pitié;
— Je ne dis pas non, fît-il... et pourtant,quand j'y songe, je suis pris- de-' oompassion

pour elles.
— Pas possible?.;.
Bréval secoua la tête :
— Si, affirma-t-il. Ton cœur, mon cher Ro¬

land, n'est pas plus dur que le mien; je neconnais pas toute leur histoire, mais j'en Sais
assez, après quelques mots qui leur sont échap¬pés, pour deviner ce que leur passé peut avoir
eu de tragique. Des âmes blessées, parfois des
plaintes sortent comme des cris impossibles àretenir de ia gorge d'un malade, arrachés par
une trop cruelle souffrance...
— Tu les excuses? >
— Tout ce que je peux te dire, c'est que, si

j'étais leur juge, je les condamnerais sans
doute, surtout si nous étions en* guerre,, mais;.
avec regret.. sim * » ..•*»'+• ' *

— Comme celle de leurs semblables. Elles

vivre en bonne amitié avec nous, surtout
d'entrer dans l'intimité des puissants du
Jour, de surprendre leurs projets, leurs in¬
tentions... Ce Bont des oreilles qui nous
écoutent et des voix qui nons trahissent...
Grâoe à cette armée d'envahisseurs pà-clfl-
ques, on en prépare une autre, celle des ca¬
nons, des régiments, du pillage et de la
oonguête, et personne ne s'en occupe.
— Crols-tu ?
— Oui, excepté mot, fit en souriant Pon¬

de Guy.
Et aussitôt 11 expliqua :
— Je ne suis pas chargé de la police. Jen'avais qu'un but : savoir ce que vaut ceStein, ce qu'il fait chez nous, et cela à cau¬se de notre chère Suzanne. Eh bien 1 c'est

réglé... Rien à faire avec cet être-là. Il n'ani notre âme ni notre sang. Ecris une let¬tre, je la hil remettrai... Je m'en charge. Mé¬
nage son amour-propre, adoucis, avec lesirop de tes compliments, l'amertume de la
potion qu'il faut lui servir. r-— Eh bien I dicte-la, consentit Fontelle;d'ailleurs, mas sentiments sont les tiens, tule sais:.. Hier encore, j'ai parlé une derniè¬re fois à Suzanne de la réponse à donnerà la demande de Stein. Jamais elle n'eût
accepté cette union... Moi non plus, dureste.
— C'est bien.
Un instant après le valet avait enlevé la

nappe et apportait, comme on 1e fait authéâtre, ce qu'il faut pour écrire.f Dé comte Roland pmja, postpre ^d'un

tandis que l'oncle Guy se promenait dans lapetite salle pour faciliter sa digestion,eclairclr ses idées et, réflexion faite, com¬mençait, en allumant un cigare :

« Mon cher baron,
• J'ai réfléchi longuement à la demande

que vous avez bien voulu me faire.
» Certainement, une telle alliance eût été

flatteuse pour nous, et vous ne doutez pasdu degré d'estime et, j'ose dire, de l'amitié
que vous nous avez inspirés.
«Je vous ai déjà laissé entendre, lorsqueJ'ai en l'honneur de vous voir en dernierlieu, l'objection qui nous rendait perplexes.
» Cette union eut entraîné nécessairement,

pour Suzanne, l'éloignement de sa famille,et peut-être n'eût-ce pas été une cause déci¬sive.
t

» Il en est une autre plus grave.
» Sans doute le ne devrais pas l'évoquer,mais Je tieri6 a me montrer envers vous

d'une entière franohise.
» Ou Je me trompe, ou, ainsi que je vousl'ai fait pressentir, l'horizon s'obscurcit du

côté de nos frontières de l'Est.
• Voulez-vous toute ma pensée? La guerreentre nos deux pays est malheureusement

prochaine.
• Tandis que nous demeurons dans uneinaction absolue, vous la préparez.
• Ne m'or» veuillez pas de cette impression,dont Je ne suis pas le maître.
» Vous voulez nous faire cette guerre pres¬que sans déclaration, avec des intentionsde pillage, d'atrocités et de Conquêtes.» Oh ! u ne s'agit pas de vous personnelle¬ment.
» Vous connaissez mieux auç, jgçi vos ms-"

i, yo» théories m<

■ L'air qu'on respire aux environs de Ber¬
lin en est tellement imprégné que des es¬
prits dénués de toute intelligence pourraient
seuls s'y méprendre.

» Ceci bien entre nous.
» Or, quoi qu'il arrive, qu'en résultera-t-il ?
» Ou vous nous réduirez en esclavage sile succès favorise vos désirs, ou nous résis¬terons victorieusement à des attaques querien ne justifie.
' Dans les deux cas, une haine implacabledivisera à l'avenir nos deux pays,» Pour ma part, — pourquoi ne vous :edirals-je pas ? — je ne pardonnerai jamaisà l'agresseur les désastres dont il aura été

la seule cause.
» En de telles conditions, il ne nous estdonc pas permis de songer à une allianceimpossible, dont toute idée doit être désor¬

mais écartée entre nous.
» En ce moment surtout où l'heure fatale

me semble prête à sonner. »

L'oncle Guy, à cet endroit, cessa de dicteret le comte Roland d'écrire.
Ils se regardèrent.
Bréval demanda
— Que penses-tu de ma prose T
— Parfaite.

,
— Eh bien I ajoute une formule de poli¬

tesse, et tout sera fini.
Le père de Suzanne acheva :

« Veuillez agréer, mon cher baron, l'As¬
surance de mes meilleurs sentiments et de
ma corusidération la plus distinguée. »
Et il signa :
« Comte Roland de Fontelle. •
U mit cette lettre sous enveloppe, puis il

la, scajiJa.1 titen Tajge cachet de fixs~

— Donne, dit l'oncle Guy; c'est moi qui
vais la porter.
Il ajouta :
— J'ai besoin d;aller au Cercle, et la rue

Halévy est à deux pas.
— Tu le veux?
— Oui, parce que je tiens à voir l'effet de

cette lettre éur 1e visage de celui qui la
recevra.
Il consulta sa montre.
Elle marquait trois heures.
Son auto l'attendait.
Il pressa la main de son beau-irere en luî

disant :
— Ce sera, sans doute, une rupture avecj

ce Prussien du diable... Elle était inévita¬
ble, et je n'en suis pas fâché.
Il partit.
La course n'était pas longue.
L'auto s'arrêta bientôt place de l'Opéra»à deux pas de la façade du lourd et gigan¬

tesque théâtre qui a coûté tant de millions
alors que Paris en avait à revendre.
L'appartement Jde Stein n'en était pas éloin^gné.
Bréval hésitait entre l'ascenseur et T

lier, lorsqu'il aperçut devant lui, descend;
les degrés, lentement, une jeune femme trfe,élégante dans sa légère toilette, et qu'il s'ei£-
pressa de rejoindre.
A son aspect, elle s'arrêta sur le palier Ai*premier étage.
C'était l'amie de Charlotte de Leybach, laibelle Hélène.
— Comment ! vous ici ?... lui dit-il.
Elle ne rougit pas.
Hélas.! sanirnntœn avait perdu l'habifudeî,

iM svine.1

esca-
idaut



IES PRELIMINAIRES
DE PAIX

L'organisation du blocuc
de l'Allemagne

-,-ifis, 28 mai. — M. Clemenceau, président
du conseil, s eu ce matin une longue confé¬
rence au ministère de la guerre avec MM. Pi-

"

on, ministre des affaires étrangères; Klotz,
aistre des finances; Clémentel, ministre du
nmeroe, et le maréchal Foch. Cette réunion

tétait provoquée par la nécessité où le gouver¬
nement se trouve d'arrêter toutes les mesures
itetinées à resserrer le blocus au cas où l'Aile-
pagne ne signerait pas le traité de paix.
Les « conseils » des alliés à l'amiral

KoJtchak
Paris, 28 mai. — La note commune annonoée

» été expédiée à l'amiral Koltchak. Ce docu-
fnent ne contient pas d'injonction. Les alliés
6e bornent à lui faire entendre de sages con¬
seils. Ils expriment le vœu qu'il saura mainte¬
nir les conquêtes démocratiques réalisées de-
buis le mois de mars 1917 et s'affranchir de la
pression réactionnaire que certains éléments
(Exercent sur lui. Si, comme on le pense, sa
réponse concorde avec les vœux de l'Entente,
l'aide qui jusqu'ici lui a été donnée sera ren¬
forcée

Une partie de la délégation allemande
s'en va

Versailles, 28 mai. — Une première partie de
la délégation allemande comprenant vingt-deux
|>ersonnes, composée de secrétaires et dactylo¬
graphes, a quitté Versailles aujourd'hui, par
train spécial, pour rentrer en Allemagne. Avec
hes employés sont partis MM. Kuno et Arnhold,
délégués financiers, et le général von Soeckt.
A quatorze heures trente, dix voitures, ran¬

gées dans la cour des Réservoirs, se mettaient
m marche pour conduire les voyageurs a la
jgare de Noisy-Ie-Roi. Une grande partie du per-

Sinei de la délégation se trouvait dans la courl'hôtel et salua les voyageurs au moment où
voitures se mettaient en marche.

A quinze heures vingt-sept, le train spécial
fluittait Noisy-le-Roi emmenant les Allemands
a Cologne.

®

Les clauses financières
du traité avéc l'Autriche
Paris, 28 mai. — La commission de répa¬

rations achève d'élaborer les clauses finan¬
cières du traité avec l'Autriche dans la me¬
sure où elles concernent les Etats qui fai-
teaient partie de l'Autriche-Hongrie, à savoir :
rTchécœ-Slovaquie, Yougo-Slavie, Pologne,
Roumanie.
Sur l'initiative de la délégation française,

qui a été la première à prendre en main sur
te point la défense des petites nations al¬
liées, la commission paraît s'orienter vers
'une solution qui exonérerait les Etats en
(question du paiement de réparations dues
l>ar l'Autriche - Hongrie. Ces Etats accepte-
•traient en retour de participer aux frais oc¬
casionnés par leur libération.

SUR PETROGRAD
Les Esthoniens prennent Wolmar
Stockholm, 28 mai. — Communique estho-

Dien :

Nos troupes sont entrées dimanche soir à
LWolmar Les combats dans les rues continuent.
N. B. — Wolmar est une ville importante du

gouvernement de Riga, à 200 kilomètres au
taord-est de cette ville.

Bataille navale prochaine
dans la Baltique

Stockholm, 28 mai. — Les escadres alliées
balaient à l'entrée du golfe de Finlande les
mines protégeant la flotte bolcheviste de
Cronstadt. Une action navale sur une grande
échelle est possible à bref délai.

Les incidents de la mer Noire
Paris, 28 mai. — Le vice-amiral Amet, com¬

mandant la 2° escadre de» l'armée navale et
qui exerçait à Constantinople les fonctions de
naut-commissaire, est arrivé à Paris et a,été.
reçu aussitôt par le ministre de la marine.«L'amiral Amet a donné à M. Georges Ley-
gties des renseignements précis sur l'origine et
le caractère des faits qui se sont déroulés ré¬
cemment, en mer Noire, sur quelques-uns de
nos bâtiments de guerre, faits auxquels M. Ca-
chin a fait récemment allusion à la Chambre
et qui motiveront l'interpellation du 6 juin.
v

LA VIE SPORTIVE
HIPPISME

Courses de Vincennes
MERCREDI 28 MAÎ

Voici les résultats détaillés des épreuves :
PRIX DE GISORS (trot monté, à réclamer)2,000 fr., 2,200 mètres. — 1er, Lobélia (Delama-

Fë1, i Mme D. Victor-Hugo, 20, Reichshofien
(Boudard), à Mme D. Victor-Hugo (walk-over
d écurie).
Lobelia (Bégonia et Varsovlenne), est entraî¬né par Delamare.
PRIX DU NEUBOURG (trot attelé), 2,500 fr„2 200 mètres. - 1er, Précieuse (C. Pentecôte), &M. C. Jeanne; 2e, Petite-Amie (E. Tamberi), àM. C. Rousseau ; 3e, Plein-Air (M. M. Capelfe),à M. A. Capelle.
Non placés : Poppée (Tamberi). Prlnce-du-Manoir (M. L. Joliet), Pétrograd (Bernard),Passavant (Guerre),
Temps ; 1er, ?• 35"; 2e, 3' 36"; 3e, 3' 46" 4/5. ;Précieuse (Uranus et Joyeuse) est entraînée •

par C. Pentecôte.

«£?IX*P'ETREPAGNY (trot monté), s,500 fr., !2,200 mètres. — 1er, Odette (Lintanf), à M. A. i

La surprise de la matinée fut la défaite de
Max Decugis par le Tchêco-Slovaque Zemla,
qui avait été battu aux Jeux olympiques d'A¬
thènes, en 19(io, p.ir le champion français.
Gobcrt a passé brillamment son second

tour sur Erémie (Roumain), 6-2, 6-2, 6-3.
Fatigué par cet effort, Samazeuilh perdit le

quatrième set: mais, au dernier, il mena 5 a 1.
Deux Français. Gobert et Samazeuilh; un

Tchéco.Slovaque, Kozeluch; deux Américains,
Washburn et Breek; deux Australiens, Pat-
terson et Harawood, et un Canadien, Mayes,
se classent en quart de finale.
L'Australien Patterson a éliminé Zemla, et

Breclr est parvenu à l'emporter, en cinq sets
acharnés, sur l'Australien Lycett.
Le plus beau match : Samazeuilh et le

champion roumain Mishu. Arrivé le matin de
Bordeaux, Samazeuilh gag-na son premier
tour, à quatorze heures, contre Serjelecoa :
6-3, 6-1, 6-0, et entama sa seconde lutte à dix-
sept heures. Cette partie dura jusqu'à dix.
neuf heures trente.
Dans la première manche, Samazeuilh mena

4 à, 1 et 5 à 4, puis se laissa remonter par
• Mishu, perdit 5 à 7.

j La seconde manche revint facilement àSamazeuilh. Mishu mena dans le troisième
I set, mais Samazeuilh égalisa les Jeux et l'em-
1 porta: 7 à 5.

NATATION
ECOLE G. B. NATATION ET SAUVBTAGE

, _ —, ... - Le? membres du comité, sociétaires et élèvesDejean; 2e, Portici (A. Méqulgnon), à M. O. ! !?e 1 Ecole gratuite bordelaise de natation et
Dewilde; 3e, Ouille (Bolvin), à M. Thiéry de I de sauvetage sont priés d'assister à l'urgenteCabanes ; réunion qui aura lieu salle Mazélie, chez M.
Non _pla^s0: Orsay ^H. Poe^Ornano (Le ; laJt°n"a^'i djx-neuf heuresBoucher)

_

Temps : 1er, 3' 33"; 2e, 3'-35"; 8e, 8' 3' 37' .

Odette (Bénécourt et Jouvencelle), est entraî¬
née par son propriétaire
PRIX DE BRETEUIL (trot attelé), 3,000 fr„

3,200 mètres. — 1er, Pro-Patria (Prosper), à M.
Cabrol; 2e, Pur-Jus (C. Pentecôte), à M. C.
Jeanne; 3e, Poppée (Tamberi), à M. C. Rous¬
seau/Je, Pomacle (Simonard), à M. Thiéry da
Cabanes,
Temps : 1er, 3' 25", 2e. 3' 26"; 8e, 3' 39".
Pro-patria (Bénécourt et htargente), est en¬

traîné par Prosper.
PRIX DE CONCHES (trot monté), 4,000 fr,

2.200 mètes. — 1er, Phœnix (Riaux), à M. A.
Dejean; 2e, Portici (A. Méqulgnon), à M. O.
Desvilde.
Temps : 1er, 3' 24"; 2e, 3' 33".
Phœnix (Trinqueur- et Avize), est entraîné

par son propriétaire.
PRIX DE PACY (trot attelé), 2,500 fr, 2,200

mètres. — 1er, Octeville (C. Pentecôte), à M. C.
Jeanne; 2e, Oïdium. (Verzeele), à M. P. Bour¬
ras; 3e, Orateur (Prosiper), à M. le docteur
Fourcaae.
Non placés : Norrois (Simonard), Ofi (Hé-

mard).
Octeville (Hoche et Cendrlllon), est entraîné

par Pentecôte.

Résultats officiels du Pari mutuel

précises, samedi soir 31 mal.
I Ordre du Jour : Situation, projets pour lai
; saison, cours de canotage.

L'inscription des élèves commencera à dix-
huit heures très précises.
L'Ecole de natation de Bordeaux est une œu¬

vre d'intérêt public; aussi M. plane, direc¬
teur de l'établissement des Bains Girondins,
donnera aux sociétaires et élèves toutes les

iêe ni par
département, ni par la Ville.

BORDEAUX

CHEVAUX ilPelouse
6 tr.

Précieuse ...» G
— P

Petite-Amie : P

53 50
23 »

26 »

27 50
U 50
U »

~10 »

7 »

10 »

Odette «—..... G
— P

Portici P

25 50
16 50
25 »

Pro-Patria ...» G
- P

Pur-Jus » P

27 50
14 »

13 50

16 »

8 »

8 >

Phœnix G| 12 50 | 6 »

OcteviHo G
— P

20 »
12 50
14 »

9 50
6 50
8 50

Les noms en caractères gras indiquent les
pronostics de la « Petite Gironde » et de la
t Gironde ».

Forfaits
Voici les forfaits de vendredi à Maisons-

Laffitte :
Prix Boissy t Menfredine.
Prix Bizi : Pelage, Rip.
Prix Frette 1 Menfredme.
Prix Brise-Cœur : Ligny.
Prix Saldy-Choury : Agaric.
Prix de Lange : Plantagenet, Roselin.

Petites nouvelles
« Portici » arrive second dans le Prix d'Etre-

pagny a fait presque toute la course dessanglé.
« Oxo », placé quatrième par le juge dans

le Prix d'Etrepagny. a été distance de cette
fiace pour ne pas s'être présenté aux balances,
ances.

ANCIEN DERBY DE LA ROCHE-SUR-YON
Nous donnons ci-dessous les engagements

reçus à a date du 25 mai, pour cette course
qui aura lieu le 6 juillet :
MM. Garreau, Quinola et Quelle-est-Belle;

Gaurvreau, Quaker et Querville, De Chantreau,
luérida; Maras de Ker Panpoiv Quarantaine;
.mutin père, Querelleur; J. Bonnoneau, Qualité
et Quenneviéve; Eiffel,, Quinaud; Do Pontele-
voye, Qu'est-ce et Quire-Lime; Ker Paty, Quen¬
neviéve et Quasi-Pimpon.

la Inversée de i'AMip
HAWKER ET GR1EVE CHEZ LE ROI

Londres, 28 mai. — Hawker et le comman-
ant Grieve ont été reçus ce matin à
iuckingham par le roi, la reine et le prince
e Galles.
Au cours de la réception, le roi a remis à

jchaoun d'eux la « Croix des forces aérien¬
nes ».

Un aviateur français
bat le record de la hauteur

LE LIEUTENANT CASALE MONTE
A 9,333 METRES

Paris, 28 mai. — Le lieutenant Casale est
parti oe matin, à 8 h. 56, pour battre le re¬
tord de la hauteur. L'appareil est monté à
u;333 mètres, battant ainsi le record détenu
(jusqu'à ce jour par un aviateur autrichien
pvec 8,800 mètres.

"

Le lieutenant Casale appartenait avant l'ar¬
mistice à la « N. - 38 * et avait à son actif
bonze avions hoches.

A LA CHAMBRE
te scandale de spéculation des mistelles
Paris, 28 mai. — M. Barthe demande à in¬

terpeller sur les raisons qui ont amené le
Jgouvernement à rendre le décret du 20 jan- ,

Vier, qui a autorisé l'importation des mistelles, naise qui nous convie le lundi
mioûts de raisins étendus d'alcool et servant à I cbain su.' son coauet hiDoodroi
faire des vins de liqueur. Il faut savoir qui a
Ajouté le mot « mistelle » au décret du 20
janvier.
Pendant le mois de mars, il en est entré

456,000 hectolitres. Quelques négociants s'étant
organisés avant le décret, bnt pu envahir le
marché. M. Emmanuel Brousse a dénoncé la
spéculation sur ce produit; c'est un coup de
Bourse, et l'erreur de plume a largement pro¬
fité à son auteur, a dit M. Brousse.
D'autre part, on s'est procuré en Espagne

des bons d'importation de vins de Portugal.

Courses de Bordeaux-Bouseat
Jeudi 29 mai, à 2 h. 30.

La deuxième réunion de courses du Bouscat
a réuni de nombreux partants dans les diver¬
ses épreuves inscrites au programme.
Etant donnée la valeur des concurrents res¬

tant engagés, les arrivées donneront certaine¬
ment lieu à de jolies luttes. C'est donc une belle
journée de sport en perspective.

PARTANTS ET MONTES PROBABLES
DEUXIEME PRIX DES HARAS (anglo-arabes

et demi-sang anglo-arabes qualifiés, 1,600 fr.,
1,800 mètres. — Initial (Labou-rdette), Venise
(Bourdely), Fret ou Mlnok (Floch), Ray-Grass
(Soubagné), La-Seille (Bongaillos), Souveral-
ne-II (Tronqua).
PR.IX DE MERIGNAC (à réclamer), 1,000 fr.,

1,500 mètres. — Mine-Superbe (H. Ivey), Gran¬
de-Bretagne (Ifanson), Crème-de-Menthe-II
(Floch).
POULE DES PRODUITS, 3,000 fr., 2,200 mètres.

— Rueur (Duforez), Priscus (Rivière), Olivet
(Dewetter). — Partant douteux: Azouz (C.
Dubôurg).
PRIX DU VIGEAN, 2,000 fr., 2,400 mètres. —

Pétrograd au Cingh (Fk>ch), Le-Prince-Noir
(Soubagné), Rosier-d'Avallon (Faucon), Croix-
de-Picq (Dewetter), Azouz (Dubourg), Virgi-
nex (RoqSevert), Grand-Couronné-III (Riviè¬
re), Voyvode (Bongaillos), Manou (Hanson),
La-Maza (Cantat). — Partants douteux: La-
Bièfre (X.), Duchesse-de-Lude (X.).
PRIX DU PEZEU (baies, à réclamer), 1,500 fr.,

2,800 mètres. — Olive-Oil (P. Kalley), Rose-T.
(Lassus).

PRONOSTICS DE LA PRESSE
La Gironde. — lrè course, éc. H. Dubois Go-

din, Venise: 2e, Crême-de-Menthe-II: 3e, éc.
B. Toulet. Olivet; 4e, Pétrograd, Virgmex; 5e,
Olive-Oil.
Le Sport du Sud-Ouest. — Ire course, Ve¬

nise, Souveraine-II; 2e, Creme-de-Menthe-II, Mi¬
ne-Superbe; 3e, éc. B. Toulet; 4e, Pétrograd,
Prince-Npir; 5e, Rose-T.
Paris-Sport. — Ire course, Venise, Minok;

2e, Créme-de-Menthe-II, Grande-Bretagne; 3e,
Rueur, Olivet; 4e, éo. D. Forest, Prince-Noir;
ôe, Olive-Oil.
Echo des Courses ire course, êc. H. Dubols-

Godln, Souveralne-II; 2e, Grande-Bretagne, Cré¬
me-de-Menthe-II; Se, éc. B. Toulet; 4e, Pétro¬
grad, Agricol; 5e, Olive-Oil.
La Vèine. — Ire course. Fret, Initial; 2e, Crè¬

me-de-Menthe-II, Rose-T.; 3e, éo. de Nexôn; 4e,
Pétrograd, Manou; 5e, Olive-QU.
La Dépêche Spontive. — Ire course, Initial;

2a, Creme-de-Menthe-II; 3e, Rueur; 4e, Le-Prince-
Noir; 5e, Rose-T.

COURSES DE LIBOURNE

Depuis la réouverture des hippodromes, le
succès ne se ralentit pas. Que ce soit à Long-
champ, à Maisons-Laffitte, à Auteuil, à Talen-
ce ou au Bouscat, c'est l'affluence partout.
Après les grandes 'Sociétés parisiennes, après

a rempli les fûts de vin
des collusions, ces vins ont él

,ol et, grâce
importés en

notre pays. Je sais qu'une enquête a été faite.

s qu:
ncéannoncé un décret retirant l'autorisation

aportation. A la suite de démarches pres-
antes, l'orateur a obtenu la promesse du dé-
ret de retrait d'autorisation, qui a paru à
'
« Officiel » le 13 mai,
U est inadmissible que cette erreur de plume

n'ait pas été commise sciemment et par intérêt.
8t Pintéressé a arrêté pendant un mois la par
ïon du deuxième fiécret. Il faut que le cou¬
blie soit découvert et châtié. '(Applaudisse¬

nt. Dalbiez n'a pas confiance dans une en

Bordeaux, c'est notre vieille Société libour-
'

nous convie le lundi 9 juin pro-
son coquet hippodrome de Cante-

reau qùi, bien qu'ayant eu à subir les outra¬
gea du temps et à souffrir pendant plusieurs
années de l'occupation militaire tant françai¬
se qu'américaine, sera remis en parfait état
grâce aux soins diligents de notre Société des
courses, habituée à recevoir ses invités et le
nombreux public qui fréquente ses réunions
dans un cadre digne d'eux. Ce sera donc le
9 juin, la grande réunion où tout le monde
sportif de Libourne et de la région se donne
rendez-vous, en même temps que la fête mon¬
daine de toutes les élégances.
Un programme bien composé, des engage¬

ments, suffisamment nombreux pour Tes
temps difficiles que nous traversons, assure¬
ront le succès technique de cette première
Journée, et si le soleil veufbien briller de tout
son éclat pour aider notre Société à fêter la
grande victoire, ce sera un succès de plus, dé¬
passant les prévisions les plus optimistes,
qu'aura à enregistrer la Société des courses
de Libourne, qui le mérite bien par les efforts
qu'elle aura faits pour organiser en si peu
de temps cette première journée et donner à
notre ville son animation d'avant guerre.

Î1 y a un an
30 MAI 1918

Lus H'oupes franco-grecques enlèvent en
Macédoine les positions ennemies de Skra-
di-Legen, sur un front de 13 kilomètres.
Par l'entremise du pape, l'archevêque de

Cologne fait demander aux alliés de ne pas
bombarder cette ville le four de la Fête-
Dieu. Les alliés satisfont à cette requête.
Les Allemands n'en lancent pas moins, ce
même four, sur Paris, des obus qui attei¬
gnent une église.

4 ,

Institut colonial de Bordeaux
La conférence faite lundi soir par M. l'abbé

Gaurier sur les Antilles françaises avait attiré
à l'Athénée un auditoire nombreux. Une expo¬
sition remarquablement claire et documentée,
des projections extrêmement nombreuses et in¬
téressâmes, lui permirent de se faire une idée
du pittoresque et de l'admirable variété des
sites martiniquais et guadeloupiens. Le confé¬rencier rappela en termes heureux la contribu¬
tion enthousiaste de nos Antilles à l'œuvre de
défense nationale. Sur le seul contingent des
9,000 soldats martiniquais, 2,600 tombèrent au
champ d'honneur ou furent grièvement bles¬
sés. Ces chiffres seuls justifieraient la recon¬
naissance do la France pour ses nobles fil'es
antillaises. Il appartient maintenant aux com¬
merçants et industriels français de ne pas lais¬
ser s'augmenter l'emprise que les Etats-Unis
ont tenté de développer sur elles à l'occasion
de la guerre. Françaises de tradition, de cœur
et d'âme sont la Martinique et la Guadeloupe,
Françaises elles veulent rester. Aidons-les.

Concours de chevaux de selle
à Bordeaux en 1919

Un concours pour chevaux de type selle de
pur sang et de demi-sang de trois ans, hon-

V j -z. ?a..Pas confiance dans une en- I gres ou pouliches, présentes en main, aura lieu;te administrative, que 1 intéressé pouijait à Bordeaux (dépôt de remonte de Mérignac),"eiler. Il faut que le ministre fixe une date 1 - - ■ - '
r la discussion de l'interpellation de M. Bar-

, et que la Chambre nomme une commission
i'enquête de onze membres.
M. Boret, ministre du ravitaillement, recon-

Ëaît qu'une faute grave, à déïaut d'une erreur[volontaire, a été commise.
Nous avons, dit le ministre, le plus grand

Eésir de savoir qui a introduit le mot « mis-dle » dans le décret. Il est singulier que le
décret paru le 21 janvier ait été suivi de l'ar-

iivée de mistelles dès le 23 janvier; mais lemars, le ministère de l'agriculture réclamait
b retrait du décret. Ce ministère de l'agricul-
ure a fait opérer des prélèvements sur les mis-
elles importées d'Espagne. S'il y a fraude, des
poursuites seront exercées.
A la suite de ces explications du ministre,

l'ajournement de la fixation de la date est
Ordonnée.

L'Utilisation de la houille blanche
On reprend ensuite la discussion générale du

projet relatif à l'uïïlisation- de6 forces hydrau¬
liques.
M. Margains s'occupe de la répercussion de

l'utilisation des chutes sur l'industrie électrique
feu point de vue de l'économie du charbon. Il
jfiéveloppe cette thèse que, pour la procruction
Sri la vente des produits, il faut que nous dispo-
Bfons d'usines très puissantes.
M. Crolard, pour rendre la loi utile et éviter

qu'elle décourage les initiatives, demande qu'on
Jaisse la plus grande initiative aux usagers.
M. de Castelneau propose que l'Etat inter

Sienne pécuniairement dans la mise en valeures chutes, comme il est intervenu dans la
jsséation des voies ferrées.
M. de Castelnau demande le renvoi de son

feontre-projet à la commission.
La suite de ce débat est renvoyée à mercre¬

di prochain pour les articles. La Chambre s'a-
ipurne à mardi.

' rtasi

le 8 juillet 1919, à treize heures trente.
Ce concours comporte la distribution de 32

primes d'une valeur totale de 9,500 fr., non com¬
pris la prime au nalsseur.
Sont admis à y prendre part les animaux (à

l'exclusion des pur sang anglais) nés, élevés et
depuis trois mois au moins résidant dans le
quatrième arrondissement d'inspection géné¬
rale (Basses-Pyrénées, Landes, Hautes-Pyré¬
nées, Haute-Garonne, Gers, Ariège, Lot-et-Ga¬
ronne, Lot, Gironde, Dordogne, Tarn-et-Garon-
ne) issus d'un étalon national approuvé ou au¬
torisé, et d'une taille minimum de i m. 48.
Les engagements seront reçus à la préfecture

de la Gironde, service administratif de l'agri¬
culture et du ravitaillement, jusqu'aù 28 juin
inclusivement.
Des formules de ces engagements sont tenues

à la disposition des intéressés au dépôt d'éta-
ictui

Région d'honneur
Dans la dernière promotion de la Légion

d'honneur, nous relevons avec plaisir les
noms de M. le docteur Pierre Lande, méde¬
cin légiste du parquet de Bordeaux, et de
M. le docteur Edouard Soulé, nommés cheva¬
liers dans l'ordre pour faits de guerre : nous
avons reproduit d ailleurs les flatteuses cita¬
tions dont ils ont été l'un et l'autre l'objet
pendant les hostilités.
Nous adressons nos meilleures félicita¬

tions à MM. les docteurs-Lande et Soulé,
qui comptent à Bordeaux d'unanimes sym¬
pathies.

«

L'Héroïsmë breton

Conférence de M. E. Le Mouël
M. Eugène Le Mouël est, avec MM. Ana¬

tole Le Braz et Charles Le Gol'ilc, un des au¬
teurs contemporains qui ont le plus étudié
les Bretons. C'est dire qu'il les connaît bien.
Il fait imi-eux : il les aime. Et cet amour écla¬
tait à chaque phrase, à chaque intonation
de la belle et très émouvante conférence
qu'il a faite mercredi soir, à l'Athénée, sur
« l'héroïsme breton pendant la guerre
C'est sous les auspices de l'» Armor», So¬

ciété amicale des Bretons résidant à Bor¬
deaux, qu'était, donnée cette conférence, et
c'est à M. Sullian Coliin, président de cette
Société, que revenait la tâche de présenter
l'orateur. Tâche facile d'ailleurs, les œuvres
■de M. Le Mouël ayant déjà fait connaître
son nom au public. M. Gollin s'en acquitta
avec tact et éloquence.
M. Le Mouël prend ensuite la parole. D'une

voix grave et prenante, avec une éloauence
qui semble emprunter quelque chose à l'aus¬
térité recueillie des caractères et du pays
dont il parle, — ce pays où la joie même est
un peu triste, — il raconte l'admirable épo¬
pée, « digne d'être chantée par un barde, »
dont les Bretons ont été les héros pendant
la guerre.
C'est d'abord le départ ; l'abandon du

foyer, de la vie paisible bercée par le flux
et le reflux monotone de la mer, l'adieu à la
petite patrie pour voler au secours de la
grande. Puis c'est l'entrée en ligne sur l'Y-
ser, et dès ce moment les faits d'armes, les
-actes de dévouement se succèdent trop nom¬
breux pour être cités. De la gloire anonyme
et collective, quelques noms émergent : celui
de M. Henri Collignon. Breton d'adoption,
— Bordelais aussi, puisqu'il est, né à Caudé-
ran, — qui abandonne ses fonctions de con¬
seiller d'Etat pour s'engager à cinquante-six
ans: les frères Psichari, petits-fils de Benan.
M. Le Mouël rend en passant hommage h la
bravoure du frère de M. Callin. qui. bien
qu'affreusement mutilé, réussit à s'évader des
geôles teutonnes.
Mais ce cadre d'un simple compte rendu

est trop restreint pour permettre d'entrer
dans le détail, de tant de gloires.
Bo'rnons-nous à mentionner le succès cha¬

leureux obtenu nar la conférence de M. Le
Mouël et à rappeler lemot du maréchal Foch,
qu'un commentaire ne pourrait qu'affaiblir :
«Le kaiser a sa garde; moi, j'ai mes Bre¬
tons I »

PRI O R
«Bug tes Manmmlx.»,
« IÎÏG.ugsjeur bus Bugs $

»
Mr.

— SpOL, —

Tons de Libourne ainsi qu'à la préfecture de la
Gironde.
Pour de plus amples renseignements, consul¬

ter le programme qui e^t affiché dans toutes te
communes du département de la Gironde, dé¬
posé dans les préfectures et dépôts d'étalons de
l'arrondissement du concours et qui pourra
aussi être envoyé par la préfecture de Bordeaux
sur demande accompagnée d'une enveloppe âf-
tranchie,

•

CYCLISME
REOUVERTURE DU VELODROME DU: pftRG
Ellogaard, Sergent et Meurger à Bordeaux
Le programme de la grande premlèra au

vélodrome du Parc (Caudéran) est digne du
plus grand sucoèa. Très éclectique, T1 com¬
porte six épreuves: le Brassard, cycliste et
pédestre, d'encouragement; le Grand-Prix Al¬
bert Tournlé, nationale, vitesse; une course
à l'américaine sur 20 kilomètres, dagis laquel¬
le dix équipes prendront le départ; une oour-
se de tandems, séries et finale, et, enfin, le
grand match international, en trois manohes,
lui, à Ellegaajd, six fois champion du mon¬
de, opposera les deux comlngmen français
Sergent et Meurger. C'est une belle après-mtd!
sportive en perspective.
Une musique militaire américaine prêtera

eon oonoours à cette grande première qui
sera présidée par MM. les généraux Rhodes,
commandant la base américaine n. 2, et Pl-an-
tey, président de l'Union nationale des cqpi-
battants, section du Sud-Ouest, au profit .de
laquelle la réunion est organisée.

LAWN-TENNIS
LES CHAMPIONNATS INTERALLIES

Le Bordelais Samazeuilh
bats le champion roumain Mishu

séance est levée.

Le service des trains va être
amélioré

Parts, 28 mai. — Le ministre des travaux
iublios fait connaître que le service d'été,
feu commencera le 1er juillet prochain, va
^emporter un nombre de trâins-kilomètres
lié 70 % supérieur au nombre de trains-Jcilo-
inètres du service d'été de 1918. Le service
ijes trains sera d'ailleurs largement amé-
fiorô dès que la démobilisation sera inter-
.Stfane» ' * ~ r,t! '

Epreuves sténooraphiques
Les épreuves générales organisées chaque an¬

née, par l'Institut sténographique de France,
et auxquelles peuvent prendre part toutes les
personnes connaissant la sténographie Du-
ployé, auront iitu sous le contrôle de la So¬
ciété de sténographie du Sud - Ouest de la
France, le dimanche 1er juin, à neuf heures du
matin, à l'école des fliîes de la rue des Ayres.
Samedis artistiques et littéraires

31 mai : m. ANTOINE
C'est le fondateur du fameux théâtre libre,

l'ancien directeur de TOdéon, M. Antoine,
qui a accepté de venir à Bordeaux, à l'Alham-
bra, samedi 31 mai, à cinq heures, pour le
troisième samedi littéraire.
M. Antoine .parlera des maîtres du théâtre

contemporain, avec lesquels il a été si sou¬
vent en rapports: portraits, impressions,
souvenirs, anecdotes personnelles, donne¬
ront à cette causerie l'attrait vivant, le pit¬
toresque et l'originalité.
Il y aura foule pour applaudir M. Antoine,

dont les Idées, les jugements et les théories
ont fait tant de brufifoepuis vingt-cinq ans.

♦

Avis important
On nous Informe qu'à l'occasion de l'ou¬

verture de la Foire de Bordeaux, l'Institut
orthopédique de Paris, à la demande de sa
nombreuse clientèle bordelaise, ouvre same-di prochain 31 mai une succursale dans no-

îu0 v,1 ' rue près la Grosse-LiIOCllfî.
A cette occasion, le directeur de cette im¬

portante maison, bien connue dans notre
région, viendra spécialement de Paris, et se
tiendra pendant quelques jouTs à la disposi¬
tion de tous les hernieux qui voudront bienlui rendre visite. Il leur remettra gratuite-

hôuvelie méthode du Docteur L.
GARIGUE l'éminent spécialiste herniaire de
ia Facu.t0.de médecine de Paris. Avec cette
méthode, ils n'auront plus besoin de porterde bandagee gênants Ou die courir les ris¬
ques dune opération.
Société de géographie commerciale
M. J. Odélin, ancien conseiller municipal de

Paris, qui rentre de Yougo-Slavie, où il avait
été envoyé en mission, fera le lundi 2 juin pro¬
chain, à vingt heures trente, à l'Athénée, une
conférence publique et gratuite, sur « Fiume »,
Ce sujet offre à l'heure actuelle un intérêt ex¬

ceptionnel. Nul doute que le grand amphithéâ¬
tre de l'Athénée ne soit insuffisant lundi pour
contenir tous ceux qui voudront venir entendre
parler du port et de la région qui, depuis quel¬
ques semâmes, fixent l'attention du monde civi¬
lisé. . (

désagréable réveil
Après avoir pla«é sous son traversin une

somme de 900 francs et un titre de pension,
M. Joseph Plmont, capitaine au cabotage,
demeurant 9, rue Leupold, s'étendit sur son
lit et fit une sieste de quelques heures. A son
réveil, M. Joseph Piment constata que son
magot avait disparu.

Un portefeuille disparaît
Ayant déposé son vêtement dans un chan¬

tier en construction, rue Delbes, M. Jean Ami-
lia, qui travaillait non loin de là, eut la
désagréable surprise, son ouvrage terminé,
de ne plus retrouver dans Ja poche de son
veston son portefeuille contenant 70 francs
environ et divers papiers.

A la prison municipale
Pour avoir volé une somme de 160 francs

à Mlle Denise Arnaud, chez qui elle travail¬
lait, Henriette D... a été écrouée.

CHRONIQUE MARITIME
La gabare « Carde-I » coulée et renflouée

Lundi, dans la soirée, le service des ponts et
chaussées avait fait les préparatifs nécessaires
pour pouvoir renflouer à ia prochaine marée la
~abare « Càrde-I », coulée en rivière samedi
ernier, à la suite d'un abordage.
Ce n'est que mercredi soir que l'opération

put donner quelques résultats. Au moyen
a'une chaîne passée sous la coque du navire,
la gabare put être retirée du chenal et ame¬
née à cent mètres du passage de Lormont (ri¬
ve gauche), où elle repose sur le «Bano-du-Ti-
gre ». L'opération va être continuée jusqu'à ce
que le navire, se trouvant complètement à sec,
à marée basse, puisse être délesté de sa cargai-
sçn de clous et remis en état do flottaison.
DEPARTS DES COURRIERS D'OUTRE-MER
Courriers à poster samedi 31 mai pour les

destinations suivantes :

Alger, départ de Marseille le 31 mai.
La Guadeloupe, la Martinique, le Venezuela,

Colombie, Colon, Amérique centrale, pour le
départ du paquebot « Pérou », qui quittera
Bordeaux dans les premiers jours de juin.
Argentine, Uruguay, Bolivie, voie anglaise,

départ de Liverpool le 3 juin.

Chronique da Département
I>e couronnement de la Rosière

de Pessac
Dimanche 1er juin, fête du couronnement de

Mlle Valontine Loussous, rosière de 1919.
On sait l'affluence qu'attire tous les ans cette

fête où la rosière est entourée d'un essaim de
jeunes et charmantes personnes.
Le cortège traditionnel, fanfare en tête, se

déroulera cette année dans» le cadre de verdure
de l'allée de Razon, si comme des promeneurs
par son charme et son agrément. A neuf heu¬
res, le cortège se formera chez la rosière, villa
Monlun, après la distribution des fleurs, pour
être à dix heures à l'église Saint-Martin, ou
sera chantée'la grand'messe.
A onze heures, réception à là mairie, et re¬

mise à Mlle Loussous du prix Jaubert, de 1,646
francs en espèces. »
Le beau temps aidant, la, foule sera grande

dimanche à Pessac.
^

Le crime de Labarde
LA FAMILLE INTERROGEE. EFFROYABLES

REVELATIONS
M. le commissaire Richard ayant décidé d'en¬

tendre la famille de la victime, la femme Marie
Thibault fut interrogée, et après elle les deux
enfants Hélène et Aurélien, et enfin après ces
derniers, le réfugié Armand Ruffin. Les témoi¬
gnages furent concluants.
Le 17 mai dernier, Thibault avait eu une vio¬

lente querelle avec sa femme, et, selon son ha¬
bitude pour convaincre son épouse, car il était
violent, il avait eu recours aux arguments
frappants. Un militaire qui venait dé temps en
temps dans le ménage assistait à la scène du
17 mai. Ce soldat fil remarquer à Marie Thi¬
bault qu'il fallait avoir de la constance pour
vivre avec un individu comme sôn mari. « Il y
a vingt-deux ans que je le supporte, soupira la
femme, vingt-deux années de tristesse et de'
misère. »

A la suite de cet entretien, le soldat se re¬
tira, mais il eut l'occasion da revoir la femme
Thibault, et ils convinrent alors de tuer le
brutal cultivateur. Est-ce la femme qui entama
la conversation à ce sujet ï Est-oe, au contrai¬
re, le militaire qui proposa à la cultivatrice
de la débarrasser de son mari 1 On ne tardera

« MANON »— Samedi 31 mai, soirée de grand
gala : «MANON » avec Mary Dorska. de l'Opé¬
ra-Comique; ie ténor Itazavet, de l'Opéra-Co-
mique; Lapeyre, Ricard; Mlles C. Sylvestre,Serano, Valrivière; MM. Fourès, Lambrette,
Davidson
Au Cours La Reine, Mlle Mary Dorska chan¬

tera « le Fabliau ».
« ORPIIEE » avec Alice Raveau. — Dimanche

1er juin, matinée de grand gala, « ORPnEE »,
l'opêra-tragédie de Gluck, avec Alice Raveau,
la célèbre cantatrice de l'Opéra-Comique, dans
le rôle d'Orphée, qu'elle a interprété à Pâris
et sur les principales scènes de France; Mlle
Augusta Garcia, de l'Opéra-Comique, dans le
rôle d'Eurydice; Mlle Camille Sylvestre, l'Om¬
bre heureuse et l'Amour.
Le spectacle sera terminé par « LA FETE DU

PRINTEMPS », ballet d'« Hamïet », dansé par
l'étoile Mady Pierozzi et les dames du ballet.
«LES HUGUENOTS». — Dimanche 1er juin,

en soirée de grand gala, « LES HUGUENOTS •
avec l'incomparable quatuor de l'Opéra : Ca-
zenave, Bouloqne, Lucile Panys, II. Ferran, les

§uatre artistes de l'Opéra; Lapeyre, Camiiieylvestre et Mlle Berthe Lowelly, de l'Opéra-
Comique.
Au troisième acte : « BOHEMIENS ET SOL¬

DATS », avec l'étoile Mady Pierozzi.
NAPIERKOWSA. — Lundi 2 juin et mer¬

credi 4 juin, deux grands coùcerts de gala,
avec Mile Napierkowsa, de l'Opéra, dans les
DANSES ESPAGNOLES (Granados); «LE CY¬
GNE» de Camille Saint-Saêns, et LES SUITES
ÏIF, BâNSES ROMANTIQUES de Schubert, avecMlle Napierkowsa, Joseph Hollmann et Pier-
ret Maréchal, pianiste, 1er prix du Conserva¬
toire, concours 1917.
GALAS ITALIENS avec E. FAT1CANTI. —

Mardi 3 juin, grand gala hors série avec E.
Fatieanti, le célèbre baryton italien de l'Opéra
de Milan, qui chantera en italien « RIGOLËT-
TO », avec Campagnola, de l'Opéra èt MlleRitter Clampi, de l'Opéra-Comique. MM. II.Ferran, Lapeyre, Fourès, Mmes Jane Dalcia,Vlannet entoureront les trois protagonistes.
Le spectacle sera terminé _par le ballet de

« Faust » avec l'étoile Mady Pierozzi.

Apollo (saison d'opérette)
Vendredi, samedi, dimanche, matinée et soi¬

rée, «LES SALTIMBANQUES», le joli opéra-
eomtque d'Edmond Audran, avec le concours
de Mme Tariol-Baugé, F. Caruso, A. Chambon
Mlle Lya Ceddès, Reué Gamy, Paul Darnois
M. D, Bédué dans le rôle du grand PingouinEn attraction, au troisième acte, A-Bokoul.célèbre Américain.
Grand ballet avec l'étoile Dina Lorcnzi.
Mardi 3, mercredi 4 en soirée, jeudi 5 en

so,iré?' l"8 MOUSQUETAIRES AUCOUVENT », le joli opéra-oomique de Varnev
avec l'incomparable distribution qui réunii
sur une même affiche : F. Caruso, André
Chambon, Lucy Raymond, Lya Ceddès, René
Gamy, D. Bédué, Mme Lejenne, Mme Viannet.
«M!SS nELYETT» avec TARIOL-BAUGE.—

Vendredi 6, samedi 7, dimanche 8 en matinée
et soirée, « MISS HELYETT », avec la divette
Tariol-Baugé, Frantz Caruso. André Chambon,Mme Lejoune, René Gamy, Paul Darnois, Jos-

Mlle Lu°y Raymond dans le rôle deMiss Helyett.

Bouffes (saison de comédie)
Vendredi, samedi, en coirée, et dimanche en

matinée et soirée, LES SOIREES D'ART, fon¬
dées et dirigées par le compositeur Carios de
Mesquita; programme éclectique qui com¬prend : «LE FIANCE DE MARGOT», de Ro-
bert Blanquette; en intermède, avec le baron
de Grandcourt. « LE PASSANT », l'opéra en un
aote, musique de Paladilhe; «POMME D'API»,opérette d'OfTenbach, interprétée par Ville
Thylda Assani, Maud Nurbel, Fanv Laurent»
M. Grivot.
Trois créations du mardi 3 juin au lundi

9 juin inclus, semaine de grands galas de co¬médie : « LA DAME DU CINEMA », comédie-
vaudeville en trois actes de Nancey et Rioux,le swcès du théâtre elè l'Athénée.

« MON ŒUVRE », comédie-vaudeville en trois
actes de Georges Berr et Louise Verneuil.
c.SÏÏ,?,11!? du théâtre de l'Athénée :

« SAISON D AMOUR », vaudeville en trois ac¬
tes d'Edmond See, joué plus de deux cents
fois au théâtre Michel.
Ces trois nouveautés parisiennes, données a

Foire de Bordeaux parl'occasion de la grande
la direction L. Lesconzère et G. Mauret Lafaue
seront interprétées par les pr' '
qui ont créé la pièce à Paris.
T.A REVIIP nifi » r» IIV

age,
principaux artistes

par le sympathique Du¬

pas à savoir la vérité. Ce que l'on sait bien
"our le moment, c'est qu'il fut décidé <pe Thi-
ault serait tué dimanche dernier, dans la

,LA REY LE DE LA PAIX. — La g-rande revue
d été qui sera jouée tous les soirs au théâtre
des Bouffes à jpartir du 27 juin, aura comme
titre : « LA REVUE DE LA PAIX », et sera si¬
gnée par notre compatriote Lucien Royer et
son collaborateur Battaillo Henri. Un mrolo-
gue et trois actes.

Ïrianon-Théâtre
VENDREDI, soirée de gala extraordinaire

avec plusieurs scènes nouvelles.
. MfSTLNGUETT... ROUM !... » par l'amusante

Claudie de Sivry.
. LE PISTEUR »,

fleuve.
« L'AMIE DES BETES », par M. Delcher.
« LES REY'ENANTS », par M. Netzer et Neur-

thà.
« LA REINE DES FLEURS », par R Tyler.
Continuation du sucoès de la jolie Renée Ta-

mary, de l'excellent Harry Mass, de la belle
Chiffonnette, de Bertic, et des prestigieux dan¬
seurs Senka and Zenqa.
Enflji, débuts de EgTHER LEKAIN, la reine

des diseuses françaises, dans son remarquable
répertoire. — Location rue Franklin.

Alhambra-Théâtre
Les revues se suivent à l'Alhambra sans se

ressembler. Toute une pléiade de jeunes et
brillants auteurs fait là ses débuts dans le
genre. Le succès est toujours très vif.
Après les revues de MM. Maucousin et Sim¬

ple". de M. Fontenay, déjà applaudi, etc., voici
« BORDEAUX-PRINTEMPS », de MM. Marquet
et Carme, musique de M. Rouyer.
Traitée avec belle humeur, fraîcheur d'Ins¬

piration et adresse, la piécette justifie son ti¬
tre — et l'accueil du public.
Mlle Chabry et Mlle Farnèze, coutumières du

succès, Mlle Autré, MM. Maxell, Reinal. Bus-
quet, Catalo. Verva, etc., partagent le succès
des auteurs, et c'est pleine justice.

iLlcazar-Théâ.tre
Vendredi, soirée de gala pour les débuts de

CARMEN Y'ILDEZ, qui. a crée tant de valse3
célèbres. La revue « Y'AS-Y PETIT 1 » sera don¬
née avec toutes les scènes nouvelles, et notam¬
ment avec la « GRAN CORRIDA », maintenant
parfaitement au point. Gros succès de toute la
troupe. Bientôt, miouvellement complet de

, toute la revue, et. débuts de MONTEL, le-vrai,
Te seul.

Audition d'orgue
Dimanche 1er juin 1919, à la messe de onze

heures un quart, a Saint-Michel, 96e audition
d'orgue de M. Ermend Bonnal.
Au profit des mutilés de la face

» Concert du vendredi S0 mal
Voici le programme de la matinée organi¬

sée à la terrasse du Jardin-Public à 3 h. 30 par
M. Vermeil :

Causerie de M. Pierre Duthil, avocat à la
cour d'appel de Bordeaux : « Evasions .de Pri¬
sonniers. »
Première partie. — A. Roxidel (Ch. d'Orléans)';

B. Ballade (F. Villon) ; C. Chant de May (C.
Marot) ; D. Poème (Ronsard) M. Henry Ver¬
meil.
Stances à du Périer (Malherbe)», par M.

Marcel Soarez; A. Toccata, en «sol» mineur
(J.-S. Bach; B. Le Bavolet flottant (F. Coupe-
rin; C. Burlesca (Dom Scarlatti), par M. Er-
ment Bonnal.
A. Le Héron; B. Le Chat, la Belette et le

Petit Lapin (J. de La Fontaine), par .Wflly
Garrigue.
Cihacone (Vltail), par François Clément.
Scène de Démocrite (Regnard), par Mlle Ja¬

ne Gôny et M. Henry Vermeil.
Deuxième partie. — A. Air d'Iphigénie

(Gluck); B. Air de Chérubin (Mozart), par
Mlle Henriette Treps.
Stances (Racan), par M. Soarez.
A. ^dagia (Nardini); B. Andante et Allegro,

essai (J.-B. Léclair), par M. François Clément.
A. Les Vous et les Tu (Voltaire) ; B. Romance

de Chérubin (Beaumarchais), par M. Henry
Vermeil.
A. La Poule (Rameau); B. Les Fifres (Dan-

drieu); C. The Ring's h'untink Gigg (John-
Bull), par M. Ermend Bonnal.
A. L'Hospitalité (F. d'Eglantine), B. Hym¬

ne à la Nuit (A. Chenier). par M. Henry Ver-
Au piano d'accompagnement. Mlle Lasserre.
On trouvera des cartes au prix de 5 fr.,

chez M. Bermond, rue Sainte-Catherine. Abon¬
nement, 12 fr.

Avis au commerce de l'épicerie
La remise des coupons n. 2 (sucre) servis pen¬

dant le mois de mai devra s'effectuer à partir
du 2 juin :

1. Pour les communes de Bordeaux, Bègles,
Talence, Caudéran, Le Bouscat, Bruges, dans
les bureaux des raffineries locales : Abnbat,
130, rue Achard; Bertault, 59, rue de Tivoli et
9. rue du Moulin; Frugès, 32, quai Sainte-Croix,
dans l'ordre suivant : les 2 et 3 juin, les com¬
merçants dont le nom commence par les let¬
tres A à C: les 4 et 5 juin, ceux des lettres
D à K; les 6 et 7 juin, ceux des lettres L à O;
les 10 et 11 juin, ceux des lettres P à Z.
2. Pour les autres communes du département,

à la mairie de chaque commune.
Lès coupons J, A, T, C, (750 grammes) peu¬

vent être remis, sans distinction de lettres, col¬
lés sur formules B, n. 3.
Les coupons E et V (un kilogramme) collés

sur formules B n. 3, seront remis séparés des
coupons J, A, T, C.
Déposer les coupons des permissionnaires,

malades, etc., en même temps que les cou¬
pons de la carte individuelle d'alimentation.
Nota. — Le solde du contingent de sucre gra¬

nulé d'avril sera délivré à 1 heureuse arrivée
du vapeur attendu dans les permiers jours
de juin, de même que le contingent de sucre
de mai.

Ravitaillement civil
La municipalité fera vendre vendredi 30 cou¬

rant et jours suivants des œufs mirés, à raison
de 4 fr. 20 la douzaine; 1. au marché des Capu¬
cins, de six heures à huit heures trente; 2. aux
Grand-Marché, marché des Grands - Hommes,
marché de Lerme, marché des Chartrons, mar¬
ché de la place Amédée-Larrieu, marché Saint-
Martial, de neuf heures à onze heures trois
quarts.
Dans les mômes marchés, aux mêmes heu¬

res, il sera vendu des figues, de la morue et
du beurre.
Les prix sont fixés : Morue petit poisson (pe¬

sant 500 grammes et au-dessus), 2 francs ïe
kilo; moyen poisson (pesant de 1 à 2 kilos),
2 fr. 25; gros poisson (pesant de 1 à 2 kilos),
2 fr. 70.
Figues, 1 fr .40 le kilo; beurre, 1 fr. 25 le quart.

Z>e sucre
La oomité de répartition du sucra dans

la Gironde nous communique la note sui¬
vante :

soirée. A cet effet, la famille se rendrait tout
entière vers le soir dudit jour chez la belle-
mère de Thibault, à Cantenac, et à moitié route
du sentier reliant cette localité à Labarde le
meurtrier guetterait le retour de Thibault pour
le frapper. Il fut ainsi faît.
Dimanche, à huit heures du soir, la famille

Thibault quittait Labarde et se rendait à Can-
tenao. A neùî heures, on reprenait la route de

qui
ilt

erez, un
donnait

Labarde. En arrivant près de Beni
réfugié auquel le ménage Thibaù
asile et qui ignorait le complot et la fille
Hélène qui était vraisemblablement au cou¬
rant, pressèrent le pas pour regagner la mai¬
son familiale. Derrière marchaient la femme
Thibault et son fils Aurélien. Dix pas plus loin
venait le cultivateur. L'agresseur, surgissant
brusquement du bas du talus de la voie fer¬
rée, passa près de la mère et du fils, .puis se
rua sur le père qu'il abattit, comme on sait,
en le frappant d'une sorte de « carrassonne »
arracHëe dans la vigne voisine et qu'il lui bri¬
sa sur la tête. Il l'acheva ensuite à coups de
browning.
La mère et le fils ont entendu les détona¬

tions. Ils j ne pouvaient d'ailleurs ne pas les
entendre, car ils étaient à environ dix mètres
du lieu du crime. Si près même qu'un des
morceaux de la « carrassonne » brisée attei¬
gnit et blessa au coude le ieune Aurélien
La famille ayant aussitôt après réintégré le

logis, la femme Thibault dit à ses enfants que
le cultivateur ne leur ferait plus de mal, car
il avait cessé de vivre.

A LA RECHERCHE DE L'ASSASSIN
Au minent où nous avons quitté Labarde,M. le commissaire Richard entendait encore la

femme Thibault., pendant que l'actif inspecteur
Fernnnd se lançait à la recherche du soldat cri¬
minel.
Jeudi, plusieurs arrestations seront opérée®.

Monségur
La noce tragique

La Hste déjà trop longue des victimes de
la crème homicide vient de s'augmenter
d'une nouvelle unité : Mme Sorbier, mère
de l'épouse, est dêcôdée lundi soir.

de
Le public s'est ému ces temps derniers« Le p

) la péiinurio du sucre. La causé en est
, _ V

défaut d'approvisionnement résultant dô
retards dans les arrivages cle cette denrée.
Le contingent d'avril n'a été livré qu'en par¬
tie et celui de mai n'est pas encore arrivé.
Un navire porteur de sucre granulé est at¬
tendu dans les premiers jours de juin. *

HORLOGERIE CHARTIERM
Cours de Plntendaueef BORDEAUX

#

Sixième Causerie-Conversation. ^
au Cercle National

On nous prie de rappeler crue la sixfèime
causerie-conversation, c'est-à-aire la derniè¬
re de la première série, aura lieu au Cerclé
National, 14, cours de l'intendance,' le ven¬
dredi 30 mai, à dix-huit heures.
Elle sera faite par M. le docteur Pousson,

professeur à la Faculté de médecine, conseil¬
ler général de la Gironde, sur le sujet sui¬
vant : « L'hôpital moderne. »
Les dames seront.La seconda journée dqnna lieu à de magni- I dames seront., comme- toujours,, les

\jlques par{l£8.sgE.lqs.çqu,£tA-dù ^âcjeeqÇ^)>t.JLbi,envenuesi,.

SPECTACLES

d'assister à la réunion générale le vendredi
30 mai, à sept heures du soir, Bourse «^ TJ£
vail. Ordre du jour : Date de lâ mise.^n &P
piicàtiofi de !a journée de huit heures; semaine
anglaise.
UNION SYNDICALE DES COMMIS ET COMP¬

TABLES. — Réunion du conseil syndical ven¬
dredi 30 mat, à 18 h. 30, au siège, 13, place Puy-
Paulin. Questions urgentes. Présence indispen-
sable.

. ,,

P.-S. — Les nouveaux adhérents sont pries
de venir retirer leurs cartes. Bureaux ouverts
tous les jours, de 15 heures à 19 fi. 30.
SYNDICAT DES GARÇONS LIMONADIERS

RESTAURATEURS. - Réunion générale du
Syndicat vendredi 30 mai. à onze heures du
soir, amphithéâtre de l'Athénée.
LES CAMARADES DE COMBAT (Amicale des

poilus de la grande guerre). Président d'hon¬
neur, maréchal Foch. — Réunion samedi 31
mal, à 20 h. 30, au siège de la section de Bor¬
deaux, 16, rue Saint-Siméon. Inscription de
nouveaux adhérents; règlement des cotisa¬
tions; organisation de sections hors Bordeaux.
Les anciens combattants désireux de se faire
inscrire au groupe sont invités à la réunion
et trouveront le bureau du groupe ouvert tous
les dimanches, de 10 heures à midi. L'Associa¬
tion ne reçoit comme membres actifs que les
militaires titulaires de la croix de guerre, ou
ayant appartenu à une unité combattante.
Union nationale des combattants

MM. les membres de l'U. N. C. qui ne sont
pas encore en possession de leur carte d'adhé¬
rent sont informés Qu'ils peuvent la retirer au
siège social, 25, rue de Ruat, Bordeaux, ou en
réclamer l'expédition par la poste à condition
d'envoyer une enveloppe timbrée à 0 fr. 05,
portant leur adresse.
Les cartes seront aussi distribuées aux so¬

ciétaires, qui assisteront à la grande confé-
Ces épreuves écrites consisteront en dictées,

avec des vitesses de 50 à 140 mots par minute.
Il sera perçu un droit d'inscription de 0 fr. 50
jusqu'à la vitesse de 80 mots, et 1 franc au-
dessus. »

rence que fejont MM. E. de Sèze et R. Cailller.
dimanche prochain 1er juin, à vingt heures
tronte, à 1 Athénée.
M. le maire de Bordeaux a accepté la prési¬

dence de cette réunion, au cours de laquelle
les deux orateurs, avocats à la cour d'apipel,traiteront des sujets suivants: «Après la vic¬
toire; le retour du foyer.»
Les notabilités de la région ont été invitées.
Cbemtn de Scr de Paris à Orléans
En raison de la fête de l'Ascension, les mar¬

chandises qui devaient être acceptées le jeudi
29 mai. le seront dans les mêmes conditions
le vendredi 30 mal 1919.

Le Gârflet de la fenoe
The Lady's book

En attendant les robes longues que les
couturiers annoncent pour l'hiver (un non
sens de plus), nous voyons actuellement des
choses exquises avec les petites robes de
plage. Voiles, Unons, mousselines brodés
ajourés, petites frangettes de coton encer¬
clant les jupes, les manches, les encolures...
plis en travers sur les robes légères, voilà
les dernières nouveautés. Le soir, au Casi¬
no, les crêpes de Chine, taffetas, crêpe Geor-
gette de teintes claires brodés de perles et
fils d'argent sont d'un délicieux effet. Les
chandails, paletots, écharpes en tricot de
laine ou de soie sont réservés au matin ou
à l'après-midi. Pour envelopper les fragiles
robes du soir, nous avons les nouvelles ca¬
pes de soie foncée ou celles plus pratiques
et non moins élégantes en bure naturelle.
A retenir, les petits casaquins en voile, taffe¬
tas, crêpe de Chine à manches très écour-
tées, et les petites blouses à petites basques,
tout cela brodé perlé, ajouré, d'un effet idéal
sur les tailleurs d'été.
Vous trouverez un grand choix de ces jo¬

lies choses dans les salons de couture de
Bordeaux-Elégant, 10, rue Vital-Caries, Bor¬
deaux, où vous pourrez admirer en même
temps les chapeaux d'été les plus réussis :
capelines de tulle, grands cha.peaux fleuris,
etc., etc.
Ne partez pas du 10, rue Vital-Caries, sans

y acheter le parfum si délicat et si parisien :
« Un jour viendra », d'Arys, que M. Belteus
vous vendra dans un flacon artistique signé :
Lalisque. Vous emporterez ainsi avec vous
tous les charmes,.., toutes les griseries.
Je parlerai la semaine prochaine des cor¬

sets nouveaux sans lesquels une femme ne
peut, pas avoir la ligne (lisez la souplesse) à
la mode. Ces corsets sont bien plutôt des
ceintures... d'adorables petits riens, mais...
il y a la manière de les exécuter et de les
porter... Aujourd'hui, je n'ai de place que
pour le Véritable Lait de Ninon, — de la
Parfumerie Ninon, Si, rue du Quatre-Sep-
tembre, Paris — souveraine pour l'ôpiderme.
Trois teintes : blanc, rosé, rachel. Réclamer
catalogue.
La Crème de Beauté "de la Faculté de Beau¬

té de Bordeaux, S, rue Huguerie; 30, allées de
'Iourny, Bordeaux, tél. 10-52, convient à tous
les épidémies. Ne graisse pas; tient merveil¬
leusement la poudre.

ROLANDE.

L. R. — Les petits points noîrs qui gâtent
votre jeune visage disparaîtront par l'em¬
ploi de l'Anli-Bolbos. Ecrivez Parfumerie
Exotique, 20. rue du Quatre-Sep tembre, Pa¬
ris. Pour vos dents, employez régulièrement
le Dentifrice le Cressol sous ses quatre for¬
mes. v

i. mffin».'. .. m—..

LE NOUVEL EMPRUNT A LOTS
DE LA VILLE DE PARIS

La première phase de l'émission par la
Ville de Paris de son grand emprunt de con¬
solidation de 1,500 millions est terminée ; de¬
puis le 22 mai est close la souscription privi¬
légiée réservée-aux porteurs de Bons muni¬
cipaux et d'Obligations quinquennales 1917.
Il reste encore la mise er» souscription pu¬

blique des nouvelles obligations qui n'auront
pas été absorbées par cet échange, mais com-

éées par la Ville de Pa¬
nsai pour effectuer le

plie
que le lendemain que l'administration muni¬
cipale pourra déterminer la somme qui sera
offerte le 5 juin en souscription publique.
A er» juger pair l'empressement qu'ont ap¬

porté les détenteurs de Bons et d'Obligations
quinquennales à exercer leur droit de préfé¬
rence, il ne fait aucun doute que l'émission
publique aura un éclatant succès.
Les nouvelles obligations 5 % sont de 500

francs et émises à 480 francs; elles partici¬
pent à six tirages annuels comprenant 2,611
lots d'une valeur de 6 millions de francs. Le
tirage du 22 octobre comprend un gros lot
de 1 million, et, pour chacun des autres tira¬
ges, le premier numéro sortant sera rem¬
boursé à 200,000 francs.
Pour la petite épargne, U y aura des cin¬

quièmes au capital nominal de 100 francs:;
elle profitera, en outre, selon l'usage, de
petites eouiscriptions irréductibles spéciale¬
ment créées à son effet..

me les banques
ris ont jusqu'aujusqu'î _

dépôt des titres de leur clientèle, ce n'est

JEUDI 29 MAI
- 8 h. 30 : « Sapho ».
8 h. 301 « Les Cloches de Corne-

Le problème da labourage
des vignes est résolu

Tous les viticulteurs devront examiner à
la Foire de Bordeaux (section des machines
agricoles) un appareil qui vient de rempor¬
ter un succès sans précédent aux essais of¬
ficiels de Montpellier et aux démonstrations
pratiques d'Aix-en-Provence.
Il s'agit du tracteur agricole Ot viticole

CHAPRON, qui tourne dans un rayon de
1 m. 40. L'appareil est pourvu de charrues
spéciales, extensibles à volonté, à socs in¬
terchangeables permettant le chaussage et
le déchaussage des ceps pour tontes lar¬
geurs d'au moins 1 m. 50.
L'apparition diu tracteur CHAPRON, 45,

rue de la République, à Puteaux (Seine) est
une révolution dans la culture de la vigne,

Esti'GO vrai?... « • Ovi7».
H exlst® un PURGATIF PARFAIT

DELICIEUX 6 BOIRE, le

LAIT D'APPENZELL
Dans tontes les Pharmacies, — Prix, O'î»

FRANÇAIS.
APOLLO. -
ville ».

BOUFFES. — 8 h. 30 : « Les Soirées d'Art ».
TRIANON. — 8 h. 46 : « Voilà J », revue.
SCALA. — 8 b. 30 : « La Revue de la Scala ».
ALUAMBRA. — 8 h. 30 : « Bordeaux-Prin-
temps », revue.

ALCAZAR. - 8 b. 301 « Vas-y, Petit ! ». revue.

Aujourd'hui, exposition artistique au pro.
Ht des mutités de la face, terrassa du Jardin-
Public, da to à 12 heures et da 14 à 18 heures.

MODERN'CINEMA, plaça Picard
Vendredi, samedi, dimanche, 3» épis. « NOU¬

VELLE AURORE»; «LA DETTE DE blIUONE»,
nevois'6 'àïoNTEVÀus¥(KécoPmiqurX La | ROUCH frères. 48. alléesLafayette. .Toulouse"emame prochaine, «LA CARTE QUI l'oURNE»

Saint-Ppoîet-Cinéma
Vendredi, au nouveau programme : « UN

GRAND VOYAGE AU MONT BLANC »; UNE
AFFAIRE MYSTERIEUSE », comédie dramati-

Suifate de cuivre
anglais, en cristaux et neige, sont vendus au
plus bas prix du cours actuel. Demander les
prix au fabricant de la bouillie b La Cuve »,
Ri

Chronique théâtrale
Grand-Théâtre

C'est samedi, à 8 h. 80, qu'aura lieu sur la
scène cte. Grand-T-îteàtre la première de® re-
mêsentations officielles données par les artis-

de la Comédie-Française à l'occasion de^PHIla Foire de Bordeaux.
Au programme, «P'Abbe Constatatin », la

délicieuse comédie en trois actes, tirée du
roman de Ludovic Halevy par Hector Cré-
imieux et Pierre Decouroefle, et

ar MM. de Féraudy
t qui sera ln-(ÎW Onns-

cile Sorel (Mme Scott), Dussane, Valpreux et
Catherine Fonteney.
Cette représentation et celle du lendemain,

avec t l'Aventurière », « la Paix chez soi » et
«l'Eté de la Saint-Martin», continueront la
série des beaux succès obtenus au Grand-
Théâtre par es éroinente artistes de la Maison
de Molière.
Le prix des places a été fixé de 12 fr. à-2 fr.

.«> '• " * ' " "
p.

théâti

Location sans augmentation de prix à partir
de peuif heures du mattn au péristyle du

Français-Lyrique
Vendredi, « WERTHER », avec Alice Raveau.

de l'Opéra-Comique; Razavet, de l'Opêra-Coml-
que; Augusta Garcia, de l'Opéra-Comique;
Lapeyre, etc.
Le spectacle sera terminé par

DU PRINTEMPS» avec l'étoH»
Let les dames du1 b.aiieh-

« LA FETE
le- Mndy Pierozzi

Verne.

THEATRE GIRONDIN, chemin de Pessac
Vendredi, 8 h. 30, changement de programme:

« Elle », drame; « Nouvelle Aurore »; attraction.

Chronique maritime
Compagnies

CHARGEURS-REUNIS. — « I.'Amiral-Jauré-
guiberry », venant de la République Argentine,
est arrivé à Bordeaux mercredi soir, à six
heures. Il est chargé d'environ 3,000 tonnes de
viande frigorifiée et de diverses autres mar¬
chandises.

SUD-ATLANTIQUE. — Le paquebot « Garom

ÉTAT CIVIL
DECES du 28 mal

François Bernabi, 22 ans. cours de Luze. 24.
Marie Obissier, 25 ans, c .de la Martinique, 32.
Ferdinand Sarraut, 34 ans, c. Balguerle, 153.
Veuve Cazenave, 38 ans, rue Mlnvielle, 7.
Mme UstaiUou, 42 ans, rue des Bouviers, 22.
Mme Pineau, 44 ans, c. de la Martinique 26.
Veuve Dupont, 58 ans, rue BDuquière, 5.
Mme Livertoux, 66 ans, rue Desbley, 68.
Basset-Gauthier, 77 ans, rue Danjou. 21.

DEUIL

CONVOI FUNÈBRE Champaloux, MmJ
Champaloux, M"» Marcelle Champaloux, M. i
Mme Champaloux et leurs enfants, M"« Bénaii
crient leurs amis et connaissances de leur
re l'honneur d'assister aux obsèques de

M. Marcel CHAMPALOUX,
leur époux, fils, frère, beau - frère, cousin «
ami décédé le 28 mai à Fargues-Saint-Hilair(
qui auront lieu le vendredi 39 mai, en l'églis
Sainte-Eulalie.

j ^

On se réunira dans la salle d'attente de I'<
glise Sainte - Eulalie, à une heure et demis
d'où le convoi funèbre partira à deux heures
Pompes funèbres générales. I!l. c. Alsace-Lorrains

convoi fukèshe Houques et sa fille
M et Mm» Léon Houques, Mm» veuve Marchai
et M"» Camille Marchai et leurs ramilles oni
i'honneur de faire part à leurs amis 61
connaissances de l'arrivée en gare de Gazinei
du corps du

Brigadier Léonce-Antoine HOUQUES,
mort pour la France, le 15 octobre 1918,

leur époux, père, fils, gendre, beau-frère el
^
Le convoi partira de Gazinet le vendredi

30 mai, à quatorze heures, pour 1 église dj
Cestas, où sera célébré un service funèbre à
15 heures, et inhumation au caveau de famille,
Cestas, où sera célébré un service funèbre
Trains : Départ gare Saint-Jean à 13 h. 28j

Retour Gazinet, à 19 heures.

convoi funèbre sotte et ses petits-
enfants, M. et Mm» Georges Larqué et leurs
enfants, M. Bernard Cambeaux et ses filles. M»
et Mme Fernand Savès. M. et Mme Mintot es
leurs enfants, les familles Laplassotte, May-
souette, Warmer, Hutio et Eyliès prient leurs
amis et connaissances de leur faire i'honneuB
d'assister aux obsèques de

Mm» Ambroise LAPLASSOTTE,
née Jeanne COMEEAUX,

leur épouse, grand'mère, mère, belle-mère,
sœur, belle-sœur, tante et cousine, qui aurons
lieu le vendredi 30 mai, eu l'église St-Martial.
On se réunira à la maison mortuaire, ru®

Denise, 33, à huit heures un quart, d'où l«i
convoi partira à huit heures trois quarts.
Il ne sera pas fait d'autres invitations.

Pompes funèbres générales. iSl.c. Alsace-Lorratn*,

convoi funèbre" glais, Grossoloil,
Schmitt, Labat, Thigrywoitz, Panirl et Théanl
prient leurs amis et connaissances de ieu<
faire l'honneur d'assister aux obsèques <te

Mm0 LANGLAIS, née GROSSOLEIL,
Jeur épouse, fille, petite-flkle, belle-sœur es
nièce, qui auront lieu le vendredi 30 courant,
en l'église Saint-Delphin (Pont-de-la-Maye).
On se réunira à ia maison mortuaire, ru®

Bouche, 12, au Béquet, à dix heures, d'où 1®
convoi funèbre partira à dix heures et demie.
Il ne sera pas fait d'autres invitations.

Pompes fun. gén. (serv. de Villenave-d'Ornon}

AVIS DE DÉCÈS ET MESSE
Mm» veuve Lapevronie, Mm» C. Mathellot, M,

C. Mathellot, conseiller général de la Girond®}
M. G. Vigouroux, Mie Vigouroux, M. et M""
Jules Sansas, les familles Grouzard, Péhau ot
Lapeyronie ont la douleur de faire part ài
leurs amis et connaissances de la perte qruell®
qu'ils viennent d'éprouvér en la personne d®

M. Joinvifle LAPEYBONIE,
percepteur en retraite,

leur époux, père, beau-père, grand-père, beau,
frère et cousm, et les informent quuine messe
pour le repos de son âme sera dite le samedi
31 mai, à neuf heures, en l'église Sainte-Eulall®
de Bordeaux.
Les obsèques ont e.u lieu à Fontet, près Lai

Réole, dans la plus stricte intimité, le mardi»
27 mai.
Le présent avis tiendra lieu de lettre d®

faire part.

UN SERVICE FUNÈBRE
à dix heures (heure nouvelle), en l'église d®
Saint-Exupéry (Gironde), ipour le repos d®
l'âme de

M. Pierre-Paul DUCLA,
soldat au 57« régiment d'infanterie, blessé ed
•fait prisonnier au oombat de Thuin (Belgique),
le 23 août 1914, décédé et provisoirement inhum»
à Nauen (Prusse), les 29 novembre et 3 décernai
bre 1918, dans sa 25» annéei.
Le présent avis tiendra Heu de faire-part et

d'invitation de la part de sa famille.

REMERCIEMENTS ET MESSE
M. F. Antoune, M. et Mme a. 'Antoune, UW

Martha et Marie-Antoinette Antoune, les famiV
les Duberga, Lauseuc, Ardillot, Antoune, Bioff
remercient bien sincèrement toutes les per-;
sonnes qui leur ont fait l'honneur d'assl
aux obsèques de

Mmo Jeanne ANTOUNE,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir des
marques de sympathie dans bette douloureuse
circonstance, et les informent que la messe qulj
sera dite le samedi 31 mai, à neuf heures, dan®
l'église Sainte-Clottlde du Bouscat, sera offert®
pour le repos de son âme.
La famille y assistera.

Pompes funèbres générales, fil, c. Alsace-Lorrain*,

REMERCIEMENTS ET MESSE
Mm« veuve Albert Latournerfe, U. Jean La-

tourarerie, MBo Louise Latouraerie et leur fa-»
mille remercient bien sincèrement les personr
nés qui leur ont fait l'honneur d'assister au»
obsèques de « /

M. Albert LATOURNERIE,
directeur de l'école rue Crolx-de-Seguey,

officier de l'Instruction publique,
ainsi que celles qui leur ont fait parvenir de»
marques de sympathie dans cette douloureuse!
circonstance, et les informent qu'une mess®
sera dite pour le repos de son âme le samedi
31 mat, à neuf heures, en l'église St-Ferdirrand.
La famille y assistera.

REMERCIEMENTS &
Hermitte et leurs fils, M. et Mm» g. Frère et
leurs enfants, M. et M« Bordenave, M. èt M®(
Camille Hermitte et leurs enfants remercient
bien sincèrement toutes les personnes qui leui
ont fait l'honneur d'assister aux obsèques de

Mma veuve AGBR, née HERMITTE,
et les informent qu'une messe sera dite le sa¬
medi 31 mal, à dix heures, en la basilique
Saint-Seurin. La famille y assistera.
Pompes funèbres générales, tu. c. 'Alsace-Lorraine,

LA POUDRE DE RIZ

MALACEINE
Extrêmementfine,adhérente,donne èt
lapeauuneagréable fraîcheur ; saine»
hygiénique et usrfumée,
Les Parfums Sscharanompartout

BULLETIN
des Bourses du Commerce

cours, recettes et stocks de la veille .so:élIndiqués entre parenthèses après ceux d
jour
CAFES. — New-York, 28 mai. — Disponible

19 3/4 (20).
Rlo-de-Janelro, 27 mai. — Recette du jour, 9,004

(7,000) : change sur Londres, 14 5/8 (14 23/32) ; RM
n. 7, 13,130 (13,000) ; Stock, 529,00 (530,000).
Santos, 27 mai. — Recette du Jour, 20,00»

(29,000) Rio n. 7, 13,800 (13,800); stock, 2,856,0(1
(2,838,000).
Sao-Paulo, 27 mal. — Recette du jour, 18,OÙ

(20,000).
CAOUTCHOUCS. — Londres. 27 mai. — Plan»

tation Crêpe n. 1. 23 3/4: Para dur disponible
29 1/4.

immédiat; robes
MANTEAUX, CNAMAU*

i la Bams Blanofis. 109.wnMlfcwr-ïass. ta», tu»

CONVOI FUNÈBRE Mme Bebin, M. et Ma»
Paul Bebin et leur
M™6 A. Gérard, M.suu-AiLaauqut. — i-e paqueuoi « uaron- "T,w",T, „L,, .. nphln M»» A. Gérard, M.

na », parti de Bordeaux le 26 avril, est arrivé fils, Maiiele!Ine B ^ pierre Fo-
à Rlo-de-Janelro le 26 mal, en route pour Bue- I Frank Bebin, - ' •
nos-Ayres.

AND BAL, entrée CINQ fr

riàdê M et Mme Henri Poulet et leurs en¬
fants' M et M®8 R. Fonade, M. et Mmo JacquesfantB, M. et familles Gérard.

L, entrée ON
JARDINS

J'accuse
Jamais aucun film n'a eu autant de succès

que le nouveau drame du célèbre Abel Ganoe.
La présentation à l'Alhambra, avec une or¬

chestration spéciale, exécutée par 80 musiciens
conduits par M. Rouyer. est l'objet d'un yérl-
table triomphe.

« J'ACCUSE >

est accompagné du « Sous-Marin pirate », gran¬
de fantaisie oomique; «la Nouvelle Aurore»
et les actualités. Le programme est complété
par une revue de MM. Carme et Marquet,
«BORDEAUX-PRINTEMPS», Interprétée par
nos meilleurs artistes.

CEREALES.-- Avoines (au bushel en francs)/
Chicago, 27 mai, — Sur mai, 10.25 (10.03); su(

juillet, 9.97 (9.86); sur septembre, 9.49 (9.37).
Maïs (au bushel en francs) :

Chicago, 28 mai. — Sur mai, 26.58 (26.77) ; suif
juillet, 24.22 (24.46) ; sur septembre, 23.02 (23.30),
New-York, 27 mai. — Bigarrés. 28.83 (28.68).
METAUX. — Antimoine. — Londres, 28 mai. -«

45 (45).
Argent. — Londres. 27 mal. — En barres,

53 p. 54- '
Cuivre. — Londres, 28 mai. — Comptant,

79 7/6 (7,9 2/6): trois mois, 79.10 (79.5).
New-York. 27 mai. — Electrolytique, 16 1/f

(16 V4).
Iïtain. — Londres, 28 mai. «— Comptant, 23Ï

(237); trois mois, 230 (231).
Plomb. — Londres, 28 mai. — Comptant, 22.1Ï

(24) ; livraison éloignée, 23 (23.5).
7/inc. -- Londres, 28 mai. — Comptant, 34

(35.15); livraison éloignée, 36.5 (30.5).
PETROLES. — New-York, 27 mai. — Raffiné

en caisses, 20. 25 (20.25) ; en citernes, 9.25 (9.25)(
Standard white. 17.25 (17.25).
RESINEUX. — Londres, 28 mai. — Térében¬

thine. — Clôture soutenue. On cote : Disponi,
ble, 105 (104) ; mai, 100 :(101) ; mai-août, 82 (82 vi> j
juin-août. 90 (92 w); juillet-décembre, 80 3/(
(80 1/4); septembre-décembre, 80 3/4 (80 1/4). -«
Résines. — Nominales.
New-York, 27 mai. -v Térébenthine, 88 V6 (86),
Savannah, 27 mal. — Térébenthine. 84 (80 Vtb

— Résine K. W.. 12 à 13.10 (12.10 à 13).
SALAISONS. — Chicago, 28 mai. — Saindouxl

Mai, 34 (36.37); juillet, 31.80 (31.75); septembr
)). — Porcs: Mai, 55.10 (54.""

iviai, os
31.27 (31j
49.35 (49.60). — Ribs: Mai
27.60 (27.72). ~
SRI» (20).

ores: Mai, 55.10
îibs: Mai, "* "

Pores: Légers

i, 55.10 (54.70) ; j
, 29.55 (29.35); j
•s, 19.90 (19.60) ; I<

uillefi
uillefy
"ourds;

SUCRES. — New-York, 28 mai. — Sucre cen>
trifuga 96°, 7.28 (7.28).
Londres, 27 mai. — Java blanc, mal-julD, 31

(35); juiilettseptembre, 34 (34). '

COURS DES CHANGES
BOURSE DE PARIS. — Le 28, change sur fLondres, 29 86 à 30: Espagne, 129 y- à 130 M»Hollande, 252 à 256; Italie 75 y, à 77 'A, ; New-

o' JSuisse, lès Vj à 127 'A; Dane¬mark, 140 à 153^Norvège, 161 % à 165 >A ; feruxel.

COMMUNICATIONS
ARRET D'EAU. — Il sera fait pendant la

journée de samedi SI courant, de huit heures
du matin à six heures du soir, un arrêt d eau
rue Sainte-Catherine (du cours d'Alsace-et-
Lorraine à la rue Saige).
ASSOCIATION LANDAISE. - Samedi pro¬

chain 31 du courant, à huit heures du soir, au
siège social, rue Voltaire, 9, assemblée géné¬
rale, à l'issue de laquelle un punch d'honneur
sera offert aux membres de l'Association
ayant été mobilisés. Vu l'importance de 1 or¬
dre du jour, les sociétaires sont instapment
priés d'y assister.
UNION DE L'IMPRIMERIE. ^ Tous Iça ou¬

vriers et ouvrières dn l'imarimaria sont Priés

Fonaàe et leurs enfants, les familles Gérard,
Hennebert et Chamont prient leurs amis etconnaissances de leur faire l'honneur d'assis¬
ter aux obsèques de

M. Paul BEBIN,
leur époux, père, grand-père, gendre, oncle et
cousin, qui auront lieu le vendredi 30 mai, en
l'ésrltse ba.iJit-I-.oiii'S.
On se réunira salle d'attente de cette parois¬

se 7 rue Cornac, à huit heures un quart, d'qfj
le'convoi partira à huit heures trois quarte.
Prière de n'envoyer ni fleurs ni couronnes.
Ii ne sera pas fait d'autre invitation.

pompes fun. générales, m, c.WAlsace-Lorraine

convoi funèbre familles G?roif' (de
Bourg-sur-Gironde) et leurs enfants. Giron ine
Gaurlac) et leurs enfants prient leurs amis et
connaissances de leur faire l'honneur d'assis¬
ter aux obsèques civiles de

M. Gustave LAGISSE,
leur époux, oncle et grand-oncle, qui auront
lieu à Bayon (Gironde) le 31 mal, à dix heures.
On se réunira à la maison mortuaire à neuf

heures trois quarts.
Le corps sera transporté à Bourg-sur-Glron-

de, où aura lieu l'inhumation. (Ligne de Blaye,
arrêt de Comps.)

La L.:. les Chevaliers de la Fraternité infor¬
me les francs-maçons de l'O.:. de Bordeaux au
décès du

F.'. LAGISSE,
un de ses membres honoraires,

et les prient d'assister à ses obsèques civiles,
qui auront lieu à Bayon (Gironde)) le 94 mai,
à dix heures Au jmatinf:

Change suj!BOURSES ETRANGERES.
Paris :

Madrid, 76 20; Barcelone, 76 40; Buenos-Ayred
rafsô U 1/8 lll0"ds"Janeiro' 14 23/32; Valpa-
New-York, 28 mai. — Change sur Londres,4.61; change sur Paris, 6.52.

marché général aux bestiaux de bordeaux
Du 28 mai.

âme-
nés Vendu Prix

du poids vil.
Prix
eUrtaa

Porcs 632 447 26u à 270 tr. les 50 kil. 2404280
Vente très difficile pour les porcs très gras.

MARCHE AUX PETITS POIS
Gérons, 29 mai.

Cours de mercredi soir : Apports, 3,500 kiloï,
vendus de 40 à 42 fr. les 50 kilos.

Arbanats, 29 mai.
Cours du marché de mardi soir, 42 fr. Ie3

50 kilos.
Cours du marché de mercredi soir. 70 fr,

les 100 kilos
Les deux marchés étalent assez bien annro»

.visionnes.

TRIBUNAL DE CDMMERGE QE BORDEAUX
Cessation de paiements

Par jugement du 27 mai 1919, le Tribunal *
déoarê en état de cessation de paiements le®
sieurs L. Olliac de Carvalho. et Cie, négociants,
demeurant à Bordeaux, rue Adrien-Bayssellan-
ce, n. 10. M. Videau est nommé juge-commis-
sairej et le qipur Thomas, arbitre de commerce^



1

r

y

L'ExpositionAndré Citroën
à la Foire de Bordeaux

^NAAA/*.

Tout est â voir à la Foire de BORDEAUX,
mais il est des expositions où, sans aucun
doute, ie public s'attardera et reviendra; par¬
mi celles-là, il faut placer au premier rang
celle dos Etablissements André CITROEN.
La France entiero connaît maintenant la

grande usine parisienne où travaillèrent de$
milliers d'ouvrières et que visitèrent des
centaines de personnalités nationales ou

' alliées.
Cette vaste cité industrielle, d'où sortirent

pendant des mois 50,000 obus par jour, cou¬
vre 15 hectares du sol de la capitale, au
centre d'urn réseau des plus complets de com¬
munications par eau et par voie ferrée Elle
utilise toutes 'les forces motrices connues :

15,000 cbevaux de forces électriques, 5,000
ohevaux de forces hydrauliques; la vapeur,
le gaz, l'air comprimé animent ses presses
a emboutir, les souffleries de ses forges et de
ses fours, ses laminoirs, ses machines tout
son outillage.
Les multiples opérations y sont scientifi¬

quement conduites, comme l'exige la produc¬
tion en grande série. En effet, pour produire
en grand nombre et rapidement des pièces
interchangeables, des objets possédant des
qualités constantes, il ne faut rien laisser
au hasard; toutes les opérations techniquesdoivent être conçues et menées avec la plus
grande précision. Une telle méthode exige un
outillage oonsidérable, extrêmement coû¬
teux; aussi, peu d'entreprises peuvent-elles
la pratiquer.
Nous avons Ici, a la Foire de Bordeaux,

des types de tout ce que fabrique l'Usine
CITROEN, présentés dans trois stands dis-

I Uncts :

Voici le stand des aciers rapides et des1 tubes étirés. Cette exposition intéresse sur¬
tout les spécialistes, les industriels.
Le deuxième stand de l'expositionCITROEN attirera des visiteurs encore plus

nombreux que te premier. Qm y verra le
tracteur agricole de 12 chevaux, à 4 cylin¬
dres, que fabrique cette maison. Il est d'un
entretien facile et peu coûteux, d'une con¬
duite aisée. La puissance de traction est de
600 kilos à la barre d'attelage et tous les
Instruments d'exploitation peuvent lui être
adaptés. Nous ne saurions décrire en détail
ici ses diverses caractéristiques; signalons
cependant que son faible poids (800 kilos), sa
largeur réduite (86 centimètres) le rendent
.particulièrement!intéressant pour la culture
des vignes. !
Mais c'est le troisième stand de l'exposi¬

tion CITROEN, celui des automobiles, qui
sera le plus populaire. L'automobile CI¬

TROEN est bien connue. On sait qu'il s'agitd'une 40 HP, 4 cylindres, carrossée en
torpédo, en coupé, eu conduite intérieure, en
camionnette ou en voiture de livraison. Nul
n'Ignore que c'est une voiture légère (720 ki¬los tout équipée), consommant peu d'essen¬
ce (7 litres et demi aux 100 kifam.) usant
peu de pneus, d'une souplesse de conduite et
d'une commodité remarquables (démarrage
et éclairage électriques).
Elle s'adresse à lous : touristes, commer¬

çants livrant en ville et en banlieue, méde¬
cins, agents d'assurances, commis voya¬
geurs dièsireux de faire rapidement leurs
visites et leurs tournées, etc. Et, de fait,
toutes les catégories de la société apparais¬
sent sur les carnets de commandes de la
Maison CITROEN, qui, en quatre mois de
campagne commerciale, a placé autant de
voitures que toutes les marques françaises
réunies n en avaient vendu en un an à la
veille de la guerre.
Dans toute la France, la Maison a établi

des succursales et des agences, où sa clien¬
tèle est assurée de trouver des pièces de re¬
change et des ateliers de réparations. A Bor¬
deaux, elle a voulu se montrer dans un ca¬
dre digne de la capitale du Sud-Ouest et
proportionné à l'importance de ses fabrica¬tions. Elle a donc fait choix, pour y Instal¬
ler sa succursale, d'un des immeubles les
plus beaux et les mieux situés de la ville :
celui qu'occupait jusqu'ici l'hôte] Gobineau,
sur les allées de Tourny.
Tout y sera prêt bientôt pour une exposi¬

tion permanente de voitures et pour le main¬
tien d'um stock Important de pièces de re¬
change. A proximité, l'atelier de réparations
offrira ses services aux propriétaires de voi¬
tures CITROEN. En attendant l'achèvement
des travaux que nécessite une installation
aussi complète, la Maison CITROEN a ou¬
vert une succursale provisoire au numéro 32
du cours de Verdun
La voiture CITROEN a reçu dans toute la

France un accueil chaleureux. Tous les
connaisseurs ont compris dès l'abord les
qualités et les avantages de cette voiture;
ils ont aclin iré l'effort industriel qui a per¬
mis de la mettre au point et d'en assurer la
fabrication en série et pour un prix inté¬
ressant. Cet accueil ne provient pas d'un
engouement étourdi, mais d'un ohoix réflé¬
chi, d'une étude faite posément par la clien¬
tèle, et si les médisants et les envieux in¬
téressés disent que la 10 chevaux CITROEN
est un « clou », le public, qui sait ce qu'il
sait, pensera qu'elle est, en èflet, le « clou »
de la Foire de Bordeaux.

— J. L., Gradignan. — Pour avoir droit à la
prime de démobilisation, un homme mobilisé
dans une usine doit avoir fait, pendant la
guerre, au moins 18 mois dans un régiment.
Vous n'avez fait que 9 mois.

— B. C., 23. — Non. vous n'avez pas d'inté¬
rêts à payer.
— Veuve L..., Bergerao. — Non, vous n'avez

pas droit au pécule.'

_ Victor D., 382. — C'est le 19 octobre 1917
que la Chambre a voté l'inscription au Pan¬
théon du nom de l'aviateur Guynemer.

-— N. T., 39. — L'indemnité allouée aux as¬
cendants d'un militaire tué n'est qu'une allo¬
cation renouvelable, dont le taux est le même
quel que soit le grade du décédé. Le père d'un
«impie soldat touche autant que le père d'un
capitaine.

— L. J. E. 580. — Faites signification par huis¬
sier de votre volonté de bénéficier de la loi
du 9 mars 1918.

MAITRE JACQUES.

CADRES Photographie
BOITES CIGARETTES OR et ARGENT

ÇUPVAW Place GambettaOCMAll Cours Intendance

FOIRE DE BORDEAUX
Bâtiment J, Comptoir A, Stand I

U ROCHFPOSAY-LES-BAINS
(Vienne )

GUERIT ECZEMA, MALADIES DE PEAU,
GRAVELLE, JAUNISSE, RHUMATISMES

GRAND HOTEL DU PARC
Saison : 1er juin, 1er octobre

HAUTES-PYRÉNÉES
SYRANDAN

Ligne de Luchon, station de Saléchan
Eau laxative, diurétique et ferrugineuse
Foie — Gravelle — Rein — Maladies

des femmes — Anémie — Chlorose
HOTEL DES THERMES — PARC

Ouverture juin à octobre

EN PLUS

camion c.b.a.
Bien connu de tous

Régie et octroi
Vins, Rhum,

Petite (Correspondance
— S. A M. 45, Bordeaux. — 1. Par huissier.

— 2. Trois mois ou un mois d'avance suivant
le mode de paiement du lyoer. — 3. A régler
par la commission arbitrale qui pourra vous
accorder tous les délais.
—' A. F., rue du Mirail. — Six mois après

votre démobilisation.
-- A. Canet, Pons. — l. Vous êtes exonéré

de droit. — Non, pas avant deux ans, si vous
signifiez par huissier votre volonté de rester.
— 3. Non, le nouveau propriétaire comme1
l'/ancien.
— Un patriote sans argent. — Oui, vous y

avez droit. Adressez-vous à la mairie.
— Un Limousin. — 1. Temps égal à la durée

de la guerre. — 2. A Bordeaux, un propriétaire
marié a droit à l'indemnité de 50 % pîévue à
l'article 2!) de la loi du 9 mars 1918, si son re¬
venu ne dépasse pas 10,000 fr„ plus leè 3,000 fr.
non imposables, soit en tout 13,000 fr. — 3. Oui,
il doit payer.

— L. R., 79. — Il aurait fallu que vous soyez
locataire avant votre mobilisation. Vous ne
pouvez obtenir que des délais. Adressez-vous
à la justice de paix.

— L. S., 53. — 1. Non, la prorogation'ne s'ap¬
plique pas, pour les mobilisés, aux baux ou
locations verbales contractées postérieurement
au 1er août 1914. —2 Vous n'avez qu'à donner
congé par huissier, à moins que votre locatai¬
re ne soit père d'un militaire tué à l'ennemi,
ou disparu, blessé, malade ou mort par faits
de guerre.

GRANDS ENTREPOTS
et toutes marchandises, tarif réduit, . MfllTIir 0 A .
transit et transports internationaux, C WjjïHf X. Pj
3,7, 10 et fl, quai des Chartrons — Téléphone 24.3

BOUILLIE BORDELAISE!
PHÉNIX

60 0/0 Sulfate de Cuivre
UiSIIC P Pk il. rue Marengo — Bordeaux
mallRlo (X L Maison tondée en 1848
(Anciennement C. DANIAU Fils aîné et C")

HIIELI
et antres produits (

Prix défiant concurrence.
SPELION. rne Sainte-Adresse, HAVRE
Agents sérieux demandés.

ÉCONOMIE
avec

LANCE

à un prix jusqu'alors inconnu
UNE

VOITURE deTOURISME
robuste, confortable et rapide qu'une nouvelle et puissante
usine produira en grande série-

Demander Notice descriptive à Automobiles BERLIET • Lyon

TUTÉLAIRE
Contenant

du
LAI T

Vous en économise l'Achat

Essayez
et voua

Jugerez
Se trouve Epiceries, Pharmacies. - Etab'i.
du Docteur PERCHERON, 95, rue de U.
Pompe - Paris.

APRÈS et ENTRE les REPAS

pastilles
vichy-etat
I HYGIÈHEieiaBOUCHE.td.rESTOHÀC
^N^^enden^iïe^oUessceUées^

sTenodacTyio
I Demande» 1» Programma gratol» (SB \
■de» Etablissements JANIEUBUFFEREAU J

67. Cour* Pasteur- BORDEAUX mmm

3

92, Boulevard Rr-Wilson, BORDEAUX

COLIS POSTAUX
LÉGUMES, HUILES, SAVONS, CAFÉS, etc.

Prix-courant sur demande— Gros, demi gros
COMPTOIR GÉNÉRALd'AUlWENTATICN

108, boulevard Longchamp, Marseille
— Agents sont demandés —

80TEL HDO
Paris;8, rue Hauteville
prés grdsl)oulevards- Réouv.
après mobilisation-

LA HERNIE
+GUÊRSE par JSiila mthode LEROY SHÇ"

CHUTES As MATRICE ■
DÉPLACEMENTS des ORGANE#
Ce n'est plus une utopie I LA HERNIE es#

aussitôt maîtrisée et rapidement guérie grarf
ce à la METHODE LEROY, de PARIS. DomiM
nant de bien haut les vaines promesses des
soi-disant spécialistes, les nouvelles preuves
Ci-dessous, (( VERITABLES CITATIONS «
L'ORDRE DU JOUR DE LA SCIENCE 8, SOntf
bien la confirmation des milliers de guéri^
sons déjà publiées ici :
M GATINAUD, à La Tâeherie, commune
Mons, par Matha (Charente-Inférieure);
Hernie guérie en deux mois.

Mm» BRIOON (Jeanne), à Panjas (Gers).
nie droite guérie en trois mois.

M. BERNADO, à Mirepoix, par Ste-ChristiÉ
(Gers). Hernie guérie en trois mois. q

M. DESTïEU, rue de Gontaud, à Marmanas
(Lot-et-Gar.) Hernie guérie en quelq. moiaj

Mme DESTRADE, il Sault-de-Navailles (B.-P.U
Hernie guérie en quelques mois. I

M LA VIE ( Valentin), à Guiche (Basses-Py*
rénées). Hernie guérie en deux mots.

VOILA DES RESULTATS !!! v

Il n'y a plus â hésiter I Aussi nous enga»?
geons les intéressés à ne pas confondre et à«
venir voir l'éminent spécialiste à : i
Bergerac, sam. 31, h1 de Londres et Voyag*V
La Réole, dimanche 1er juin, Grand-Hôtel. ]
Marmande, lundi 2, hôt. Terminus, face ga:
Fleurance, mardi 3 jusq. 3 h., hôt. de Franc
Agen, merc. 4 juin, hôtel Jasmin, face gâte
Eauze, jeudi 5 juin, hôtel Maupeu.
Riscle, vend. 6 juin, h' Dumartin, face gare.
Cortdom, sam. 7, d,e 1 à 4 h., h1 du Lion-d'OrJ
Auch, dimanche 8 juin, Central-Hôtel.
Mirancle, lundi 9 juin, hôtel de France.
Maubourguet, mardi 10, hôtel de France.
Lannemezan, rnercr. 11 juin, hôt. de la Garq>4
Tarbes, jeudi 12 juin, hôtel Henri-IV.
Lourdes, vendredi 13 juin, hôtel de Paris.
Bagnères-de-Bïgorre, le 14, hôt. Bon-PasteulV
Motiî-de-Marsan, dimanche 15 juin, hôte®
Richelieu et Saint-Martin,

Angoulême, lundi 16 juin, hôtel du Palais.
BORDEAUX, mercredi 25 et jeudi 26 juin, hô<
tel des Pyrén. et Négoe., 12-14, r, St-Remi'j

Aire-sur-l'Adour, mardi 17, hôt. du Commerce!
Peyrehorade, mercredi 18 juin, hôtel Bancoïc,
Bayonne, jeudi 19, hôtel Moderne (Loustaute
Oloron, vend. 20, jusq. 2 h. 1/2, h1 de la Poste*,
Dax, samedi 21 juin, hôtel du Nord. «
St-Vincent-de-Tyrosse, Je 22 juin, hi ClouzetQi
Pau, lundi 23 juin, hôtel de l'Europe.
Qrthez, mardi 24 juin, Grand-Hôtel.
BORDEAUX, mercredi 25 et jeudi 26 juin, h(V
tel des Pvrén. et N'égoc., 12-14, rue St-RemiJ

LEROY, 75. rue Faub.-St-Martin. PARIS (X*j
VOULEZ-VOUS

GABIER DE L'ARGENT
Libraires. Bazars, Tabacs, Forains, vendez desj-
Itlocs (In Vues <te guerre des régions dévastées
et des villes martyres. Vente en gros, M. CREUA
SAT, 5, rue d'Odessa (14»), Demander le tarif!

A_ Ï117M A WnC courtiers visitant châteaurj
UnAJE.MHNUE.et particuliers pour achats,
d'antiquités, tableaux, biloux, etc. On se rend suix
place. Ecr. Frankl, 35, rue Berger, Paris (1%

Le» Directeur» j SQUNGu'lLHOU
Le Gtra*\ 6. (foi.'CHON. — Imprimerie «pédala <

■BEE3£3ZSaaKBaœi3B)MflH»M«3^^

■ A FEUILLE D'ANNONCES pa
ratt chez les marchands de

Journaux et 37, rue Esprit-des-.ois. Elle contient la liste des
commerces et Immeubles à ven
dre, locations, emplois, etc.

tÈT A blissements w» GAYET et
CI fi Cl», huiles et savons, à
SALON (B.-d.-Rh.), denrie repré¬
sent'». Fortes remises. Expédient
directem. pr post*. Demâer prix.

J'CUVAIC franco liste deCnVUlL 2,000 propriétés,
maisons,, villas, châteaux, do¬
maines, fermes et usines à ven¬
dre ou à louer. BOISSELOT, 56,
rue du Rocher, 5(1, à PARIS.

BAISSE DE PRÏX
SAVON blanc de ménage, garan.
ti postal 10 k., 25 fr., franco gare,
contre remboursement. Ecr. H.
OLIVIER, Capucines, Marseil 1e.

situaIToWavenir
indépendante, à toute personne
honnête désirant s'initier rapi-
dem' au magniflq. domaine des
affaires immobilières. Brochure

frat'» : Institut Foncier, service., place Royale, 1, Nantes (L. I.)

L'ÉLECTRICITÉ
INDUSTRIELLE EN GÉNÉRAL

Installations, Réparations Spécialité ûe
BOBflNÂCE

Uemise a neuf fies moteurs Travail garanti
SAZ.A.2.AB, &. C°

34, cours d'Albrei. BORDEAUX

RHÊPASSEZ et I \11'LitM LA ItÉLI¬SEZ vos bâches, vêtements,
caparaçons, etc. avec la ROYA-
LEINE-KNDUIT. Boites de 0 k. 300
et au-dessus, toutes nuances.

A Henri KOY, 10, quai de Bo.urgo-
F"e» Bordeaux.. Téléphone 45,36.

rjPTft immédiat» »ur billet» Escompte va»
0oav nL I U leur» On touche les lond» de suite.
D CREDIT* tO, Place de» Qminconco*

AUTOS M'AIMONS
toutes marques, travail soigné,
exécution rapide. — GARAGE
GIRONDIN, 33-35, route du Mé-
doc (près boulevard), Bouscat-
Bordeaux. Téléphone 22.82. Ven¬
te, achat, échange. Ag. Ex. des
'Automobiles Charron Ltd.

COGNAC* ★ *

LA BUCHE
O. LÀVIGîME. représentant

Jji 33, rue Chevalier, 33. lîordeaux
OUVRIERES mécaniciennes etouvrières à la main deman¬
dées. « Corset LE FURET », 132,
cours Victor-Hugo, 132, Bordx.
fflDIEO circulaires à la ma-bUriEO chine. Autocopie. 20,
r. J.-J.-Rousseau, B». Tél. 10.96.
f» ADhc PROPRIETE demandé:UnnuCi logement, toutes cul¬
tures et à eôtés. Prendre rens'»-.
9, rue Guiraude, 9, Bdx (l'y été®)

RÉPARATIONS IMMÉDIATES
ihmcaïio» nCklTICDC
Prix modéré* U C» H I B 81 Si O
14 bl»«^jj>t. des Gds-Hommea, Bords

Etude de M» AUCOIN, av. â B»,
21, rue Vital-Caries, 21.

VENTE AU TRIBUNAL
le mardi 17 juin 1919, â 13 h.,
propriété dite villa «Le Mûrier»,
eomp. mais, (électricité), bât.»
dép., pièce de terre à S'o-Germai-
ne, comm. de Bruges, av. de la
Gare. M. â p., 12,000 francs.

M» Lurton, av. prés.
Etude de M» GAUSSEL, notaire,

Bordeaux.

jn°» vol", le 4 Juin 1919, à 13 h„IrU ch. not>. Bx, r. Mably : Belle
propriété, CAUDERAN, chateau
E. G. E., chauff. centr., dépend.,
gar., serre, orang., parc, jardin,
14,000m2 clos de murs, 1 kil. bd»,
traml dev' propriété. M. à prix :
160,000 fr. P. t. r'», s'ad. M» GAUS-

| SEL, not., 50, c, G.-Clémenceau.
Etude de M» AbelPOCHET,not'6,

, à Bordx, r. St-Rémi, 64.

ADJUDICATION
chambre notaires. Bordeaux, 6,
rue Mably, mercredi 4 juin 1919,
à 1 lu, en deux lots, sauf réu¬
nion i 1er lot, maison, rue Belle-
ville, 141, U pièces, grand jardin
avec construction et atelier ser¬

rurerie; passage. Mise à prix:
16,000 fr. — 2» lot, maison échop¬
pe et grand jardin, rue Belle-
ville, 143. Mise à prix, 8,000 fr.
On visite tous les jours.

Etude de M» AUCOIN, avoué à
Bordeaux,,21, rue Vital-Caries.

VENTE AU TRIBUNAL
le jeudi 5 juin 1919, à 13 b., sur
surenchère du sixième, deux
prairies dites dè Coulomb, si¬
tuées commune La Tresne. lieu
de Coulomb. M. à p. : 20,190 fr. In-
div. de Gaalon. M» Gorin, Sau-
bole, av. prés.
Me BR1GUET, notaire à Borax.

ADJUD. ch. des not. 4 juin 1919,pt« propr., «D"» de Lescalle»,
à Lormont, mais. hab. maîtres et
paysans, écurie, dépend., prai¬
ries, garennes, carrière, conten.
C hectares. M. à prix, 40,000 fr.

w

Pourrais transporter marchan¬dises Lyon-Bordeaux par au¬
to-camion 3 à 4 tonnes. — Ecrire
BUÇ, Agence Havas, Bordeaux.

agons couverts disponibles à
louer. Ec. Bue, Ag. Havas, B*

AV. Feuillards neufs à barri¬ques. Ec. Miroi, A g. Havas, B'
BILICILATE DE SOUDE PLAULT
134, rue David-Johnston, Bordx,

VIGNERONS et LABOUREURSdema«s dans propriété canton
. Carbon-Blanc. Condit. avantag.
Ecr. TORRIT, Ag. Havas, Bordx

VaIA Lon Pllix cous
<1 meubles riches et simples.
DECHËRAT. c. d'Albret, 39, Bx.

» • flarbure calcium, 140 % t°o t»»* ** ga res.UENAULT.Lihou rne. G<1«

Spécialité deBoyaux
pour

la Charcuterie
Importation directe

Marchandise toujours disponible
(LLUSSEAUD, 138, conrsde Bayonne

BORDEAUX

ACHAT A GROS PRIX"
mobiliers modernes et anciens.
Labarraque, 14, cours d'Albret.

Transports
PAR CAMIONS-AUTOS

70, av. République, CAUDERAN.

«^PRESENTANTS pour pro-duits alimentaires, très sér.
référ. deruand pour t. arrond".
Jaurae, 5, r. du Coq, Marseille.

A LA CAMPAGNE"
Pens» de fam., cure air, parc,
,vue sup., pêche. 10 fr. p. jour.
!Adr. MuiroJi, Sauveterre-Bearn,

Etuda de Me VIGNERTE, avoué,
cours du Chapeau-Rouge. 22.

VENTE AU TRIBUNAL
le mardi 17 juin 1919, à 13 h.,
maison avec jardin au Bouscat.
av. du Parc, 20, et r. Laharpe,
50. M. à p., 20,000 fr. Ind. Dupard
M® Fermaud, av. col. Vis. mardis
et samedis, de 14 h, à 16 h.
Etule de M» DESPUJOL, doct, en
droit, c. Tournon, 54, à B*

VENTE AU TRIBUNAL
le. mardi 10 juin 1919, à 13 il. t«
•Mpison à Bordeaux-La Bastide,
rue Serr, 14-15, d'un revenu de
4,408 fr. M. à p., 25,000 fr. ; 2» Mai
son; av. Thi'ers, 26, et r. Jardel, 1
et 3, d'un revenu de 2,400 fr. M.
à p., 15,000 fr. M» peyreldngue,
avoué colicitant.
Etude de ~Me GOUAISÛTÂNOS,

av., rue Margaux, no 22.
VENTE AU TRIBUNAL

le mardi 10 juin 1919, à 13 h.; 1°
Maison, ;,ardin, r. Pelleport, 156
M. à p. : 5,000 fr.; 2o Maison, jar¬
din, r. d'Agen, no 23, M. à p. :
4,000 fr. ; 3o Maison, r. Goubeau,
no 5. M. à p. : 2,000 fr. On visite
les lundis, jeudis, samedis, de
14 à 16 h. M« Larré, av. col,
Etude de Me BÉSSON, avoué,
c. Georges-Clemenceau, 3.

VENTE AU TRIBUNAL
le mardi 17 juin 1919, à 13 h. :
lo Maison à Margaux, quartier
de la Bèque. M. à p., 3,000 fr. ;
2» Maison à Bordeaux, rue Ci-
tran, 16. M. à p., 13,000 fr. On vi¬
site les mardis et vendredis, de
106 à midi. Suocess. bén. Morel.

COHIE ouïr
DEÏ FORENEDf DAMPSKIBS-SELSKAB
De COPENHAGUE
Vapeur UE8E, 18 juin.

Vapeur PRliGIiL, 5 juillet
Connaissements directs pour le

Danemark, Suède etNorvège.

COMMUE
Stockhoiffls Rcderlaktiebalas "Svea"

De STOCKHOLM
Vapeur FREJA, 3 juin,
Vapeur X..., 25 juin,

sans transbordement pour Helsing-
borg, Malmoe, Stockholm.

Connaissements directs pour la Suède.
H. FER RI ERE & D. BiNAUD

Courtiers Maritirrtes.
9, pl. Richelieu. Tél. 8.27 et 2.45

Pâtisserie à céder en pleineprospérité, très bien située)
d. ville import. Sud-Ouest. Ma-
gas. et laboratoire bien achal,
Imp. matériel traiteur. T. b. afï.
Ec Porterie, 10, r. Nicot, Bordx,

ETABLISSEMENT
A. Haensîer

Usine à Belfort et Pau, construc¬
tion de fermetures métalliques,
volets, stores ên bois, Persiennes,
grilles, monte-charges, etc., etc.
cherche voyageur-représentant
jeune et actif pour la région du
Sud Ouest. Préférence à per¬
sonne de la partie. Adresser ot
fres et référ. à l'usine de Pau.

Vente de 11 navires
Le 17 juin, vente à Rochefort, de : !

5 patrouilleurs à moteurs.
1 vapeur,
5 yachts à vapeur.
Pour tous renseignements, s'a- !

dresser à MM. A. GIRAUD et !
CARDIN, à Rochefort-sur-Mer.

Automobiles
K |f près Langoiran, maison
n w. 12 pièces, 7 hectares prés
et bois, ruisseau. Prix 35,000 fr.
k %/ près Saintes, maison deH H » 10 pièces meub, 4 hectares
vigne et prairie. Prix 35,000 fr.
,« M grand choix de maisons,
n W > échoppes et propriétés.
Pelletier, 37, rue Esprit-desLois.

EPICERIE à céder, près boule-vard, recette 120 fr. par jour,
4 pièces, jardin. Prix 4,000 fr.
A L'ESSAI, bar-restaurant meu¬blé à oéder sur les quais. Prix
30,000'. Fortune assurée en 5 ans.
pDAUn choixd'épiceries.barsUn/illU tabacs, restaurants,
commerces divers à céder. —

Pelletier, 37, rue Esprit-des-Lois.

STOP FOUR PARIS. 8 tonnes defret, camions autom., dépari
lundi. S'adres. à l'Exportateur
Français, hôtel de Bajonne, Bx,

Du». S no-dactylo au couranttravaux de bureau denri««. Ea
avec références et prétentions â
BERPON, Agence Havas, Bordx.

Achèterais voiture enfant et pia<no. Ec. Liart, Ag. Havas, Bx^

Wagon - plate forme étatneuf, 10 tonnes, 6 x 2,50 x0,20;
disp. gare Bx-St-Jean. Ec. VIÔS
SAT, 230, rue Pelleport, Bordx)

Voyageur démo-b. tissus, meroerie, cherche situât, ou emploi
intérieur. Ec. Everly, Havas, Bî

Agents pour la Gironde, Us Landes et la Charente-Inférieure $

SALON DE L'AUTOMOBILE BORDELAIS, r
63, rue François-de-Sourdis, BORDEAUX

147-148 AvenuedeMata koff. PARIS

: io *p :
4 Cylindres
4 Vitesses

9800f

Etude de M» BARES, notaire à
Casteljaloux (L.-et-G.).

Vente aux enchères publiques
à la mairie, le 1er juin 1919 :
lo Du DOMAINE Bois de la

Taillade, comm qe la Réunion-et-
Pompogne, de 62 h. 71:

2» Et de TROIS MAISONS à
Casteljaloux. A vendre à Tamia>
ble par le même 4 domaines
boisés de 170 h.. 85 h» 120 h..
350 h.

VENTE APRÈS DÉCÈS
par le ministère de M° PIGNE-
GUY, huissier à Bordeaux, di¬
manche l»r juin 19J9, à une fleu¬
re: DOMALNE DE RIVES, com¬
mune de Tresses (Gironde) : il
sera vendu ;
Divers meubles et objets mo¬

biliers consistant en lits, cou¬
ches, armoire, commodes, secré¬
taire, tables, chaises, fauteuils,
pendules, glaces, trumeaux, ta¬
bleaux, vaisselle, verrerie, bai¬
gnoire, bijoux, etc.
Au comptant et 10 % en sus.

£S Aï <8 fi M MEUBLEE A EAUX
BONNES (Basses-

Pyrénées), rue Castellane, n» 3.
connue sous lo nom d' « Hôtel
de Paris », A vendre aux enchè¬
res publiques sur licitation, le
10 juin 1919, à trois heures, en
l'étude de M» RTGOULET, notai¬
re à Pau.
Mise à prix (mobilier com¬

pris) : 19,000 francs.

LAIT
condensé sucré, caisse de 14 on*
ces, 83 fr.; non sucré, 16 onces.
60 fr.; 79, cours de la Marne, Bx.

DÉMÉNAGEMENTS
VILLE ET CAMPAGNE

Voie ferrée, Automobiles
Maurice VALETTE Fils

3, rue du Hâ, Bordx. Tél. 15-48.
Transports disponibles
Tarbes pour Bordeaux
Dax pour Bordeaux

Podensac pour Bordeaux
Niort pour Bordeaux

Libourne pour Bordeaux
Groupage de mobiliers p. Paris.

COMMERÇANTS, MENAGERES,
U profitez sptè>. Pâtes aliment,
lro quai. 10 k. 17 fr.; Savon ex¬
tra pur 70 % gar., 10 k. 24 fr.;
Iluile olives filtrées s. goût, 10 k.
42 fr., franco cont. mandat 2 fr.
en sus par coïts p. remb*. SIL-
VERA ,rab., 53, r. Maltais, Tunis.

p a y ÏC M- Péronneau a ven-
C WVIO du s. salon de coif¬
fure, 1, pl. Amélie-Raba-Léon, à
M. Boisseau. Oppositions reçues
Agoe Moderne, 11, pl. Tourny_, Bx

2ma~At#ï® M- Constant a ven-flffiï© du son épicerie, 97,
avenue de la Mairie, â Caudéran,
à M. Peyrouton. Opposit. reçues
Age Moderne, 11, pl. Tourny. Bx

2me AMIQ M- Dupin a venduHslw son fonds d'épice¬
rie, 37, rue Pelleport. Domic. élu
Ag»» Moderne, U, pl. Tourny, Bx

ÏVE>«S MAGASINS

fï&l SfVfièT voiturette bon»«
tlSs ïilîfï&B ■ marq., bon état.
Agoe Moderne, 11, pl. Tourny, Bx

Abonnement a la posterestante privee
Agce Moderne, 11, pl. Tourny, Bx

&n dem. des ouvrière» coupeu"»au tranchet et-piqueuses. M.
Gracieux, 12, rue Ravez, Bordx.
«ïi demande employé très
»î!i sérieux, actif, au courant
de tous travaux de bureau, sté-
no-cactylo de préférence. Ecr.
INSûOT. Agence Havas. L'.onix.

BOURRELIERS
Au Grand Dépôt de Fabrique

MAISON TARTEYRE
204, rue Sainte-Catherine, Bdx.
TOILES BLEUES Ire qualité-
Long. 120, le mètre, 5'50.
Long. 130, le mètre 6'»».

Hotels meublés, Restaurants
Affaire sans pareille :

TOILES sans coutures, nappes,
serviettes, au mètre; 5,000 mè¬
tres serviettes «oeil-de-perdrix».

Larg. 0,65, le mètre 2'95.
La d»» confectionnées 65 x 85, 32'.

Facilités de paiement.

MÉFIEZ-VOUS
Ne confiez l'agrandissement des
photos de vos chers poilus qu'à
artiste médaillé ù Paris Exp.
Un. 1900 en garantissant la res¬
semblance, son superbe crayon
à cadre riche d'une valeur de
100 fr. à 65 fr. remboursé si
pas ressemblant. — J. RAOUL,
villa « Martha », Arcaehon (G<>o).

ifADIEC circulaires à la ma-VlIrlE.» chine et au « Ronéo ».
Ecole, 20, o. de la Somme, Bordx.

Bordeafix-Amsterdam
Corn». Nedertand, pour les In¬

des néerlandaises.
Corop. Royale NéerL de N»

iVap.. Connaissements directs
pour Liège et les ports du Rhin,
\Vaip. «DIANA», 5/10 juin.
A- HUNI, Téléph. 480.

KV voiture d'enfant et meu-
«bles divers, 2, r. Henri-IV»

Si-
transports

, camions-autos. S" BOULARD,
r. Camille-Godard, Bx. T. 4102

La vie pas chère
CDflUAPC imitation HoUan-
rnUmnUC de, moins Cher
qu'en gros, U francs le kilo. —

MAYOL, 51, r. glle-GIntrac, Bx.

MOBILIER îl^chatees, etc.
'Av. dé la Mafrei, 91, Caudéran.
TMUX t-FRERES on de® des où.
A vrièrea pour U Jupe, le oor-
sage et 1« costume tailleur.

|J8INK, vaste terrain, hôtel par-
w oentre, boulevards,

métrés, à vendre. M» MO-
Y, notaire à Bordeaux.

BUREAU des DOMAINES
DE TARBES
\

_

Vente de juments poulinières
provenant dn 14" régiment d'ar¬

tillerie à Tarbes

Le public est prévenu qu'il se¬
ra procédé aux lieux habituels
des ventes, par le Receveur des
Domaines, en présence de M. le
sous-intendant militaire, â deux
ventes aux enchères publiques,
à Maubourguet et à TaTbes. aux
dates et heures ci-après :
Le mardi S juin 1919, à 14 heu¬

res, à Maubourguet, DE 18 JU-
MENTS
Et le mercredi 4 Juin 1919. à

14 heures, k Tarbes, DE 19 JU¬
MENTS.
Pour l'exercice du droit de

priorité et les justifications à
produire, consulter l'affiche.
Prix comptant, 5 % en sus.

Le Receveur de ~
TQURNYOL

Vente de déchets de tissns
provenant de l'Administration

de la Guerre

Des lots importants de tissus
de laineç de coton et de jute se¬
ront vendus prochainement par
l'Office de la liquidation des
.stocks
Cette vente aura lieu sur sou¬

missions cachetées, qui devront
être adressées au sous-întendant
militaire, chef du service de l'ha¬
billement, 83, rue des Ayres. à
Bordeaux, avant le 20 juiiji 1919,
â quinze heures.
Pour tous renseignements eom

plômentaires, s'adresser au Ser¬
vice de l'habillement, 83, rue des
Ayres ou au Magasin général
d'habillement, 87, quai de Quey-
ries, à Bordeaux. Les lots de dé¬
chets à vendre sont déposés dans
ce dernier magasin.

DEBUTANT d<"5 pour bureaux.Eo. Fossoy, Ag. Havas, Bordx. 1

Camion Atlas .1
UUUHOKuiS tpnnes à l'état
absolument neuf, complet avec
tous ses accessoires, capote et
pare-brise, livrable tout de suite
Ë. RAYNAL, 30 et 32, rue de la
Convention, Villeneuve-sur-Lot.

Propriete Médoc moyenne im¬portance demandée. Ecr. GE-
LOUX, Agence Havas, Bordeaux
AU achèterait salon style et tr.
lin belle chambre à coucher.
Ecr. FABAS, Ag. Havas, Bordx.

Sténo-dactylo très habile
et très rapide dem. par off. mi¬
nistériel à Bx. Sér. réf. et bon¬
ne tenue exig. Faire conn. app.
dem. Ec. Rovate, Ag. Havas, Bx

MJANCEUVRF. pour travail ma¬gasin et livraisons villa
par petite charrette demandé,
chez LESCARRET ET DUFFAU
26 .rue Frère, 26, à Bordeaux!
RËSIRF avec promes-ucoinc se VENTE propriété
agrément, Importance et prix
modérés, avec maison préférence
genre chartreuse, habitable tou¬
te année, situation endroit élevé,
banlieue Bordeaux, proximité
tramway, préférence région Ey-
sines - Le Haillan. — Ecrire i
EVAUX, Agence Havas, Bordx.

Désire louer plein centre chambre meublée, cabinet de toi¬
lette, électricité. Ecrire BEN-
TIR, Agence Havas, Bordeaux.

YACHT 6 m. 50 -dérive A V.Ec. RIVET, Ag Havas, Bdx.

Eflfi tr, de prime à celui quiwUU procurera F» étage, six
pièces, ou maison de 12 p. envir.
en vide, près grande poste.Ecr. MAB.C, Ag. Havas, Bordx.

desire acheter cheval deux
fins; 42, cours d'Albret, BxON
bordeaux-lyon

Camion bâché prendrait 3 ton¬
nes. départ prochain, petit prix.
Frédefon, Yvrac (Gir<">), tél. 3.

Personne seule demande uneveuve de 45 à 50 ans au puis
pour faire un peu de cuisine et
conduire un ménage. F.c. av. réf.
sérieuses, Yeiber, Ag. Havas, Bx

if»u demande personne munie
tirs d'un métier forestier pour
débiter environ trois cent cin¬
quante mètres cubes bois en
grumes, conditions très avan¬
tageuses. S'adres. Construction
centrale électrique, à FYoirac.
au demande de bons pre-
l#l* miers mécaniciens dentis¬
tes tr. bons appointements. A.
Douât, 14, r. du Pal.-Gailien, B»
AU demande à louer vaste
MH LOCAL, avec grenier si
possible, à usage de chai et en-
trepôt. Kc. Méat, Ag. Havas Bdx

demande mécaniciennes
Ml» et garnisseuse casquetière
et un garçon de course de 15 à
16 ans. 48. rue Huguerie, Bordx.

ON

«y demande manœuvre et
Un commis connaissant coi>
leurs, vernis; 32, r. Saint-Rémi.

Perdu Cora, chatte ang., gr. c.Rap. r. Leberthon, 15, récomp.
nu demande bonne à tout faire
Un ou femme de chambre. Sé¬
rieuses références exigées. Se
présenâer 96, r. de la Gare, Bdx,
,(|jN dem. bons forgerons p. pi-
M ion et frappeurs. B. salaires.
Bramard, 5, q. Armand-Lalande.
4&N DEM. bonne à tout faire, 2a
U à 45, ans. MARTIN, 171, rue
Fonda udège, 171, Bordeaux.
jyN DEM. bon forgeron p. rempl.U fonct. contrem. pet. atel. Réf.
Housselot, 22, rue Aupérie, Bdx.
nu demande bobineur électri-
Ulv cien pouv. être chef atelier.
S'adresser R. FOURN1ER, élec¬
tricien, 59, cours d'Alsace, Bdx.
hij dem. culottières p .travaii-wïl 1er en atelier. Th. FAURE,
61, cours Victor-Hugo. 81, Bordx.

Dem. personne habitant départLandes, y ayant relations,
et qui désire augmenter ses
revenus. — Ecrire TOUCHET,
Agence Havas, Bordeaux.
ftu demande employé soieries,
UH lainages, off. référ. Ecr.
HYMO, Agence Havas, Bordeaux

Bascule occasion à v„ soo k.,voiture enfant état neuf. S'ad.
NAHMIAS, 16, r. Bouquière, Bdx.

Couvertures laine et mi-lai¬ne, pr. avant. FERRET, 21, rue
Lafaurie-de-Monbadon, 21, Bdx.

Logement 3 a 6 pièces demié.Ec. ERTET, Ag. Havas, Bdx.

AV. b»<= Jument douce, 700 fr.,poulain. R. GAUTIER, clos
Plney, à Saint-Ar.dré-de-Cubzac.

glucoses cristal
Dépôt ; 41, rue Fusterie, Bdx.

Arcachon. a louer magasin av.appart. boul. de la Plage, si¬
tuât. unique, en face le Grand-
Hôtei. Ec. B'ram, Ag. Havas, Bx
Oecas. Bicyclettes, fusils, macli.
à ooudre, 10, r. Magendle, Bdx.

ruble unique corbeille salonsculptée, méd. d'or exposit.
6,000'. Ec. Fayard, Ag. Havas, B»

Parfumerie très bonne mar¬que à vendre avec matériel,
avec ou sans l'immeuble. Ecrire
FAYARD, Agence Havas, Bordx.

H ommk sachant soigner et
conduire chevaux demandé;
rue Frère, 8, à Bbrdeaux.

Carrosseries auto 2, 4 et 6 places
t à vendre; 18, rue Bac-Ninh, B»

PBSTIQ NoUlS offrons, grâce àUalrtllv notre système de
coopération, un rasoir de sûreté
« Up-to-date n" 1 ». Ecr. : Agence
Universelle, 18, r. Esp.d.-Lois. Bx

| belle jardiniere
I 4, cours de l'Intendance, BORDEAUX '
k
| ont l'honneur d'informer leùr clientèle
î qu'à dater du 3 JUIN 1919 et par applica-
as tion de la journée de 8 heures, ils seront

^ ouverts de 8 h. 1/2 à 18 ît. 1/2, avec
| interruption de 12 heures à 14 heures
K •

s pour le déjeuner.

a VENDRE
Château et Terre de Puynormand (Gironde), à 2 kil. 500 gare Saint-
Seurin-sur-l'Isle, 265 hectares. Belles Prairies, Vignes, Beaux Bois
et Bruyères. — S'adresser à : M. G. Marty, immeubles, Ribérac, ou à
M. J. Morbange, avenue des Bénédictins, Limoges.

x informe sa clientèle qu'à partir du
^ 1er Jultl 1919, ses magasins seront

| ouverts de 8 h. 30 à 18 h. 30, ils seront
H fermés de 12 heures à 14 heures.
X X
XXXXXXXXXXXXXXXKXXXXXXXXXXXXXXXXXJfXXXXXX

MECANIQUE AUTO-ÉCOLE BREVET
GARANTI

396, rue Judaïque (angle Boulevard), Bordeaux. Tclép'.i. 39.61

important matériel électrique a vendre
2 mot. gaz p. 75 HP gazogène — 2 dyn. 370amp., 110 v., tableau complet,
accus, outillage complet, huile de grais, etc., pouvant convenir install,
SECTEUR. — Ecrire : Mervil, Agence Havas, Bordeaux.

FOZB.ES de BOB.XAESB.t7X (Groupe IT, Allées de Chartres)
Pulvérisateurs à tractions '< La Viticole

Appareils à Bât " Le Rapide
Pompes à Vin " La Française".

EtaÏJli»Mem.enta C3r,Pontayraud SC, G»,
89-91-93, route de Toulouse, Talence-Bordeaux.

W; MANDATAIRE BEURREA adj. Etude De Ridder, not. Paris, 4, r. Perrault il" arr1),
le 14 juin 1919, 3 h. M. à prix : 225,000 fr.

MALADIES du SANG
RHUMATISMES a A NÉVRALGIES

ECZÉMAS O U O ARTHRITISME
Traitement tous les matins

ANALYSES DU SANG
CLINIQUES DE BORDEAUX, ÎO, rue Margaux, 10

Inspecteur d'assurance viedem. nombr. agents, b. payés.
S'adr. Direction Générale, Agen,
4, rue de la Libre-Pensée, 4.

Coupeurs au tranchet de¬mandés usine BISET,
Freycinet, 72, TALENCE.

72, rue

MOTEL DE paris, à Soustons(Land.), est ouvert aux voya-

?eurs de commerce. Plus confor-able et meilleur marché.

TRANSPORTS .S*SSfcfc
touville et Lorsignol, 17, cours
Pasteur. Téléph. : 34.23 ou 41.94.

Carrosserie allard et lardy(Niort) demande rons ou-
VRrier» charrons-forgerons

nilUSHÈREQ et APPRENTIESUUvnltntO pr ie oolorlage
des capsules sont demandées :
Usine Î3ETTS et Compagnie, à

MONREPOS-FLOIRAC

Machines à écrire. Suis vendeurRemlngton n° 9; acheteur Re-
mington U, parfait état, ou Un-
derwood. P. Templéraud, Jarnac
ANftl âlQ STENO-DACTYLOJîfiULftIÛ COMPTABILITE
Cr« jour, soir, et p. corresp.Ectee
20, cours de la Somme, 20, Bdx.

Mr Maurice LIGNAC prévient lepublic qu'il ne reconnaîtra
aue. dette contr. par sa femme,
née Marthe-Marguerite Gaudin.

Très bons dessinateurs etcalqueurs demandés. Ecri¬
re en fournissant références à
M. HERNU, Agence Havas Bdx.

HISPANG-SUI1A
On demande à acheter. Ecriro :
LE DUC, 9, rue de Raymond. 9,

à AGEN

Bons tourneurs demandés.Inutile se présenter si pas
capable. Bons salaires. Maison
MERMET, 8, q. Queyries, Bdx.

JUMENT NOIRE, pied gauchede derrière blanc, taille lm30,
queue long., 6 a., égarée 21 mai.
Renseig. gendarm'» du Boucau.

ftU DEM. louer environs BordxM" propriété pour saison été
proximité tramway ou train.
Ecr. RALBIR, Agence Havas, Bx

Ïdés val. de oh. et cuis, référ.Labat, 55, Pont-Garonne, Agen
,nuvuieres demandée®, 12, rue"

Sainte-Cécile, 12, Bordeaux.

BONNE à t. faire ou fam. serv.d4» 249 bls,b. Ant.-Gautier, Bx.

Etude de M« MOLLENTHIEL,
av. à Bdx, r. Vital-Caries, 9.

VENTE AU TRIBUNAL
le mardi 17 juin 1919, à 13 h. :
i» Maison à Bordeaux, r. Beys.
sac, no 17. M. à p., 13,000 fr.; 2"
Maison, rue Andronne, il» 35.
M. à p., 2,500 fr. Succ. Jean
Mangieu; Me Ferrand, av. col.
On visite mardi, jeudi, 14 à 15 h.

4<M comptant
de valeurs austro - hongroises,
bulgares, turques, russes, ainsi
que tous titres cotés ou non.

Avanças immédiates sur titres
andre, 16, rue des Trois-Conils.

caisses a poissons
non bâties. — Coopérative ar¬
mateurs de Boulogne-sur-Mer dé¬
sire offres sérieuses et direc¬
tes pour fournitures importan¬
tes caisses à poissons, grandes
et petites — Paiement au choix
des vendeurs. — Expéditions
par wagons complets ou par
mer viâ Bordeaux.

1er auge Les épx Sénard ontH s IW vendu leur bar du
« Clairon » et articl, de fumeurs,
rue Sainte-Catherine, 72, aux
époux Vignaud. Oppositions re¬
çues au bureau de M. Lalanne,
169, rue Sainte-Catherine, 169, Bx

* VENDEE
Par Adjudication volontaire :
Au Chillot, eue de St-Preuii

(Charente), le lundi 2 juin 1919,
à 14 heures, et jours suivants :
EAUX-DE-VIE garanties pures,

de 1 à 16 ans d'âge, récoltées
sur les propriétés en Charente
du vendeur, qui en possède plus
de 12,000 hectos.
Crus : Grande Champagne, Pe¬

tite Champagne et Fins Bois.
Lots à partir de une barrique

de 280 litres environ.
Le prix sera payé comptant

avec 20 % en sus, plus les taxes
de luxe et de consommation, s'il
y a lieu.
Pour faciliter l'enlèvement, il

pourra être procuré du person¬
nel et du logement après enten¬
te avec le propriétaire.
Pour tous renseignements, s'a¬

dresser à Constant du Frays-
seix, notaire à Cognac, faisant
fonction de courtier assermenté.
A UElinDE '-'n etablisse
n VbnUHC, ment de pains
de mer, à monter de suite sur
la plage de Royan, près du parc,
matériel en très bon état. Pour
renseignements, s'adresser à M.
MORIN, 50, avenue des Tilleuls,
h Royan (Charente-Inférieure).

Attendre SALON COIFFEUR,» belle installation, cause
santé. 46, rue du Temps-Passé.
fl il fonds de commerce, fabri-
H ¥ » que ligots. Bois de chauf¬
fage, charbon bois. Camionnette
Renault 14-18 HP, 1,200 k. tr. bon
état, ensemble ou séparément.
Lapeyre, bois, Pont-de-ia-Maye.

Wagons réservoirs
ET YVAGONS-PLATEFORMES

20 TONNES
châssis métalliques type Midi
neufs, admis sur tous réseaux.
Livrables fin juillet. S'adresser
Société do construction de ma¬
tériel roulant, 61, quai de Gre¬
nelle, 61, PARIS.

DEMANDÉ jeune homme 16/17ans, bonne instruction géné¬
rale, sténo-dactylo. Références
d'écoles ou d'emplois exigées.
Ec. ROURKE, Agen,ce Havas, Bx
J'achete meubles. e. mazet,l 75, r. J.-Carayon-Latour, Bx.

S°"fre gris 50 %, soufre pur, 80'100 k.Vaysse, r.Chais,Libourne

m
Madame HAGHAQ
Chirurgien-Dentiste

SB.quai deBourgogne
BORDEAUX

•2 Extractions • Soins -Appareils
ROUGE VIN EXTRA. BLANC
I35f VINICOLE NOUVELLE I60<
t'b®nn 'J9, ru© Peyronnet L'fl°nn

SOUFRE GRE, 30 a. expériance,16,ail.Orléans, Bx. Notre gratis.
A la Foire: Bâtim' I, Compt» W.

Jardinier en famille deman¬dé, chât. St-Georges, à Mon-
tagne (GUe). Bouquey, régisseur
A 1/FNnRE DElJX plates-#x v en une formes neuves,
20 tonnes. Livraison immédiate.
Ecrire HIRIART, yins, Bayonne.

IVlaison demandée
6/8 pièces env., loyer jusqu'à
2,000 francs. Ecrire détails et
prix MANIGO, Agence Havas, B»

SYJPHILIS(Guérisoa contrôlée).
Clinique WASSEIÏMANN
28t M» Vital-Caries. Bî
ÉCOULEM gffiYS

RETRECISSEMENTS Traitement en 1 séance

FORGERONS vailler au jd-lon, menuisiers, terreurs, tou-
pilleurs, chaudronniers et pla¬
neurs. Bons salaires. Logement
assuré, demandés par CARDE,
quai de Queyries, Bordx-Bastide

9° AVIQ f-es SauJiêres ontA nvlo v. épicerie-mercerie, r.
Dupaty,46. aux épxTournemouly
Opp. reçues chez M. Baradat, r.
Berrner, 65, jusqu'au 10 juin.

Ferrures pour baraquements
Petit prix, 27, r. Boudet, Bordx.

Figues et dattes pour boisson,L. Augustin, 20, r. St-Françols

ECHELLE de forte baladeuse àv., bïcycl., roues oco. camten,
Tronche, r. Tranchère, 48, Bast».
jostes. On demande une débu-"
tante, 65, rue de la Devise, Bx.

Leç. d'anglais p. prof, exp'éEc. M. Gâche, 7, r. Lajarte, Bx
ir. cardeuse s. roues à v. Laro-
che, 1Q3, c. National, Saintes.

Essieux neufs d'automobiles,perceuse, petit charreton à
vendre, rue de Kater, 37, Bordx.

1er AllEC M. Dupouy vend sonfitlv bar, 107, r. Joseph-Ca-
ray.-Latour, aux épx P. Opp. reç.
Agence Tourny, 4, r, Huguerie.

1OT AUIO M- Bellot vend s. bar¬ris 10 meublé, 89, r. de Ler-
me, à M. Rougier. Oppos. reçues
Agence Tourny, 4, r. Huguerie.

cette 150 fr. p. j. Px 12,000.'

au mois, 7 ch., puis.,

BlB Loyer 1,100 fr. par an. Re-
SjHEi cette

iEOBLËs. m., méub. P." 16,000.
DABfihRriier Saint-André à
Einn à céder. Prix 6,500 fr.
Agence Tourny, 4, r. Huguerie.

louer 2 ou 3 p. vides p. dépôt
meubles, 50 r. de Soissons, Bx.Â
Dakar Rufisque

Grand Bassam etAccra
Vapeur beige « SIERRA VERDE »
en charge actuellement à Bordx.

Départ 3 juin
S'adres»' H. Miramont-Legendre
5, r. Esprit-des-Lois. Tél. 12.13.

Je demande bonne à tout faire,sachant faire cuisine, bons
gages. VERDOIS, 10, place du
Parlement, Bordeaux.
Appareils automatiques à vend,
ft Moto F. N., 4 cyl. 5 ch. 1912, ét.
neuf à v. A. Berron, Lège (Gi»).

sulfate de cuivre
disponible Bordeaux. S'adresser
MESPLEDE, 7, chemin du Vélo¬
drome, 7, Caudéran (Gironde).

Homme sér., dispos' de 2 bala¬deuses bien attelées, 2,500 et
1,500 kilos, demande travail au
tonnage ou à la journée. Prix
rais. Lascou, 12, r. St-Laurent, B»

OMNIBUS DE FAMILLE
6 places, parfait état. Petit prix.
27, rue Boudet, 27, Bordeaux.

Démobilisé (38 ans), connaissanttrav. de bureau, demande em¬
ploi dans maison de commerce
ou administration. Ecrire Du-
puch, 7, ch. Morton, Caudéran.

JUMENT à vendre. Petit prix.S'ad. 220, c. de la Marne, Bdx.

m demando des entrepreneuses
lingerie fine, 117, r. Fondaud».

FOIN pressé extra. BOUDET,
"S, rue d'Arès, Bordeaux.

ON DEMANDE serruriers, 52,rue Aupérie, 52, Bordeaux.

Pour camion auto, à v. remor¬que 2/3 tonnes, comme neuve,
194, rue d'Ornano, Bordeaux.
ÇPIE II D Urume et manœuvresQulkwn bâtiment demandés,
maison Pinçon, 225, r. Benauge.

Tonnelier demandé p. M°a L.Chenut et Cie, vins, Saint-Ai-
gulin, Ch.-Inférieure. S'y adres.

AyiQ Rapau-d Alphonse, habFnVIO tant r. Charles-Floquet,
26, à Talence, prévient les com¬
merçants qu'il ne répond plus
des dettes ae sa femme.

Iiuids chêne, chât. fie» t. g. bot.bar. p. rép. à v. Tonnel. ddés
Dolron, cité Charlemagne. Bdx.

Retoucheurs et retoucheusesphoto demandés. A. Hammès,
14, quai de la Monnaie, Bordeaux

Mr E- BALAUZE ne reconnaîtrapas les dettes contractées par
sa femme née Marie Pujol

A«V' paAr,f- f4- de marche.HIS ad, 36, c. Als.-Lorraine. Bx.
aAXOPHONE-TENOR occasion,« 41, rue Pasteur, 41, Caudéran!

Vins extra rouge, blanc Mon-à. v. - MONGUL 178,ru<a de la Benauge, 178, Bordx
travaux tour, ajustage, bou-
™ mS' I"èoes teps modèles ré¬parations machines agricoles
rn^ ATELIERS, 195,'rue de la Benauge. 125, Bordx.

ON vd7 centre Pta chambreîe AciP;»Tle?"à"terre- Pres"s*~_Eo. GAS1AN, Ag. Havas. Bx.

OlTm^Vns d6mlé. Bost-i-Al iERIE, Soussans (GlrJa).
A VIN à vendre, conte-V nance 20 à 25 barriques. S'a-.dresser rue Sègaller. Il, Bordx.

AUTO Chêûard, 12 HP, 4 cyl.. 4"P., 4 y. Mouret. Excldeuil, (D«
B i!?,? 50 ans, préférence
rhaVïîfia?ae' d®mandée. MmeunevlMiat, rue Judaïque. 140 bis.
R fr.les 100 k. ;bouillie,«i sulfate cuivre, soufre. Eoriroâ Croohepeyre et Guy, à Bordx.

(a M maison rapport, r. des Me-
n ¥ ■ nuts, pr. c. Victor-Hugo,
lib. part. 35,000 fr. S'ad. Artaut et
Roy, 40, r. Poquelin-Molière, Bx.

AU CAMION de livraison, 9,¥■ rue Louis-Mie, 9, Bordx.

AÛ après décès Moto F. N.,¥ » 5 HP, 2 vîtes., déb., état
neuf, 6, r. J.-J.-Rabaud, Bordx.

VINS du Portugal, Algérie, Mi¬di, suis acheteur. Ecrire FOR*
CEY, Agence Havas, Bordeaux,

VINS. Négociant dem. associ*aV. petits capit* p. continuel
co-mmre. Ec. Naudln, Havas, Bx,

Faissonnats, rondins, suis ache¬teur très grosse quantité. Eo,
LHAR, Agence Havas, Bordx

Disp. 12 à 15,000 fr., démobilisé38 ans, célib., rech. aff. sé-
rieuse ou association comm., sa
déplacerait. Ec. détails ACHINO,
Agence Havas, Bordeaux.

JEUNE GARÇON 14 à 17 a. mon¬tant vélo, actif, demandé poui
bureau; 29, rue Ferbos, Bordx,

CHARRETIER français sachantbien conduire, très bons ga»
ges, deariis, 29, rue Fer.bos, Bdx.

milc meyre
82— Ru©

SBGMISS
KN T0B8 assauts

DESS1MS'-"LEÇONS
Prix " -

Échoppe à vendre, 4 pièoau Bouscat, 6,500 francs. EorJ
NOTTIUG, Agence Havas, Bdx

Av. jolie propriété pr. Bx, 2mais., 2 puits, b. ombr. Pressé.
S'ad. Pollhot, r. Naujac, 84, Bdx.

A VENDRE CAMION à VAPEURPurrey en b. état de fonction¬
nement, 1 batteuse Merlin 1,200'.
Ecr. Vonnet, Ag. Havas, Bordx.

V. comptoir, matériel épice-
» rie ; 2, boulev. du Bouscat, 2.
a v. MOTEUR élect. c. trip. 10
HP.ét.n'. USi 6 bis, r. J.-Steeg, B»

V. belle cape satin neuve moi-
l tié prix, 4, r. Piliers-Tutelle.

A vendre commerce de boiset charbons près place Tour¬
ny. Ec. Gaude, Ag. Havas.. Bx.

AV. belle chamb. pitchpin av.commode, toilette, armoire à
deux glaces, fauteuil, tab. noyer,
glaces, chaises. ACCOU, 36, rue
du Pont-de-la-Mousque, 36, Bdx.

AV. auto Motobloc torp. 16 HP,pour cause départ. S'adres¬
ser,' 32, rue Saint-Maur, 32, Bdx.

Attendre machine à couper les¥ tissus «• Athlète » câblés,
fils de lin horizon, boucles, agra¬
fes, boutons zinc. Billard « Ger-
derès», avec accessoires. Ecri¬
re : M. BERGE, 212, rue de Péri-
gueux, 212, Angouléme (Charte).

AMEMnpE pont oause cessa-¥CnUfiEi tion .commerce
sacs vides bon état. — Ecrire
VUNOT, Agence Havas, Bordx.

Aucunes immeuble, rue¥ Eli UnC Fondrède, angle
de deux rues. Revenu 2,200 fr. en¬
viron. Prix demandé, 27,000 fr.
M" BRIGUET, notaire à Bordx.

AUCM nQE amiable belle pro-VEHUnE p ri été à Castillon,
grande maison d'hab., et dépen¬
dances. Très joli mobilier, agréa¬
ble sit., bord Dords»«. Sup. env.
4 h™. Etude Briguet, notre, Bdx.

Av. à La Bastide maison derapport, magasin, jardin. P»
45,000' Eo. DIMA, Ag. Havas, B».

Av. c. décès maison pr.Comé-die, 45 p., mag., eau, gaz, élect.
p. 95,000'. Ec. Baz, Ag- Havas, Bx

Ali Maison 5 pièc., garage, b.1 ■ jard., lib. d. 2 mois, 22,000.
Echoppe 5 p., St-Augustin, 8,000.
Perrotteau, 99, rue Billaudel.

AUEMHDE pompe centrifuge,WEnUnE tubes,, bassins en
ciment, brouettes, chaises, cais¬
ses d'emballage vides, clisses
pour séchage, baraque en bois.
S'adresser 15, rue Serr, Bordx.

AV. corps-mort 2 ancres artic.50 k. env. chaq. ; 40 m. chain.
galv. 12 "P,bouée liège, foiv;tgai.
Vislt. villa Miramar, Arcachon.
â U 1» Maison avenue Thiers,
n li près de la place du Pont;
2« Maison au centre de la ville.
Ecr. BARNIER, 45, c. Alsace, Bx

Usine savonnerie fine premierordre à vendre. Maxime GIL-
LOT, Montolivet, MARSEILLE.

AGENTS RtGIONAUX
fixe et commissions demandés p»
St4 assurances. Ecr. avec référen¬
ces LAC, 30, r. St-Lazare, Paris.

MONSIEUR TISSIER
architecte, 15, rue Scribe, Paris,
demande bons ifiétreurs vérifica¬
teurs pour travailler dans ré¬
gions dévastées!

ASSOCIÉ demandé d" nc?uv-
lage-ai
léf. 12,i

entrepr. camion-
nage-automob. Bordx. Part bé-
néf. 12,000 minim. p. an avec ap¬
port 40,000; part 25,000 minim.
av. app. 80,000. Apports oompt
rembours. p. amortis» avant
2 ans exercice. Bén. imméd. Ecr.
Davis, 29, av. du Parc, Le Bouscat

Foire de bordeaux, comp¬toir à céder. S'adresser LA-
MOUREUX, 30, allées de Tourny.

BON COMPTABLE
demailé, habitué au commerce
des vins. Appointements début i
6,000 fr. par ah. Références sé¬
rieuses exigées. Ecrire à Léon
Picourneau, Agence Havas Bdx.

dd« fme service, réf. exig),
I t. Jules-Mqbit, 32, Caudéran

CHAUFFEUR 32 a., dêmob., d<Nemploi p. camion ou camion»^
Ec. DIZIER, Agence Havas, Bdx^'
IMPRIMEURS. Machine retiratJ
l double colomb. Marinoni par-î
fait état à vendre. Ecrire HUW
ltON, Agence Havas, Bordeauxj

DEMANDE employé seize ans,trav .bur., référ. exig. Ecrire
BOGER, Agence Havas, Bordx.

A LOUER ou à v. chalet meublécap Ferret, 5 p., 4,000 fr., routai
de Saint-Médard, 40 (Parc)

LOCAL industriel achèterai oulouerai environs gare Midi.
Ec. HOURY, Agence Havas, Bx.

ACHETERAI propriété dans Gi¬ronde de 10 à 20 hectares avec
maison de maître. — Ecr. HOUS>
SET, Agence Havas, Bordeaux.

ACHETERAI machines à tra¬vailler le bois, scies, mortai-
seuses, dégauchisseuses, rabo¬
teuses, scierie forestière. Ecrire;
HOURDIN, Agence Havas, Bdx.,

a céder
pour cause changement de si¬
tuation, joli commerce chaussu¬
res et mercerie bien achalandé^
jolis bénéfices, dans coquette vil¬
le de la côte marocaine. Prix j
50,000 fr. Ecr. Tousa, Havas Bdx;

U 1 II Q franco domicile pour)illiW Bordeaux, fûts prêtés j
Rouge ordinre, la bque... 290 fc,
Rouge supér-, la bque 305 fr.
Rouge Médoc, la bque 330 fr.
Blanc moelleux, la oque. 365 fr.
Blanc liqiior*, la bque.... 385 fr.
Ech. Ecr. GEDRE, Ag. Havas Bx.

Medailles, colliers, sautoirs,chaînes or, bagues, dormeu¬
ses, épingles avec véritables per¬
les japonaises et beaux bijoux
en diamants, belles ootasions.
Montres en tous genres. a LAI
MINE D'OR, 28, Giflerie-Bordet»".

Importante usine métallurgique
cherche pour la Gironde et lea
départements avoisinants un
agent actif bien introduit, ayant
excellentes références pour pla»
cernent d'articles de consomma»
tion courante (boulons, rivets,
écrous, tubes). Ecrire: néhan.
Agence Havas Bordeaux.

CIIIQ acheteur pulpe do fruitsOU lu espagnols ou américains,
Ecrire offres jusqu'au 4 juin!
EVF.LINO, Agence Havas BordxJ.

PIERRES A BRIQUET)
Marque « Argent »

Fabrication française
Dépôt et vente en gros

6, rue Vitai-Carles, 6, Bordeaux-,

pneus et chambres/
toutes marques, toutes dimeni
sions. GARAGE, 73. cours Pas,
teur, 73, Bordx. Téléph. 43.83/

ménage demandé :
hm« chauffeur et service, fn» cul-'
sinièie. Ecrire âge. références i
CHARAN, Agence Havas. Bordx-

Parapluie boule ivoireblié lundi à Lamothe, d
le train se dirigeant sur Bayon¬
ne. Prière rapporter bur. journ,
,fl WENDRE moto Terrot 2 cyl.
rl w 4 HP, chang. vitesse, éta.
neuf. Baillou, Pons (Chte-Infr®)

DISPARUS deux jeunes bœufsrobe bai clair, château Per-I«ÎN
ganson. Prévenir Alix VerminetJ
à Salnt-Laurent-Médoc. Réoomp;

OCCASION chambre oompL 400*meubles, glaces, 15, r. Paulin.

DCOniI 27 mai- trousseaurCnUU ou sept clés, trajet b®
Godaj-d à Pessac. Rapporter R"
bert, état civil mairie Bdx, R©

PEHDIJ médaille or. Rap. «JtOrphelinats», 113,Als.-Lor"

PERDU Bastide broch. bar,rapp. Chiron, 1, r. Sfa

PERSONNE vue ramassant ;tefeuille noir Ste - Catherine
avec papier et somme, garder
somme réc. Envoyer papier posa
te. Delvalve, 43, rue Mon dépara»

CHEVAUX
M. GulUon sera à Libourne 6,
partir du 30 au 3 ou 4 juin, ârteo
deux convois percheronnes 9»
bretonnes tous genres et tous
prix; route de Lyon.

A VENDRE
CHEVAUX GROS TRAIT, ta#
gués au pavé, pouvant faire tin
bon service pour les labours et
la fanaison. Chevaux pr la bsëu
cherie. S'ad. 5, r. P««-d.-F

LE MEILLEUR QUINQUINA
Tonique, Hygiénique, Reconslihwl

t



PNEU

VELO — MOTO - AUTO

INGENIEUR - CONSTRUCTEUR

113 A 145 QUA! DE JAVEL
PARIS

Prochainement ouverture de ia Succursale m StHCICn neau

BUREAUX PROVISOIRES 32 COURS DE VERDUN — BORDEAUX

DIALOGUE DES ANIMAUX
Voitures tourisme

Poids lourds

POUR LES BIEN»PORTANTS POUR LES MALADES
:: le plus exquis ::

des déjeuners sucrés
î: le plus puissant ::

des reconstituants
AVIS

Z Par

: l'usage des SAVONS

L LA PERDRIX ,■ ® 72 o/o d'tmile.

; jj SAINT-MARTIAL
a ^ SO o/o «l'Huile. j
: S LE CORAN et M. P. a c, S
5 W * toaee d'olâlzie.

Jj 'J ET DES (
[ g LESSIVES |a h Mousseuses et Savonneuses. 0

jj | LE CORAN BLEU ]| L'ANÉMONE
■ Produits essentiellement Français

fabriqués dans les Usines

m HUILERIE - SAVONNERIE • STEARINERIE
© de la C" G,e de l'Afrique Française

S BORDEAUX — d, Rue Esprtt-des-Lois, 4 — BORDEAUX

à base de cacao si pour les anémiés, les convalescents, M
solubilisé « les surmenés, les tuberculeux et

par le procédé américain sj 'es dyspeptiques.
et de farines sélectionnées.

. >Le Phoscao composé est préparé
spécialement pour les malades,
avec des éléments pharmaceutiques
fortifiants et reconstituants. Il
est vendu exclusivement dans les

ô En vente : Drogueries, épiceries, maisons pharmacies.
d'alimentation. << ^

Prix -. 3.20 la boîte. ^ Prix : 3.65 la boite (impôt compris).
Administration : 9, Rue Frédério-Bastiat, Paris,

iSSIPHoSCAQ
DÉJEUNERSUCRE (

;A BASE DE CACAO SOLUBiLlSt
I (procédé ahéricain) •

j6,1 VEKTE: DRQGUER!ES.W>£Bf^î

Ne contient aucun élément

pharmaceutique.

Etude de Mo GOUA^S-LANOS,
av., rue Margaux, no 22.

VENTE AU TRIBUNAL
le mardi 10 juin 1919. à 13 h., d'u¬
ne maison avec Jardin., r. Arago,
n« 27, à Bx. M. à p.: 4,000 {r. Vi¬
site les lundis et samedis, de 9 h.
à 11 h. Mo Ferrand, av. col.
Etude de Mo GOUAIS-LANOS,

av., rue Margaux, no 22.
Toutes les maladies dont souffre la femme pro¬

viennent de la mauvaise circulation du sang. Quand
le sang circule bien, tout va bien; les nerfs, l'esto¬
mac, le cœur, les reins, la tête, n'étant point conges¬
tionnés, ne font point souffrir.
Pour maintenir cette bonne harmonie dans tout

l'organisme, il est nécessaire de faire usage, à inter¬
valles réguliers, d'un remède qui agisse à la fois sur
le sang, l'estomac et les nerfs. Seule la

LA COMPAGNIE

D'APPLICATIONS MÉCANIQUESle mardi 10 juin 1919, à 13 h. :
maison, cour et dépend., à Bé-
gles. ang.r. Gonelle et c. Victor-
Hugo, 97. M. à p. 1 6,000 fr. On vi¬
site les lundis, jeudis et samedis,
de 14 à 16 h. M» Rogier, av. col.
VTNS ROUGES
Portugal, 11 deg...L'hecto 125 fr.
Midi, 11 degrés L'hecto 130 fr.
Midi, 8 deg. 5 L'hecto 112 fr
Castéra, 3, place Maucaillou.

désireuse de favoriser sa clientèle bor¬
delaise vient de créer un

Magasin-Dépôt à

nnancAinr104»rue FrèreDUnUtAIIA Téléph.35-53
où les Constructeurs et Industriels de
la région trouveront pour leur approvi¬
sionnement urgent les articles ci-après:
ROULEMENTS A BILLES p*% «on tumBUTÉES A BILLES K>HbI<PALIERS ET BILLES.... ■ • W ■
ROUES AMOVIBLES f-fc m «a

SIMPLES M JUMELÉES H"AaFET TOUS ACCESSOIRES.. ■! #■% I

Visitez notre Stock

Demandez nos Catalogues

A VENDRE, PAR SUITE DE DOUBLE EMPLOI
UNE MACHINE A VAPEURpeut remplir ces conditions, parce qu'elle est com¬

posée de plantes, sans aucun poison ni produits
chimiques, parce qu'elle purifie le sang, rétablit la
circulation et décongestionne les organes.

Les mères de famille font pren-
v"E5v dre à leurs fillettes la Jouvence

avjswv de l'Abbé Soury, pour leur assu-A» (C-gs! •î\ rer une bonne formation.
H \ Les dames en prennent pour êvi-I J ter les migraines périodiques,: V jffflagafoh ? s'assurer des époques régulières

et sans douleur.
'«aHSHP Les malades qui souffrent de

Bxlgerm portrait. Maladies intérieures. Suites de
couches, Pertes blanches. Règles

irrégulières, Mètrites, Fibromes, Hémorragies, Tu¬
meurs, Cancers, trouveront la guérison en employant
ia Jouvence de l'Abbé Soury,
Celles qui craignent les accidents du RETOUR

D'AGE doivent faire une cure avec la Jouvence de
l'Abbé Soury, pour aider le sang à se bien placer et
éviter les maladies les plus dangereuses.
La Jouvence de l'Abbé Soury, 5 fr. le flacon toutes

Pharmacies; 5 fr. 60 franco. 4 flacons 20 fr. expédiés
franco gare contre mandat-poste adressé à la Phar¬
macie Mag. DUMONTIER, à Rouen.

Ajouter 0 fr. 50 par flacon pour l'Impôt.

i Bien exiger la Véritable jopVENGE de l'Abbé Soury jî avec la Signature Mag. DUMONTIER j

nus SOLIDE PLUS SOU 0E

DEfiT1ERS G h if'sAI ^TE-CATUERIiVE

VILLE DE I>AX

VENTE APRÈS DECÉS
VÊTEMENTS Imperméables

Marque A L'AIGLE "Préparation Baker"
. PRODUIT LIQUIDE —

ECONOMISANT 25 0/0 DE SOUDURE D'ETAIN
Nettoie le fer, décape et soude le métal

en une seule opérauon.

TOURNEMIRE, AZERA & Cie
SI. Boulevard du Président-Wilson
BORDEAUX - Têt. : 140

DEMANDEZ PRIX POUR :

Soudure — Etain — Plomb — Cuivre
Zinc - Brasure - Fer blano - Tôle noire

Tôle galvanisée • Tôle plombée

«-■7. rue Xjouis-Mio — Téléph.. 47.^,5,f EXECUTION RAPIDE DE TOUS TRANSPORTS
» «4 ?8.. I"'.'®?0'8 ! *7 ct t». me Louis-Mie>•***» quai de» Salin leres. PRIX MODÉRÉS

= INSTITUT SEROTHERAPIOUEBORDEAUX,25, rue VITAL-CARLEST. 1. jour*, jusqu'à 6 h., et jusqu'à 7 h. lundi, jeudi et samediBrochures et ronaaignoments sur demande

(Notice contenant renseignements gratis)

PNEUS AUTOS - MOTOS - VÉLOS
SOUS-SECRETARIAT D'ETAT A LA LIQUIDATION DES STOCKS

5, avenue Daniel-Lesueur, à Parie f7»). Téléphone : Saxe, 65-37.

VENTE DE NAVIRES

La plus grande Production de BANDAGES PLEINS en EUROPE

'


